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Trois nouveaux policiers abattus
MADRID (AP). — Trois policiers ont été tués et un autre blessé par

balles, mercredi matin, par des terroristes à Madrid, alors que se déroulait,
de l'autre côté de la ville, une manifestation monstre groupant plusieurs
centaines de milliers de personnes qui ont proclamé leur soutien au général
Franco et l'ont applaudi.

Le caudillo a salué la foule depuis le balcon du Palais national.
Les attentats contre les policiers ont eu lieu exactement quatre jours

après les exécutions des cinq condamnés du FRAP et de l'ETA, et à la
même heure. Us se sont produits dans les quartiers nord, est et sud de
Madrid. Aucun incident n'a été signalé dans l'ouest de la capitale où se te-
nait le meeting monstre de soutien à Franco.

Plus de 300.000 personnes, la plupart ayant dépassé la quarantaine
s'étaient massés sur la place de Oriente, devant le palais national, lorsque le
général Franco est apparu au balcon, accompagné de sa femme sur sa
gauche, du prince Juan Carlos sur sa droite, et entouré de tous ses minis-
tres.

II a parlé pendant cinq minutes, mais ses paroles ont été inaudibles tant
la foule criait Les manifestants ont chanté l'hymne de la phalange « Face
au soleil » les bras tendus dans le salut fasciste.

Tandis que le caudillo parlait, des groupes de jeunes gens d'extrême-
droite parcouraient le centre de la capitale et trois militants de l'organisa-
tion de droite « guérilleros du Christ roi » ont battu un photographe de
l'Associated Press.

(Lire la suite en dernière page).

Le rassemblement sur la place d'Orient (Téléphoto AP)

L'article constitutionnel
sur la radio et la TV voté au National

Mardi après-midi, en séance de rele-
vée, le Conseil national a achevé l'exa-
men du projet d'article constitutionnel
sur la radio et la TV, auquel il avait
également consacré la totalité de la
matinée. A une exception près, c'est
toujours aux propositions de la majo-
rité de la commission que la grande
Chambre a donné la préférence. . Finale-
ment, le projet a été approuvé par 104
voix contre 21, dans une forme . assez
peu différente, sinon du point de vue
formel, de la version adoptée par le
Conseil des Etats.

Les principaux points évoqués lors de
la séance de la matinée ont été l'or-
ganisation et l'exploitation des program-
mes (victoire de la solution de la ma-

jorité), ainsi que le contenu des pro-
grammes et les éléments dont ils doi-
vent tenir compte. Là, il n'y a pas eu
moins de neuf propositions — sans
compter celle de la majorité de la com-
mission — qui ont donné lieu à dix
votes. C'est finalement pour l'essentiel
la proposition de la majorité de la
commission qui a été agréée par la
Chambre du peuple avec un amende-
ment qui prévoit la garantie d'un es-
prit de liberté de la production et la
réalisation des programmes dans les li-
mites des directives.

Mais d'autres points très importants
ont aussi été réglés. C'est ainsi qu'une
proposition du socialiste argovien Schmid,
d'introduire le principe de la partici-
pation pour les collaborateurs, auditeurs
et téléspectateurs a été assez largement
repoussée, tandis qu'une proposition
Reich (GRLN-ZH) qui ne voulait pas
que l'on tienne compte de la mission
et de la situation de la presse par une
disposition dans cet article a été plus
que largement refusée.

LA MAJORITÉ
Le conseil en est venu ensuite à la

disposition prévoyant une autorité auto-
nome de plainte (proposition de la ma-
jorité de la commission). Une minorité
demandait — avec le soutien du con-
seiller fédéral Ritschard — un droit
de plainte, ne voulant pas préjuger de
ce que la loi d'application ferait de cette
disposition et désirant laisser la porte
ouverte à toutes les possibilités.

(Lire la suite en page 11)

Moutier : le dossier du Et J
a été présenté à Berne

De notre correspondant :
Au cours d'une conférence de

presse tenue hier après-midi à
Berne sous la présidence de M.
Germain Donzé, président central
du RJ, les autonomistes jurassiens
ont répondu aux accusations por-
tées contre eux par le gouverne-
ment bernois, à propos des événe-
mnts du début septembre à Mou-
tier.

Les autorités cantonales avaient
affirmé, lors d'une conférence de
presse également, que les affronte-
ments survenus le 7 septembre à
Moutier, au soir du troisième plé-
biscite, étaient en réalité une
émeute dûment préparée par les au-
tonomistes. Le RI a répondu hieT
qu'au contraire l'intervention bru-
tale de la police bernoise était une
agression prémédité e, destinée à bri-
ser la nouvelle résistance jurassien-
ne dans le Sud et à dresser l'opi-
nion publique suisse contre le mou-
vement autonomiste.

Le gouvernement bernois avait
légitimé l'intervention des grena-
diers par l'état de nécessité créé par

les désordres survenus dans la rue
à Moutier. BÉVI

(Lire la suite en page 9)

La nuit de l'émeute à Moutier, les blindés de la police sont attaqués au
cocktail Molotov 50 mètres avant l'hôtel de la Gare (Avipress)

Il va faire moins Iroid
Que nous réserve le ciel ? Plus d'un Neuchâtelois se pose la question, guidé i

j[ par des préoccupations terre à terre, à la veille de la Fête des vendanges, ou en ;
H songeant au labeur qui l'attend dans le vignoble.

Ayant été bien gâtés Jusqu'au commencement de cette semaine par un début |
§f d'automne exceptionnellement chaud, pouvons-nous espérer une accalmie des per ;
m turbatlons dont nous avons été gratifiés depuis avant-hier ? A en croire les rensel j
H gnements qui nous parviennent de diverses sources, une nouvelle zone de temps j
H relativement beau s'esquisse déjà, de l'ouest, derrière les toutes récentes averses.

Prions donc le ciel de confirmer cet heureux présage — et prenons soin de j
S ne pas nous aventurer dans le domaine nébuleux des prévisions météorologiques f
m à long, ni surtout à moyen terme. Mais ne nous laissons pas glisser non plus sur =§
= la pente du pessimisme évoquant la perspective du retour d'une nouvelle ère [
H glaciaire. Qu'à cet égard la circonspection des hommes de science nous serve de |
I référence : selon eux notre planète est srotie du plus récent cycle glaciaire il y a =
= dix mille ans, et elle ne rentrera dans la prochaine ère aussi réfrigérante que j
il dans deux cent cinquante millions d'années I

Les grandes périodes glaciaires, en effet, se succèdent à intervalles d'un §f
I quart de milliard d'années, ce qui correspond a la moitié du temps nécessaire au g
I Soleil pour tourner autour du centre de la voie lactée... Mais arrêtons l'exploration g
i de ' ces vastitudes chronologiques et météorologiques. Nous risquerions, en =
1 insistant, d'attraper le tournis.

Nous voilà rassurés, en tout cas, en ce qui concerne la température ambiante i
| de notre globe pour bon nombre de générations à venir. Pour nous mettre tout à s
I fait à l'aise, nous pourrions d'ailleurs nous souvenir que, depuis plus d'un siècle, \

§§ la plupart des glaciers suisses — qui sont probablement aussi pour quelque =
H chose dans le chaud-froid saisonnier — ne cessent de reculer. Leur surface =
1 globale, dit-on de bonne source, s'est rétrécle de dix-huit pour cent. La cause en j
= est une lente élévation de la température depuis cent ans. On vous le disait bien, i
§j qu'il va faire moins froid qu'il y a dix mille ans. R. A.
S S5E
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Un lapin
ROMANS (AP). — M.

Duport , habitant Monta-
gne, dans l'Isère , se sou-
viendra sans doute long-
temps de sa dernière par-
tie de chasse... Ayant tiré
sur un lapin qu'il man-
qua, le chaseur vit , avec
effroi l 'animal foncer sur
lui.

Il tenta alors de le
stopper en lui donnant un
coup de pied. Mal lui en
prit. Le lapin sauvage
avait du répondant.
Malgré les solides bottes
dont il était chaussé, le
chasseur fut  mordu au
pied par l'animal, qui dé-
tala ensuite sans deman-
der son compte.

Entrée en vigueur
de l'augmentation
de l'ICHA

PAGE 11 :

L'augmentation de IICHA (impôt
sur le chiffre d'affaires) est
entrée en vigueur. L'impôt passe
à 8,4% sur les livraisons en
gros-et à 5,6% sur la vente des
articles de détail soumis à cet
impôt. Quelle sera la répercus-
sion sur le prix de l'essence ?

Retour au bercail
des radicaux de gauche?

LES IDÉES ET LES FAITS

Alors que M. Valéry Giscard
d'Estaing prépare pour cet automne di-
vers projets de relance qui sont en
général accueillis avec scepticisme, la
gauche est aussi « en mouvement ».

Mais tandis que le mouvement se
traduit à droite, sous l'égide du chef
de l'Etat , par la reprise des slogans de
l'adversaire les plus dangereux pour
l'âme et le corps du pays (absorption
de la pilule, dès seize ans, par des mi-
neures qui n'ont plus rien à demander
aux parents, loi sur l'avortement, règle-
ment facilité pour le divorce et bientôt
pour l'euthanasie), la gauche est en
mouvement par les dissensions mêmes
qui se manifestent dans son sein.

Giscard, tout comme de Gaulle, se
veut, paraît-il, l'unificateur des Fran-
çais. Le malheur — pour lui— a fait
que l'élection, quoique à une courte
distance, a fait de lui le candidat de la
droite et du centre. Il ne saurait donc
biaiser sur les principes au nom des-
quels il a été nommé. C'est pourquoi,
s'il n'était pas politicien avant tout, on
s'étonnerait grandement de l'ouverture
à gauche, opération à laquelle II
s'exerce présentement, jusqu'à laisser
la pornographie se développer à un
étage inimaginable. Il a invité, en effet,
à l'Elysée, les chefs des trois partis
représentant l'opposition sur la base du
programme commun.

Seul, jusqu'à présent, M. Robert
Fabre, président des radicaux de gau-
che, a accepté l'invitation. Il ne voit
que trop les périls d'une collusion per-
manente de la bourgeoisie radicale
avec le communisme, ce qu'avait pres-
senti avant lui M. Jean-Jacques Servan-
Schreiber. Instruit par l'expérience
Soarès, le « leader » socialiste Mitte-
rand se tient sur une prudente réserve.

Il n'est que les communistes qui ont
refusé tout net l'invitation. Une fois
encore, M. Marchais lève le masque.
En disciple intégral de Marx, Lénine,
Staline, Khroutchev et Brejnev, il sait
— malgré ses quelques palidonies —
qu'il n'y a aucun compromis possible
entre l'ordre totalitaire socialiste et
l'ordre humaniste occidental, accompa-
gné de ses libertés. Celui-ci doit
d'abord être renversé, soit par la ruse,
soit par la violence.

M. Giscard est donc bien naïf de
penser qu'il y a un terrain d'entente
possible, même sur le plan économique
et social, entre lui et M. Marchais. Les
options de doctrine politique dominent
tout. Aussi l'Occident devrait-il tenir
compte de ce facteur primordial.

Dans la vieille droite sociale qui pré-
servait son humanisme en même temps
que l'esprit de chrétienté qui le
définissait et qu'il n'a cessé de trahir
depuis le libéralisme économique, basé
sur la loi de la jungle — le renard
libre dans le poulailler libre — à partir
de la Révolution française, se trouve la
seule doctrine capable de l'opposer au
communisme dictatorial et impérialiste
qui, parmi toutes les formes de gauche,
sait ce qu'il veut et ne cesse de tra-
vailler dans ce sens.

Hélas I M. Valéry Giscard d'Estaing,
avec toutes les forces centristes, y
compris désormais les radicaux de
gauche de M. Robert Fabre, retourne
au marécage politicien. Le moyen,
après cela, de parler d'unificateur,
capable de restaurer la France sur des
bases françaises ? René BRAICHET

ALI, LE TITAN DE LA BOXE
Le boxeur noir américain Mohammed Ali (de face sur

toutes catégories, l'autre nuit, à Manille (Philippines). Ali et
sans merc i que le dernier nommé, terriblement éprouvé, n'a
de la quinzième et ultime reprise que Mohammed Ali s'est
bien le plus fort. Mais, exténué lui aussi, Ali, d'ordinaire si

(Téléphoto AP)

notre cliché) a conservé son titre de champion du monde
Joe Frazier, son « challenger », se sont livré un combat
d'ailleurs pu terminer. C'est, en effet , par abandon à l'appel
imposé, prouvant ainsi à ses derniers détracteurs qu'il est
volubile, a à peine pu se réjouir de sa victoire.

(Lire en page 13).

(Page 14)

Football : soirée décisive
pour les coupes d'Europe
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L'enseignement du latin est
paraît-il, en péril dans le canton.
La Société neuchâteloise des
professeurs de latin a décidé
hier de passer à l'action pour
obtenir le droit de parole qu'on
leur refuse.

Le latin en péril

» i
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Au tribunal militaire de 2me division
POUR DEUX DEGRÉS DE PLUS...

Le tribunal militaire de la 2me di-
vision a de nouveau siégé au Château.
Patrick A., 23 ans, de Meyrin, ne l'est
pas présenté i cinq écoles do recrues.
C'est en cachant à l'autorité militaire
ses changements d'adresse successifs qu'il
passa entre les mailles de la justice mi-
litaire qui l'avait condamné par défaut
et qui le faisait activement rechercher.
Mais un jour, rentrant d'une cueillette
de champignons en territoire français
voisin, il fut arrêté à la frontière lo»
d'un contrôle de police. C'est ce qui

lui vaut de comparaître devant la justi-
ce mili taire pour répondre de ses délits.
Le tribunal l'a condamné à trois mois
de prison, dont à déduire cinq jours de
détention préventive , avec sursis pen-
dant trois ans.

Gérard R., 22 ans, comparaît pour
insoumission intentionnelle et inobser-
vation des prescriptions de service. Au
bénéfice d'un congé militaire pour aller
à l'étranger — il projetait de se rendre
dans une île française, mais laquelle,
le sait-il lui-même ? — il ne quitta pas
le pays, s'arrêtant en route à Vevey,
chez un camarade. Puisqu'il n'était pas
parti , il aurait dû immédiatement aver-
tir les autorités militaires pour qu'elles
annulent le congé accordé. Il n'en fit
rien et en profita pour ne pas aller
aux cours de répétition en 1974 et 1975!
Le tribunal l'a condamné à trois mois
d'emprisonnement avec sursis pendant
deux ans, peine supplémentaire à celle
prononcée par le tribunal de police de
Porrentruy en avril dernier.

Michel F., 29 ans, chef de section
militaire à Saignelégier depuis 1973 a
commis un faux dans les documents de
service. Chacun sait qu 'en frottant un
thermomètre entre les doigts, on fait
monter le mercure. Cela peut rendre
service, surtout lorsqu'on est à l'infir-
merie militaire ! Michel F., lui, a choisi
une autre méthode. Hélas ! elle l'a con-
duit au tribunal militaire. Devant aller
à un cours de répétition en automne
1974 et c'était son deuxième depuis
l'école de recrues, il ne s'y présenta pas,
se bornant à envoyer un certificat médi-
cal sur lequel il avait falsifié l'écriture
du médecin pour faire passer la tem-
pérature prise par ce dernier de 36 °7
à 38 °7, délit que le procureur a tenu
à qualifier de grave en demandant une
peine de six mois de prison sans s'op-
poser à l'octroi du sursis, compte tenu
des bons renseignements civils dont bé-
néficie l'accusé.

Au terme de longues délibérations le
tribunal a condamné cet auteur de
quatre délits (faux dans les documents
de service, faux dans les titres, fraude
pour esquiver le service militaire, insou-
mission intentionnelle) à six mois de
prison , avec sursis pendant cinq ans.

Heinz E., 29 ans, de Zurich, aide-
cuisinier dans une unité romande, ne
s'est pas présenté au cours de répéti-
tion en novembre 1974, cours qui dé-
butait trois jours après son retour de

vacances. Professionnellement, dira-t-il à
ses juges, il lui était impossible de trou-
ver un remplaçant pour la gérance
d'établissement public qu'il assume. D
faut préciser que l'ordre de marche lui
fut adressé le 10 octobre, alors qu'il
était en vacances. C'est donc pour une
raison purement professionnelle qu'il a
refusé de faire le cours auquel il était
astreint.

A sa décharge, on peut dire que
l'accusé n'est pas très au courant des
règles militaires suisses, ayant en effet
passé sa jeunes se au Canada avec ses
parents. Et ce n'est qu'à l'âge de 24 ans
seulement qu'il fut recruté quelques
années après son retour en Suisse ! A
29 ans, il n'a fait qu'un cours de répé-
tition. Il pouvait donc pécher par igno-
rance en ne consultant pas les affiches
de mise sur pied qui sont placardée-
dans tout le pays à la fin de l'année.

Le tribunal l'a acquitté pénalement
mais l'a puni disciplinairement par un
blâme. Il a tenu compte de l'excellente
tenue du prévenu devant ce tribunal et
des circonstances atténuantes dont il bé-
néficia. G. Mt

La composition du tribunal
Lors de son audience d'hier, le tri-

bunal militaire était composé de : lieu-
tenant-colonel Bertrand Houriet, grand
juge ; capitaines Jean-Pierre Racle, Jean-
Pierre Amsler et André Brasey (Neu-
châtel), fourriers Jean-Robert Warlet
(Certoux, GE) et Hugues Geneqiiand
(Meyrin), sergent Gilbert Reymond
(Grand-Lancy) ; juges, auditeur capitaine
Jacques Couyoumtzelis (Genève), gref-
fier capitaine Jean-Jacques Hodel (Ge-
nève), audiencier M. Francis Rochat
(Cugy).

Odeurs peu agréables à Boudry...
De notre correspondant :
On comprend les besoins de l'agri-

culture et les inconvénients de toutes
sortes qui peuvent exister lorsque, par
suite du développement démographique,
une ferme se trouve peu à peu isolée
dans une périphérie urbaine. Les rou-
tes que doit emprunter le bétail que
l'on conduit aux pâturages en savent
d'ailleurs quelque chose...

Mais là où le problème prend un au-
tre aspect, c'est lorsque plusieurs quar-
tiers d'une ville sont subitement « en-
vahis » par une puanteur insoutenable
due au fait qu'un agriculteur a ju gé bon,
par un temps sec et ensoleillé, d'épan-
dre du purin de porc lequel, on le sait,
est beaucoup plus nauséabond que celui
de bovin. Pour la seconde fois en peu
de temps, c'est le cas à Boudry. Lundi
après-midi , alors que les fenêtres des

hautes herbes et les moissons, de se-
couer les arbres chargés de fruits mûri
ou d'ouvrir les clôtures des pâturages,
quelle serait alors la réaction des agri-
culteurs ? Wr.

maisons étaient ouvertes aux derniers
rayons d'un soleil automnal, une odeur
pestilentielle s'infiltra partout, au point
même d'incommoder certaines personnes
sensibles.

Les jours de pluie sont pourtant as-
sez nombreux pour qu'ils soient choisis
par les paysans pour épandre leur pu-
rin. Et cela, pour de multiples raisons.
D'abord, lorsqu 'il pleut, le paysan peut
difficilement travailler dans ses champs
et c'est le moment idéa l de faire ce
travail. D'autre part, dès que le sol est
détrempé, il absorbe mieux le purin bien
dilué par la pluie, d'où un meilleur en-
graissement du terrain, surtout si le pu-
rin est fortement concentré. Il semble
que dans l'intérêt général, les autorités
pourraient intervenir auprès du ou des
responsables en les priant d'avoir un peu
plus d'égards pour le voisinage. S'il pre-
nait la fantaisie aux enfants de jouer
dans les champs de maïs, dans les

NAISSANCES: 29 septembre : Fis.
cher Mélanie, fille de Claude-Ernest,
maraîcher, Marin, et de Nelly-Antoi-
nette, née Savary ; Arm Marc-Jean-
Claude, fils de Daniel-Max, boucher
Hauterive , et de Marinette-Marcelle, nés
Laval ; Pecora ro Elia, fils de Francesco
ouvrier de fabrique , Neuchâtel , et de
Lucia, née Tessitore.

DECES : 27 septembre : Alminana
hume, né en 1956, apprenti appareiller
Ecublens, célibataire ; 28. : Isch Charles-
Emile , né en 1902, ancien ouvrier de
fabrique, Neuchâtel , époux de Marthe-
Ida, née Allenbach ; 29. : Thomet née
Straub Emma, née en 1907, ménagère.
Neuchâtel , veuve de Thomet Pierre-
Marcel.

Etat civil de Neuchâtel

PRÊLES

Nouveau stand
pour les pistoliers

(c) Dimanche s est déroulé à Prêles
l'inauguration officielle du nouveau
stand de tir à 50 mètres. La manifesta-
tion a débuté le matin déjà par un
tir au cochon , puis, après un pique-
nique préparé sur place, le président
du club de tir au pistolet de Châtillon-
Prêles, M. Marcel Brossard , a procédé
à l'inauguration officielle du stand. Ce-
lui-ci , équipé d'installations modernes,
notamment de cibles-navettes, a été réa-
lisé grâce à la bonne volonté des ti-
reurs qui ont sacrifié leur temps libre
pour donner un coup de main à la
construction du bâtiment et aux amé-
nagements extérieurs, de même qu'au
personnel de la Maison d'éducation de
Prêles. Le club de tir au pistolet compte
actuellement une quarantaine de mem-
bres, dont plusieurs femmes. Dans son
allocution, le président du club a rele-
vé l'excellent esprit de camaraderie
régnant parmi les tireurs à l'arme de
poing, dans un sport qui demandé
une grande concentration et une certaine
maîtrise de soi-même. Le club a été
fondé en 1936.

PLATEAU DE DIESSE

Coop-Neuchâtel crée
un magasin pilote à Peseux

En rénovant intégralement son ma-
gasin de la Grand-Rue à Peseux , Coop-
Neuchâtel n 'a pas seulement voulu réa-
liser une modernisation. Il s'agit bel et
bien d'une expérience.

Le temps du papa Vaucher étant pé-
rimé, c'est un magasin-pilote qui est né
après une rénovation du mobilier et des
installations. Pilote, parce que la Coop
n'y vend désormais qu'un assortiment
de produits de grande consommation
dont le stock atteint 75.000 fr., qu'elle
y pratiquera une politique de prix lo-
cale et qu 'elle y organisera des cam-
pagnes quotidiennes. C'est le deuxième
ou troisième magasin de cette impor-
tance en Suisse romande qui vend des-
produits frais, tels que la viande en
barquettes préemballées chaque jour par
le supercentre des Portes-Rouges.

Qui a connu le magasin avant, le

reconnaîtra avec peine : il n'y a plus
de luges, ni de pots à lait ! Ce n'est
plus l'aimable et pittoresque bazar. Dans
un agencement bien conçu , les marchan-
dises et produits sont présentés de ma-
nière remarquablement nette.

Coop existe à Peseux depuis vingt
ans. Elle passa sous la juridiction du
district de Boudry en 1965 avant d'être
absorbée par Neuchâtel, en 1972.

Aujourd'hui, c'est une nouvelle et im-
portante étape. En attendant les temps
meilleurs qui permettront à Coop Neu-
châtel de créer un grand centre com-
mercial à Peseux. L'inauguration a été
marquée hier soir par les brefs discours
de MM. Max Baumberger, président du
conseil , d'administration de Coop-NE,
Robert Rebord, directeur, et René Bert-
schi, président du Conseil communal de
Peseux---- G. Mt.

Observations météorologiques
.Observatoire de Neuchâtel — 1er oct.
Température : Moyenne : 11,6 ; min. :
8,1 ; max. : 16,6. Baromètre : moyenne :
721,0. Eau tombée : 1,6. Vent domi-
nant : direction : est-nord-est; force : fai-
ble jusqu'à 10 h 30, ensuite sud-sud-
est faible ; à partir de 15 h 45, sud-
sud-ouest faible. Etat du ciel : très nua-
geux jusqu'à 13 h 30, ensuite couvert,
pluie depuis 15 h 30.

I Oct. I 27 l a  | 29 | 30 | 1

Température de l'eau du 1er cot. : 17 °
Niveau du lac du 1er octobre : 429.32

Prévisions météorologiques. — Suisse
romande et Valais :1a nuit, le ciel sera
t rès nuageux et quelques faibles pluies
sont possibles, surtout le long du Jura-
Jeudi, la nébulosité diminuera et le
temps sera assez ensoleillé. La tempé-
rature atteindra 17 à 22 degrés l'après-
midi , elle sera comprise entre 9 et 14
degrés la nuit. La limite du zéro degré
s'élèvera vers 3300 mètres. Les vents
souffleront d'abord du sud-ouest puis
d'ouest. Ils seront modérés parfois forts
en montagne. Suisse alémanique : d'abord
très nuageux à couvert et quelques fai-
bles précipitations. Jeudi, temps devenant
partiellement ensoleillé.

Evolution probable pour vendredi et
samedi : le plus souvent ensoleillé et
chaud. Sur le Plateau, brouillard ou
stratus matinaux.

La rédaction de la Feuille d'avis de
Neuchâtel n'est pas responsable
des lettres et documents qui lui
sont adressés; elle ne se charge
pas de les renvoyer aux expédi-
teurs.

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures

Que ton repos soit doux
comme ton coeur fut bon.

Madame Yolande L'Eplattenier, à
La Chaux-de-Fonds ;

Monsieur et Madame Gilbert L'Eplat-
tenier et leur fille Sandra, à Bôle :

Monsieur et Madame Daniel Biolley,
à Marin,

ainsi que les familles L'Eplattenier .
Calame, Hofer, Siegrist, Schwab, pa-
rentes et alliées,

ont le chagrin de faire part du décès
de

Monsieur
Etienne L'EPLATTENIER

leur cher et regretté beau-père, grand-
papa, arrière-grand-papa, frère, beau-
frère, oncle, cousin, parent et ami que
Dieu a repris à Lui, dans sa 83me
année.

Le Locle, le 1er octobre 1975.
L'incinération et le culte auront lieu

vendredi 3 octobre, à 16 heures au cré-
matoire de La Chaux-de-Fonds.

Le corps repose à la chapelle de la
Résidence, au Locle.

Domicile de la famille : Monsieur et
Madame Gilbert L'Eplattenier, Beau-
Site 16, 2014 Bôle.

II ne sera pas envoyé de lettre
de faire part, le présent avis en tenant lieu

Et maintenant, l'Eternel m'a
donné le repos.

Madame Georges Porchet-Sauser ;
Mademoiselle Alice Porchet ;
La famille de feu Samuel Porchet ;
Monsieur et Madame Charles Pizzera,
ainsi que les familles parentes et al-

liées,
ont la douleur de faire part du décès

de
Monsieur

Georges PORCHET
leur très cher époux, frère, beau-frère,
oncle, parent et ami, enlevé à leur ten-
dre affection, après une longue maladie,
dans sa 76me année.

2000 Neuchâtel, le 30 septembre 1975.
(rue de la Dîme 35)

Je lève les yeux vers les mon-
tagnes ; d'où me viendra le se-
cours ? Le secours vient de
l'Eternel qui a fait les cieux
et la terre.

Ps. 121 : 1-2.
L'incinération aura lieu vendredi

3 octobre.
Culte à la chapelle du crématoire, à

14 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du ci-

metière de Beauregard, NeuchâteL. '.. 'Cet avis tient lieu de lettre de faire part

'i,:tes parents et amis de; ' "'

Monsieur
Léon MONIGHETTI

ont le chagrin de faire part de son
décès, survenu dans sa 87me année à
l'hôpital de la Béroche, à Saint-Aubin.

Chez-le-Bart, le 28 septembre 1975,
Selon le désir du défunt, l'incinération

a eu lieu le mercredi 1er octobre.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La société de musique La Cécilienne,
Le Landeron, a le pénible devoir d'an-
noncer à ses membres le décès de

Madame
Marie-Rose Maître-Dubail

belle-mère de Monsieur Jean-Michel
Bloch , président de la société.

L'enterrement aura lieu samedi 4 oc-
tobre à 14 h 30, à Montfaucon.

Dans l'impossibilité de répondre à
chacun individuellement , la famille de

Monsieur Louis MAULER
profondément touchée des très nombreu-
ses marques de sympathie et d'affection
qui lui ont été données lors de sa dou-
loureuse épreuve, remercie très sincère-
ment toutes les personnes qui l'ont en-
tourée de leur présence, de leurs messa-
ges, de leurs dons, de leurs couronnes
ou envoi de fleurs.
Elle les prie de trouver ici l'expression
de sa vive reconnaissance.
2112 Môtiers, septembre 1975.

La famille de

Madame
MathUde REYMOND

très sensible aux nombreux témoignages
d'affection et de sympathie reçus lors de
son grand deuil , remercie sincèrement
toutes les personnes qui ont pris part à
sa douloureuse épreuve.
Bienne, septembre 1975.

La famille de

Monsieur Germain PERRIN
remercie très sincèrement toutes les per-
sonnes qui , par leur présence, leurs
messages ou leurs envois de fleurs , ont
pris part à son épreuve , et les prie de
trouver ici l'expression de sa
reconnaissance.
Provence, octobre 1975.

Fr. 3.30 per millimètre de hauteur
Rtoaptlon des ordres : jusqu'à 22 heures

Vin de Neuchâtel
Œil de perdrix p AOflNcuchâtcl rotigo L K fl/ll
bouteilles 7 dl I I ¦ U

Discount 71
DIMANCHE

DES VENDANGES
OUVERT

de 9 à 19 heures
AUX GOURMETS

URGENT
Manpower cherche

2 serruriers,
1 charpentier,
1 menuisier

Téléphoner au (038) 24 76 76.
8a rue du Seyon.

ADIA INTERIM

URGENT
Nous cherchons

10 manœuvres
de chantier avec expérience.
Tél. 24 74 74.

MT
RECTIFICATIF

,..,-„La conférence de ce, soir, jeudi 2,,. .
a 20 U 30, sur les effets de la
technique de la méditation inins-
cendantale sera donnée au CEN-
TRE DU PLAN MONDIAL et
non à l'Université.
Cette conférence publique inaugu-
rera le nouveau Centre du Plan
Mondial de Ncuchûtel : chemin
de Bclleroche No 18 (près Gibral-
tar). Tél. 24 74 09.

Christine et Frédy KULL
ont la grande joie d'annoncer la nais-
sance de leur fille

Chantai
1er octobre 1975

Maternité Pourtalès Chânet 37
Neuchâtel 2014 Bôle

____________________________________

Début d'incendie
à la tour

de Monruz
Vers 15 h 45, les premiers secours de

la ville ont dû intervenir au 14me étage
de la tour de Monruz, 1 rue de Chuni-
preyvères, où un débat d'incendie s'était
déclaré dans une chambre. Dégâts.

Cyclomotoriste blessé
Bb Vers 20 h» M. S. S., de Neuchâtel , cir-

culait  à vélo-moteur rue de la Maladière
en direction du centre ville lorsque à la
hauteur de l'immeuble 8, il perdit le
contrôle de sa machine et chuta sur la
chaussée. Blessé, il a été transporté à
l'hôpital Pourtalès. Il a subi les examens
d'usage.

CORTAILLOD
i

(c) Les membres du législatif et de
l'exécutif ont parcouru samedi les fo-
rêts communales sous la conduite de
M. S. Jeanrichard, inspecteur forestier
du Ille arrondissement. M. D. Eigen-
inann , chef du dicastère, avait donné
rendez-vous à ses collègues à la « ca-
bane du bas » derrière Perreux où l'ins-
pecteur, accompagné du garde-fores-
tier G. Renaud, fit déjà sur place un
exposé sur la situation et l'étendue des
forêts de Cortaillod, leur exploitation
et leur rendement

L'administrateur communal et son ad-
joint participèrent également à cette vi-
site qui se termina par un casse-croûte
fsërvî à la « cabane du - haut» sur les
,flanesjde,.la rMontagne de. B.qudry

 ̂ j^

Visite commentée
des forêts communales

Il n avait pas vu son compagnon empiler
dans leur sac des marchandises volées...

Au tribunal de police de Boudry

De notre correspondant :,
Le tribunal de police de Boudry a

siégé hier sous la présidence de M. Phi-
lippe Aubert, assisté de Mme Jacqueline
Freiburghaus qui exerçait les fonctions
de greffier. A P. S., ce serveur qui avait
versé des boissons alcoolisées à deux
jeunes gens n'étant pas en âge de fré-
quenter les établissements publics, le tri-
bunal a reproché de ne pas avoir
accordé suffisamment d'attention à l'un
d'eux tout particulièrement dont l'âge
était nettement visible. 11 a été
condamné à une amende de 50 fr. et à
payer 70 fr. de frais. Une affaire de col-
lision entre deux voitures, sur une place
dé .parc de Peseux, évoquée lors de la
dernière audience, s'est terminée par
l'acquittement de N. G., alors que G. C.
est condamné à une amende de 80 fr. et
aux frais, soit 100 francs. Pour une
infraction a la LCR, D. S. paiera une
amende de 100 fr. à laquelle s'ajoutent
60. fr. de frais.

M. P. péchait sur un bateau dont le
moteur était en marche au moyen d'un
fil muni de cinq hameçons. Il fut
dénoncé par le garde-pêche de Cudrefin
qui prétendait que la pêche pratiquée par
P, était de la « gambe » alors qu'elle
n'était pas autorisée ce jour-là ! Le tri-
bunal en statuera dans huit jours. N. B.
a commis un vol de 1000 francs. Prise
de remords, elle n'osa pas rendre la
somme, préférant brûler les billets ... La
somme fut restituée à ses légitimes pro-
priétaires mais la coupable a été
condamnée à 30 jours de prison avec
sursis et au paiement des frais, soit 100
francs.

BIEN MAL ACQ UIS ...
tufJ.R. déroba dans 'Une caravane un
toortemonnaie contenant de l'argent
puisse.;.et.j étranger. $ a restitué ces som-
mes mais il sera néanmoins condamné
à 15 jours de prison avec sursis pendant
deux ans, il supportera les frais, soit 60
francs. . M. Z. a fait des emplettes dans
un grand magasin en compagnie d'un

compère, sans se rendre compte, semble-
t-il que ce dernier empilait « discrète-
ment » des marchandises dans leur
cabas, espérant ainsi les sortir sans les
payer car il n'avait pas d'argent. A la
caisse, M. Z. paya les denrées se
trouvant dans le chariot mais dut
répondre du délit de complicité pour
vol. Un doute subsiste cependant qui
incite le tribunal à acquitter M. Z. et à
mettre les frais à la charge de l'Etat .

O. R. et P. P. ont provoqué un
accident dû à un excès de vitesse au
cours duquel une jeune fille , passagère
de la voiture, fut éjectée. Elle s'en tira
avec une simple égratignure. En revan-
che, le conducteu r, détenteur d'un per-
mis de conduire provisoire, n'était pas
accompagné par un conducteu r remplis-
sant les conditions exigées par la nou-
velle loi. Ce qu'ils ignoraient tous deux.
Le tribunal jugera à huitaine.

C. J., débouchant de Transair, allait
s'engager sur la N 5 lorsque survint le
tram qu'il vit trop tard. Il est condamné
à 50 fr. d'amende et aux frais, soit 70
francs. En proie à de graves problèmes
affectifs, A. M. a bu quelques verres de
trop et perdit la maîtrise de son
véhicule. Il bénéficie de la clémence du
tribunal qui le condamne à une amende
de 700 fr. et 200 fr. de frais. Sans
autorisation préalable, D. et J.-C. P. ont
comblé un fossé sur le territoire com-
munal , ceci pour des commodités
d'accès à leur propre terrain. D. est
acquitté mais son frère J.-C. payera une
amende de 200 fr. agrémentée de 50 fr.
de frais. J.-D. W. est condamné par
défaut à une amende de 50 fr et à
payer 30 fr. de frais pour abus de
signaux lors d'un contrôle de police.
Alors qu'elle quittait une. piste de
présélection, le véhicule de Ml B. fut
touché par une voiture venant de l'ar-
rière. Celle;-cï'' n'a été àpèrçi» m par le
conducteur, ni par les trois passagères
qui se trouvaient avec lui. Là encore, le
tribunal rendra son jugement à huitaine.

Wr.

Les relations entre l'Etat
et les associations d'enseignants

Le chef du département de l'instruction publique, assiste de deux de ses colla-
borateurs, a reçu récemment les cinq présidents du Cartel syndical cantonal VPOD,
des syndicats VPOD des corps enseignants secondaire, professionnel et supérieur
d'une part et du corps enseignant secondaire préprofessionnel d'autre part, de la
Société pédagogique neuchâteloise et de l'Association indépendante des professeurs
de l'enseignement secondaire, professionnel et supérieur.

Un large échange de vues a notamment permis aux parties de préciser leur
position dans un certain nombre de domaines et de fixer la procédure qui doit
présider aux relations entre le département de l'instruction publique et les syndicat!
ou associations d'enseignants.

Les problèmes suivants furent particulièrement étudiés au court de la séance :
information réciproque entre autorités, associations et enseignants, année d'obser-
vation et d'orientation au niveau 6 de la scolarité obligatoire, marché du travail
dans l'enseignement et éventualité d'attribuer une classe à deux titulaires travaillant
chacun à temps partiel, cumul de charges et de traitements, notamment pour certaines
femmes mariées, modalités de mise à la retraite des membres du corps enseignant et
assurance-chômage.

Il a été convenu, de part et d'autre, de poursuivre ou de reprendre les études
sur les sujets précités et de présenter des propositions dans des délais fixés.
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LA NEUVEVILLE

(c) Le concours de pêche à la traîne
s'est déroulé dimanche matin dans des
conditions idéales. Organisé par la So-
ciété de pêcheurs sportifs et amateurs
de La Neuveville, il groupait une di-
zaine de participants. Le premier prix a
été remporté par M. Jean-Pierre Giau-
que (un brochet de 1 kg 020).

Concours à la traîne



Avec des voitures volées, ils cambriolaient
des pharmacies pour se procurer des stupéfiants

Au tribunal correctionnel du district de Neuchâtel

Il serait vain de narrer dans le détail
les agissements dont se sont rendu cou-
pables les cinq jeunes gens qui ont
comparu hier devant le tribunal correc-
tionnel du district de Neuchâtel qui
avait la composition suivante : prési-
dent : M. Alain Bauer ; jurés : Mme
Edith Allemann et M. Pierre-Louis
Borel ; greffier : Mme Claire-Lise Ja-
quet. Le ministère public était représen-
té par M. Henri Schupbach, procureur
général.

J. A., 20 ans, domicilié à Peseux, J. J.,
25 ans, domicilié à Neuchâtel, M. J., 20
ans, domicilié à Tavannes, J.-J. K.,25
ans, domicilié à Essertines et J.-C. M.,
19 ans, domicilié à Boudry, ont en effet,
essentiellement de l'automne 1974 jus-
qu'au printemps dernier, accumulé une
telle quantité de délits qu'une chatte
aurait de la peine à reconnaître ses
petits ! C'est ainsi qu'en agissant seul ou
en bande, ils ont dérobé à Neuchâtel
plusieurs voitures qu'ils utilisaient (sans
avoir de permis de conduire) pour cam-
brioler des pharmacies !

VOLER POUR ACHETER
DE LA DROGUE

On reprochait ainsi au prévenu prin-
cipal, M. J. contre qui le procureur
requit une peine de 18 mois d'empri-
sonnement, treize vols, dont trois au
détriment de pharmacie, trois tentatives
de vols, deux vols d'usage et des infrac-
tions à la loi fédérale sur les stupéfiants.
M. J. qui avait commencé par fumer un

peu de haschisch, ne tarda pas à devenir
rapidement un toxicomane qui s'adminis-
trait, au moment de son arrestation,
jusqu'à trois injections de morphine par
jour.

— C'est d'ailleurs uniquement dans le
but de me procurer de la drogue que
j'ai commis des cambriolages, expliqua-t-
il hier.

M. J. n'a jamais été condamné jus-
qu'à présent. D'autre part, il est pro-
bable que la drogue consommée à
hautes doses ait eu une influence sur ses
agissements. Pour toutes ces raisons, le
tribunal a condamné M. J. à 12 mois
d'emprisonnement sous déduction de 37
jours de détention préventive. Le tri-
bunal a suspendu l'exécution de la peine
pour une durée de quatre ans à la
condition que le condamné se soumette
à un patronage et à un traitement
médical. M. J. restituera 200 fr. à l'Etat
représentant le bénéfice réalisé par la
vente d'ampoules de morphine et
s'acquittera de 800 fr. de frais.

DÉJÀ CONDAMNÉ
J. A., contre qui le ministère public

demandait une peine de dix mois d'em-
prisonnement ferme, s'est rendu
coupable de deux vols dont un dans une
pharmacie, quatre vols d'usage, trois
infractions à la LCR et d'infractions à
la loi fédérale sur les stupéfiants. Ce
prévenu, s'il n'a consommé que du
haschisch, n'a pas hésité à vendre quatre

ampoules de morphine provenant du
cambriolage de la pharmacie de Fon-
taines.

— J'ai commis des infractions, certes.
Mais c'est lorsque j'avais le moral en
bas. Maintenant, je sors sérieusement
avec une jeune fille qui me comprend et
à qui je peux me confier.

J. A. a toutefois poursuivi son activité
coupable alors qu 'il avait été condamné
l'année dernière par le tribunal de céans
à sept mois d'emprisonnement avec
sursis durant trois ans pour attentat à la
pudeur des enfants et infractions à la loi
fédérale sur les stupéfiants. Dans son
jugement, le tribunal a donc révoqué le
sursis précédent et J. A. a été arrêté à
l'issue des débats. Pour les faits qui lui
étaient reprochés dans cette affaire, J. A.
a été condamné à six mois d'emprison-
nement avec sursis durant quatre ans,
sous déduction de 61 jours de détention
préventive. Le condamné restituera à
l'Etat une somme de 40 fr. et réglera
800 fr. de frais.

LE « CHAUFFEUR » ...
J. J. a participé à douze vols, une

tentative de vol et a fumé occasionel-
lement du haschisch. De même, il a
consommé quelques pastilles de LSD,
s'est injecté fréquemment des opiacés,
mais n'a jamais fait de trafic de drogue.
J. J. ne comprenait pas pourquoi on
l'accusait de vol.

— Moi ? Mais je n'ai fait que

conduire mes amis où ils me le deman-
daient. Je n'ai jamais participé à un
cambriolage. J'attendais dans la voiture t

Comme l'a relevé le procureur géné-
ral, qui requit 14 mois d'emprisonne-
ment , il ne fait pas de doute que J. J.
est co-auteur des vols. Le fait de ne pas
vouloir se « mouiller » en restant à
quelque distance de l'action, loin de le
disculper, témoigne au contraire d'un*
certaine lâcheté. J. J. n'a jamais comparu
devant un tribunal et il semble que cette
leçon lui sera salutaire ... Aussi le tri-
bunal a-t-il condamné J. J. à six mois
d'emprisonnement avec sursis durant
trois ans, sous déduction de 15 jours de
détention préventive. J. payera 800 fr. de
frais.

TOUJOURS LES PHARMACIES !
J.-J. K. n'a commis qu'un nombre

restreint d'infractions, mais celles-ci sont
graves : trois vols, dont deux cambrio-
lages de pharmacies, un vol d'usage,
consommation et vente de stupéfiants. K.
a déjà fait l'objet d'une condamnation,
mais celle-ci est aujourd'hui prescrite.
D'autre part il semble avoir trouvé
maintenant l'encadrement qui lui a fait
défaut jusqu'à ce jour. Au vu de toutes
ces considérations, le tribunal a estimé
qu'une peine de six mois d'emprison-
nement avec sursis durant trois ans, sous
déduction de 42 jours de détention pré-
ventive, correspondait à la culpabilité du
prévenu.

Une dévolution à l'Etat d'une somme
de .100 fr. a été ordonnée et K. payera
800 fr. de frais.

Enfin J.-C. M. a un passé chargé mais,
à la différence de ses camarades, il n'a
jamais touché aux stupéfiants. Il a
reconnu avoir participé à sept vols, une
tentative de vol, s'être rendu coupable
d'une soustraction de titres et de
dommages à la propriété. Alors que le
procureur requérait une peine ferme, le
tribunal a jugé que sa comparution
devant un tribunal correctionnel saurait
dissuader ce très jeune prévenu de réci-
diver. Aussi J.-C. M. a-t-il été condamne
à six mois d'emprisonnement avec sursis
durant quatre ans, l'octroi du sursis
étant cependant subordonné à la condi-
tion que le condamné se soumette a un
patronage durant le délai d'épreuve. M.
payera 800 fr. de frais.

Enfin le tribunal a ordonne que le
matériel et les outils saisis durant l'en-
quête fussent confisqués.

J. N.

Les candidats au Conseil national
répondent à nos questions

Les élections fédérales des 25 et 26 octobre se rapprochent. Pour le Conseil
national, 26 candidats sont en lice dans le canton de Neuchâtel. Qui -sont-ils ?
Jour après jour, nous allons les présenter de telle manière que nos lecteurs pour-
ront se faire une idée de leurs options. Afin de leur permettre de se situer par
rapport aux grands problèmes de l'heure, nous leur avons en effet posé une ques-
tion qui nous paraît essentielle.

Cette question, la voici :

Quels Intérêts entendez-vous principalement défendre à Berne ?
Elle est assez générale pour que chacun des candidats puisse définir sa po-

sition et que ceux qui statueront sur leur sort, les hommes et les femmes de ce
pays, sachent à qui ils donneront leur suffrage.Il faut donner au latin la place

qui lui revient dans les écoles du canton
La Société neuchâteloise des profes-

seurs de latin (50 membres) a siégé hier
au centre scolaire du Mail sous la prési-
dence de M. Philippe Bendel. La partie
administrative a été menée tambour bat-
tant et le comité réélu en bloc. Les par-
ticipants devront se prononcer prochai-
nement sur le choix d'un nouveau
manuel. Qu'avons-nous retenu du
rapport présidentiel ? Le latin est de
plus en plus délaissé par les élèves et les
autorités scolaires. La politique de la
table rase pour construire du neuf
représente, hélas, plus d'attraits, fictifs il
est vrai, qu'une connaissance intelligente
et critique de nos sources. La diversifi-
cation des matières à enseigner, centrées
autour de la toute-puissante mathémati-
que, tente de pousser dans le gouffre de
l'oubli l'approche des langues anciennes,
base de notre civilisation.

M. Bendel n'a pas dissimulé les préoc-
cupations de ses collègues :

— Au phénomène positif de la dé-
mocratisation des études correspond un
abaissement des élèves commençant des
études de latin ...

LIEU COMMUN
Un des lieux communs des sociologues

est de clamer que seuls les enfants des
milieux priviligiés entament des études
classiques. Or le latin ne doit pas être
l'apanage d'un petit nombre. La société
souhaite participer à une campagne d'in-
formation. Son président a assisté, le 17
février, à Cescole, à une réunion des
directeurs d'écoles secondaires inférieu-
res du canton. Il en profita pour
demander que les professeurs de latin
participent également aux séances d'in-
formations destinées aux parents des
nouveaux élèves, ce qui lui fut refusé.

Maigre consolation , le chef du service

de l'enseignement secondaire, attentif
aux doléances des latinistes, proposa que
ces derniers rédigent un texte de
présentation des études de latin destiné
aux directeurs d'écoles afin qu'ils en
fassent usage s'ils en ressentaient le
besoin.

LA POSSIBILITÉ
DE S'ADRESSER AUX PARENTS

Les professeurs de latin souhaitent
avoir la possibilité de s'adresser direc-
tement aux parents. Leur président
explique :

— La rigueur, le sérieux, l'amour du
beau et le respect du passé, toutes ces
vertus que nous transmettons à travers
l'enseignement du latin risqueront, dans
un avenir pas très Ion tain , d'être les
derniers piliers de notre civilisation.
Priver les enfants de cet appui fonda-
mental , les écarter à cause de la mode
scientifique d'une source si féconde, c'est
faillir à la tâche profonde de donner des
racines à ces jeunes arbres...

UNE RÉSOLUTION
L'heure donc est à l'action pour

redonner vie au latin et surtout un sens
à la vie par l'enseignement de cette lan-
gue. Hier, à l'unanimité, les participants
ont adopté une résolution qui sera
adressée au département de l'instruction

publique, aux directions des écoles
secondaires et des gymnases, aux com-
missions scolaires et aux offices d'orien-
tation.

Le texte constate la diminution du
nombre d'élèves commençant les études
de latin par rapport à l'augmentation
des élèves entrant à l'école secondaire
ainsi que celle du nombre d'élèves obte-
sant une maturité fédérale avec latin.
Les participants estiment que l'attrait
exercé par le type D de la maturité
fédérale (langues modernes), récemment
créée, porte préjudice à la section clas-
sique.

Considérant que l'information est
insuffisante et que l'effectif des classes
des sections classiques des écoles
secondaires inférieures est en moyenne,
exagérément gonflé, la société demande :
• la possibilité de s'exprimer devant

tous les milieux intéressés ;
• la participation officielle des auto-

rités scolaires compétentes à ce devoir
d'information ;
• que les directions d'école mettent

tout en œuvre pour donner au latin la
place qui lui revient.

Bref , les professeurs de latin du
canton sont décidés à manifester leur
présence. Leur voix sera-t-elle
entendue ? Nous ne fermerons pas
aujourd'hui le « dossier » J. P.

Mademoiselle
Tilo FREY
radicale

NOM : Frey
PRÉNOM : Tilo
AGE : 52 ans

ÉTUDES, TITRES : diplôme d'institutrice, de
secrétaire puis de professeur de sténo-
graphie-dactylographie et correspondance
commerciale.

PROFESSION : par suite de l'intégration de
l'Ecole professionnelle de jeunes filles à
l'Ecole des arts et métiers, a perdu sa
place de directrice. De ce fait , a deman-
dé de réintégrer l'enseignement au Cen-
tre de formation professionnelle de la
Maladière. (A refusé un poste que l'on
voulait créer pour elle.)

ACTIVITÉS POLITIQUES : conseillère géné-
rale de 1964 à 1974. Présidente du Conseil
général durant l'exercice 1970/71. Dépu-
tée au Grand conseil de 1969 à 1971.

Conseillère nationale depuis 1971 a été
la première candidate annoncée en
Suisse.

REPONSE
«Je suis prête, si on me le demande, à

poursuivre dans tous les domaines où elle
peut se révéler utile mon activité de parle-
mentaire, et surtout de seule femme parmi
les représentants du canton de Neuchâtel
aux Chambres fédérales.

D'une manière générale, les tâches à
accomplir durant la prochaine législature, i
un moment où l'horizon politique et écono-
mique s'assombrit, dans une phase de ré-
cession dont nous n'avons peut-être pas
encore atteint le fond, sont trop nombreu-
ses et importantes pour les évoquer toutes
ici.

Mais après quatre années au Conseil na-
tional, j'ai acquis la conviction qu'il y a un
travail utile à accomplir à Berne, dans un
parlement dont j'ai constaté maintenant la
véritable efficacité, moins apparente certes
dans les séances publiques que dans les
réunions des commissions et des groupes
où sont préparées les décisions. >

Monsieur
John CLERC
socialiste

NOM : Clerc
PRÉNOM : John
AGE : 33 ans

ÉTUDES, TITRES : licencié es sciences éco-
nomiques de l'Université de Neuchâtel.

PROFESSION : économiste au service de
documentation de l'Assemblée fédérale.

ACTIVITÉS POLITIQUES : conseiller général
puis député du district de Boudry de
1969 à 1974.

RÉPONSE
« Je suis socialiste parce que, pour moi, la

défense des travailleurs - donc de la majo-
rité des gens - a la priorité. Maintenant
plus que jamais ! N'est-il pas scandaleux
que l'ouvrier connaisse en 1975 les mêmes
craintes qu'en 1935 7 A qui la faute ? A
tous ceux qui, grisés par les années de va-
ches grasses, ont cru aux promesses des
partis bourgeois.

Les socialistes ont dû se battre contre
eux et ont néanmoins obtenu des succès.
Mais si ces mêmes socialistes avaient été
plus nombreux, Berne aurait par exemple
aujourd'hui déjà les moyens de lutter plus
efficacement contre le chômage et le ren-
chérissement. Alors, ce qui compte mainte-
nant, c'est de ne pas rater les prochaines
échéances.

Car c'est en additionnant les réformes
qu'on arrivera à échapper à la toute-puis-
sance des groupes de pression et aux
erreurs des patrons. Sans pour autant tom-
ber dans le piège totalitaire des communis-
tes. Seulement pour cela, il faut encore se
battre. Et dans le bon camp I »

Comment peut-on faire preuve d'une telle incurie?
— Généralement, les prévenus accusés

de banqueroute simple ont fait preuve
d'une grave négligence, ou se sont livrés
à des dépenses exagérées altérant leur si-
tuation. Il arrive aussi que la légèreté
coupable soit à la base de cette infrac-
tion. Il se peut également qu'un prévenu
ait fait preuve de spéculations hasar-
deuses. Mais jamais, jamais je n'ai vu un
homme réunir toutes ces possibilités
pour « se mettre sur la paille ». Et c'est
pourtant ce qui est arrivé à B. T. !,
s'écria hier dans son réquisitoire le pro-
cureu r général.

Après deux expériences malheureuses
à La Chaux-de-Fonds, B. T., 43 ans, de
Savagnier, a repris l'exploitation d'un
établissement public à Neuchâtel en
1970. Or, en 1972 la faillite du restau-
rant était prononcée avec un découvert
de quelque 373.000 francs. Outre la pré-
vention de banqueroute simple, B. T.
étai t encore accusé d'escroquerie et de
violation de l'obligation de tenir une
comptabilité.

NON-LIEU
Sa situation financière se détériorant

singulièrement, le prévenu a sollicité
divers prêts et obtenu des sommes im-
portantes d'argent. En dissimulant sa
véritable situation financière, soutenait
l'accusation. En ne cachant rien et en ne
cherchant à aucun cas à tromper ses
créanciers, prétendait la défense. La
Chambre d'accusation a d'ailleurs oro-

noncé un non-lieu pour plusieurs pré-
ventions d'escroquerie.

— Il n'y a aucune raison pour que les
deux préventions subsistantes ne soient
pas traitées sur le même pied, s'étonna
le mandataire de B. T.

L'EXPERT NE PUT RIEN FAIRE
Quant à la violation de tenir une

comptabilité, elle ne fait aucun doute
selon l'accusation. Si, à ses débuts à
Neuchâtel, B.T. avait pris la précaution
de s'entourer des conseils d'un compta-
ble, celui-ci renonça finalement à son
mandat, son client ne voulant pas se
plier à ses nombreuses recommanda-
tions. C'est ainsi que lorsque le juge
d'instruction désigna un expert-compta-
ble pour débrouiller l'affaire, celui-ci ne
put accomplir son travail normalement,
de nombreuses pièces essentielles faisant
défaut.

Ce qui paraît incroyable dans cette
affaire, c'est que B. T. ne s'est jamais
soucié de savoir combien il gagnait men-
suellement. Si ses ressources lui permet-
taient de s'accorder les « virées » qu'il
avait coutume de faire nuitamment dans
les établissements publics du chef-lieu et
de La Chaux-de-Fonds. Non. Lorsque
B. T. manquait de liquidités, il allait
tout simplement trouver un garçon de
son établissement et se faisait remettre
une certaine somme en contrepartie d'un
billet signé de sa main. Dans ces condi-
tions, comment contrôler les recettes et
le chiffre d'affaires de l'établissement ?

ESCROQUERIE ABANDONNÉE
Le tribunal n'a pas retenu les préven-

tions d'escroquerie comme le lui deman-
dait l'accusation. Il a en revanche con-

sidéré que les éléments constitutifs de la
banqueroute simple et de la violation dç
l'obligation de tenir une comptabilité
étaient réalisés à satisfaction de droit.
Aussi, alors que le procureur concluait à
une peine de 20 mois d'emprisonnement
si l'escroquerie était retenue, de 16 mois
dans le cas contraire et que la défense
avait plaidé la libération pure et simple,
le tribunal a infligé à B. T. une peine de
10 mois d'emprisonnement avec sursis
durant cinq ans.

Malgré les antécédents du prévenu, le
tribunal a estimé qu'une menace d'une
peine privative de liberté importante
saurait remettre B. T. dans le droit che-
min pour justifier l'octroi du sursis. Le
condamné supportera les frais de la
cause fixés à 1200 francs. J. N.

Recensement courtelinesque...
Le recensement fédéral des entre-

prises a lieu en ce moment. Il s'étend
à tous les établissements non agri-
coles « y  compris les ateliers, studios,
cabinets, laboratoires, etc., dans les-
quels on produit ou répare des biens,
vend, procu re des marchandises ou
assure un service quelconque ». Soit.
Les statistiques sont parfois utiles.

Mais le questionnaire ne simplifie
pas les choses. Bien des entreprises
t suent » pour y répondre. Doivent
être comptés, par exemple, c tous les
locaux utilisés par l'établissement ».
lusque-là, c'est encore clair, mais que
faut-il entendre par « locaux » ? Il
s'agit, selon le texte explicatif, des
t pièces ou des halles ayant au moins
trois parois » ! Bon. Mais encore
faut-il calculer la surface brute des
étages qui est « la somme de la sur-
fa ce des sols de tous les étages

(épaisseur des murs comprise». Dia-
ble, cela se complique ! Armons-nous
d'un mètre et de patience en fermant
les yeux sur les murs mitoyens...

Ce n'est qu 'un commencement. Il
s'agit maintenant de déterminer
l'effectif du personnel. C'est simple
comme tout! Ainsi, « les personnes
occupées de 25 à moins de 30 heures
par semaine doiven t être comprises
dans les données de la rubrique 5.2,
et indiquées encore une fois  sépa-
rément , à des fins de comparaison,
sur la ligne 5.27 ».

On y passe des heures en s'arra-
chant les cheveux. Prenons le cas
d'un grand magasin : « La surface de
vente ne comprend pas celle des tea-
rooms, snack-bars, bureaux, dépôts
ou autres locaux accessoires ». Ne
devait-on pas compter « tous les lo-

caux utilisés par l'établissement » ?
Alors, qu'entendre par locaux acces-
soires ? Mystère...

Le libre-service peut être complet
ou partiel. Eh oui ! Il est partiel
« lorsque le client ne peut choisir
librement que 50 % au moins de
l'assortiment ». Mais comment savoir
s'il choisit librement ? Comment cal-
culer le pourcentage ?

Il est certes utile qu'une statistique
soit précise. Mais en compliquant par
trop ses données, on lui enlève une
partie de sa valeur. Avec la meilleure
volonté du monde, les personnes qui
sont appelées à remplir ces formules
ne peuvent que se tromper.

Alors pourquoi dépenser tant d'ar-
gent et faire perdre tant d'heures de
travail à toutes les entreprises du
pays ? Pour occuper des fonction-
naires fédéraux ? NEMO

Un laboratoire
de poche

contre l'alcool
au volant

• Un laboratoire de poche de
conception nouvelle et permettant de
connaître avec précision le taux d'al-
coolémie a été présenté mardi ma-
tin à la presse à Neuchâtel. Pas
plus grand qu'un calculateur élec-
tronique et d'un emploi aisé, il risque
de devenir un « espion » qui pour-
rait se retrouver dans les poches des
policiers d'autant plus que son prix
est modeste.

Ce petit laboratoire qui tient dans
une main risque donc de placer les
automobilistes imprudents dans une
situation peu enviable. A moins qu'ils
ne prennent aussi la précaution de
se le procurer pour éviter de pren-
dre en main le volant en état
d'ébriété...

le samedi soir, sur le gazon illuminé
du stade de la Maladière lors du
grand show-parade auquel participe-
ront encore les loyeux Gilles du
Lion-d'Or de Bruxelles (un groupe
folklorique haut en couleur avec ses
hautes coiffes de plumes et leurs
habits chamarés), la Compagnie
genevoise des Vieux-Grenadiers issue
du 18me siècle, formation costumée,
historique et militaire, de renommée
internationale, et la Musique offi-
cielle de la ville de Granges, qui
remplacera la Musique militaire de
Neuchâtel qui s'est désistée au
dernier moment !

Le cortège comprendra encore, à
part cette dernière à qui revient
habituellement l'honneur d'ouvrir le
défilé , la Militaire de Colombier, les
Armourins la Pétroleuse de la raffi-
nerie de Cressier, la Fanfare de
Boudry (en costumes de 1925), les
Armes-Réunies de La Chaux-de-
Fonds, les Têtanoces de Payerne,
l'Echo du Vignoble de Peseux, la
Baguette et la Société de musique de
Bump litz.

# ONZE corps de musique suisses
et étrangers rythmeront le cortège-
corso fleuri de dimanche, apothéose
de la Fête des vendanges du demi-
siècle. Cette année, l'invitée d'hon-
neur sera la prestigieuse Musique de
la police nationale française dont la
plupart des 140 musiciens sont des
lauréats de conservatoires ce qui
promet un remarquable concert de
gala au Temple du bas demain soir
avec au programme, des œuvres célè-
bres de Berlioz Borodine et Liszt
ainsi que d'auteurs modernes en se-
conde partie.

Outre sa mission de servir le pres-
tige du corps qu 'elle représente, cette
formation s'attache à défendre le
renom des musiques militaires f ran-
çaises, à maintenir les traditions de
la musique populaire en France, à
soutenir, par des concerts éducatifs ,
la propagation de l'art musical.
Dirigée par M. Pierre Bigot et le
tambour-major Louis Bellebon, elle
comporte un orchestre d'harmonie et
une batterie-fanfare.

On reverra les policiers musiciens,

De la musique en abondance
à la Fête des vendanges

mandou, la lutte contre les sorcières
est toujours d'actualité.

La seconde partie de cette confé-
rence était réservée à la vie des sher-
pas, originaires du Tibet et à leurs
curieuses façons d'acquérir des méri-
tes, à l'ermitage des lamas-sorciers et
aux- objets rituels de la magie :
parure en os humain, pièges à
démo,n, poignards magiques etc. Mais
à travers la vie de ce peuple atta-
chant, on découvre deux grandes
qualités humaines : la tolérance et la
solidarité. Leur économie dans ces
régions pauvres tient en effet un peu
de la magie : vivre heureux avec
trois fois rien.

• LA première conférence du cy-
cle « Connaissances du monde » a été
consacrée aux magiciens et lamas de
l'Himalaya dont Louis Mahuzier a su
rapporter des images d'une fascinante
beauté. Dans cette région de hauts
plateaux et de sommets qui touchent
le ciel, il n'est pas étonnant que le
magique et le surnaturel intervien-
nent quotidiennement dans la vie des
habitants.

L'accident, la réussite ou la mala-
die ne sont pas le fait du hasard
mais de forces maléfiques ou béné-
fiques que seuls les magiciens peu-
vent maîtriser. Dans la vallée de Kat-

Magiciens et lamas de l'Himalaya

TOUR
DE
VILLE

LA COUDRE-MONRUZ

(c) La vente annuelle de la paroisse
réformée de la Coudre-Monruz a eu lieu
lors du dernier week-end en présence
d'une grande affluence. En plus des
achats qui ont été faits pendant ces
deux jours, il y eut de nombreuses
possibilités de se sustenter et vendredi,
par exemple, on servit de délicieuses
raclettes et les préposés aux fours eurent
de la peine à répondre à la forte de-
mande. Samedi à midi, ce furent le jam-
bon à l'os ou des assiettes froides et
le soir, des vol-au-vent Les résultats dé-
finitifs ne sont pas encore connus mais
seront assurément semblables à ceux de
ces dernières années. Le bénéfice ira au
compte de l'extinction de la dette de
construction du temple.

Vente paroissiale

ROCHEFORT

Hier, vers 13 h 45, M. F.-D. V., des
Ponts-de-Martel , circulait route de La
Tourne en direction de Rochefort. Peu
après le carrefour des Grattes, l'auto a
pris feu à la suite d'un court-circuit.
Malgré la prompte intervention du
Centre de secours de Cortaillod, la
voiture fut entièrement détruite. Le
conducteur qui a pu sortir à temps, n'a
pas été blessé.

Une voiture prend feu

NOUS VOULONS
UNE CONFÉDÉRATION
HELVÉTIQUE,
PAS UNE SUISSE S.A.

g (Réd. — Nous suggérons à
nos lecteurs de découper et
de conserver ces réponses.
Le moment venu, avant les
élections, ils pourront mieux
confronter les opinions.)



Une nuit inoubliable, à ne pas manquer:

Le Grand Gala d'ouverture
dunouveau

\J Samedi 11 octobre , "/
Z7w événement unique sur la Riviera!
ai lu Dîner de gala, Défilé des Royal Scots
aux chandelles Dragoon Guards
Menu de Fête : et sis gf cornemuses

Cocktail Dom Pérîgnon
Ballotine de Capucins Périgourdine Roger Pierre et

Sauce aux airelles Jean-Marc Thibault
Solette de Douvres soufflée Rémoise dans un programme spécialement conçu
Gouttes d'Or à l'essence de truffes pour le Casino.

Cœur de filet en manteau d'automne
Pommes Parisienne BaJ <Je NuitBouquet de légumes frais mei u d orchatn & aàmCoupe de poires au Sabayon

Mocca et miniardises
Champagne Jeeper, Epernay Prix unique des cartes de gala :

34 h., env. Fr. 100.—
Grand Show d'ouverture (comprenant le Dîner, le Show et le Bal)
Circus-Parade KNIE en vente au Casino, tél. (021) 624471
pour la première fo i s  en dehors et Nombre de places limité. Tenue foncée
cirque , divers numéros du programme J5,
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NAISSANCES. — Panizza Vincenzo,
fils de Carminé Antonio, peintre et de
Josiane Yvette, née Singele ; Regazzoni
Loïc Jean-Claude, fils de Jean-Claude
Gilbert, professeur et de Martine, née
Châtelain ; Huguenin-Bergenat Anne,
fille de Willy Maurice, forestier et de
Susanna, née Jenal.

PROMESSE DE MARIAGE. —
Gremion André Victor, commerçant et
Pazeller Dora Luisa.

MARIAGES CIVILS. — Reymond
Jean-Claude Bernard, monteur en chauf-
fage et Grimbuhler Rose-Marie ; Parel
Roland Jules, employé de commerce et
Cusin Josette ; Cour Claude Bernard,
bijoutier et Viatte Danielle Solange Ma-
rie ; Meyer Charles André Oscar, em-
ployé PTT et Meldem Marie-France.

DÉCÈS. — Ducommun, née Ja-
quet, Claudine Albertine, ménagère,
née le 28 août 1931, épouse de Du-
commun Jean-Pierre, dom. Rochefort
(NE). Meyer Marguerite Cécile, commis,
célibataire, née le 8 décembre 1888,
dom. Numa-Droz 53.

Etat civil
(26 septembre) Plus guère d'illusions pour le personnel d'Auréole

alors que la FTMH sort de sa prudente réserve
Ne nous faisons aucune illusion. La

lutte d'Auréole, cette lutte du personnel
pour le maintien de ce centre de pro-
duction à La Chaux-de-Fonds, est per-
due. Cela, on le savait dès mardi. La
confirmation des ultimes entretiens
d'hier entre la direction générale du
groupe Synchron dont fait partie cette
entreprise et les employés n'aura que
précédé ce que chacun savait

Sortant d'une prudente réserve que
d'aucuns lui auront reprochée, la
FTMH sort à son tour de l'anonymat
puisque le communiqué officiel reçu
hier en début de soirée porte la si-
gnature de l'un de ses membres par-
lant au nom d'un comité de soutien. En
voici de larges extraits :

« Cj nia, Marvin, Hennis , Dorsaz, Phi-
lips, Movado, Mondia, Mulco, Auréole...
A qui le tour ? Le chômage, les licen-
ciements et maintenant les fermetures
de fabriques sont devenus la tragique
réalité de tous les jours. Dans le but
de faire prendre conscience à la popu-
lation ouvrière de notre ville de ces
faits particulièrement graves, scanda-
leux et injustes, un comité de soutien
vient de se constituer. L'Union ouvriè-
re, le cartel syndical local, le POP et
le parti socialiste, ainsi que le CASS
composent pour l'instant ce comité ».

MANIFESTATION
Une manifestation aura lieu aujour-

d'hui, à 18 h place de la Gare. On y

entendra notamment, s'exprimant à ti-
tre personnel, M. Maurice Pavot , pré-
sident du Conseil communal, puis une
employée d'Auréole ainsi que M. Gil-
bert Tschumi, secrétaire central FTMH.

Le début d'une lutte mieux organi-
sée ? Certes, comme l'a confirmé no-
tamment M. Neier, secrétaire de la sec-
tion FTMH de la ville, à l'issue d'une
journée de discussions. Le statu quo
est maintenu, précise-t-il, la direction gé-
nérale n'étant pas revenue sur les déci-
sions antérieures comme nous l'avions
expliqué dans une précédente édition.
Cependant, certains cas de personnes li-
cenciées pourraient être réexaminés. Dès
lundi, le directeur se trouvera à La
Chaux-de-Fonds, à la disposition des
employés.

LICENCIEMENTS CHEZ DOXA ?
Mais cette possibilité, pour une ving-

taine d'entre eux, d'aller travailler au
Locle est-elle encore réaliste lorsque l'on
sait que Doxa, qui se proposait de les
réengager aurait licencié sept person-
nes ? Au bilan négatif, d'Auréole, hier :
33 licenciés, dont le nombre pourrait
être légèrement diminué suite aux dis-
cussions avec la FTMH. L'impasse,
donc. Et un ton nettement différent de
la FTMH qui pourrait être appelée à
jouer un rôle plus direct dans les con-
flits qui ne manqueront pas de surgir
ces prochains mois.

Car, aujourd'hui, la situation a bien
changé. On annonce pour la seule ville
de La Chaux-de-Fonds quelque 360
chômeurs sans patron. Certains auront
bientôt épuisé toutes les ressources mises
à leur disposition. Les seules presta-
tions versées par la FTMH atteindront
à la fin de l'année près de deux rall-
iions de francs.

REMOUS A PORTESCAP
Mais le cas d'Auréole n'est pas uni-

que. Hier encore, nous recevions un
communiqué émanant d'un groupe d'ou-
vriers de Portescap, appuyé par un co-
mité unitaire de lutte contre les li-
cenciements et la Fédération italienne
des travailleurs émigrés, communiqué
dénonçant les mesures brutales de li-
cenciement dont a fait l'objet un em-
ployé qui avait protesté « contre l'arbi-
traire des licenciements » dans le ca-
dre de cette entreprise. La FTMH
a d'ailleurs été saisie de ce cas et aura
l'occasion d'en débattre avec le princi-
pal intéressé.

Ce qui a permis aux responsables
de la FTMH de préciser que depuis
le début de cette année, en ce qui con-
cerne les usines de La Chaux-de-Fonds
et du canton de Fribourg, Portescap avait
dû se séparer de 200 personnes envi-
ron, y compris les personnes employées
à domicile.

La manifestation de ce soir, qui re-
vêt un caractère particulier puisqu'elle
a l'appui du syndicat, permettra d'en
savoir plus sur la situation actuelle.

Ph. N.

Nouveau directeur commercial aux FAR
En mars de cette année, M. J.-P.

Halnard, jusque-là directeur commer-
cial des Fabriques d'assortiments
réunies au Locle, décédait des suites
d'une longue maladie. Pour le rempla-
cer, la direction générale des FAR,
société affiliée de l'ASUAG spécialisée
dans la fabrication d'échappements
pour montre, a fart appel à M. Jean-
Claude Jaggi actuellement administra-
teur de Girard-Perregaux à La Chaux-
de-Fonds. M. Jr-CI. Jaggl rejoindra son
nouveau poste dans les prochains
mois.

Licencié en sciences commerciales
et économiques de l'Université de
Neuchâtel, M. J.-CI Jaggi, actuelle-
ment âgé de 49 ans, a consacré jus-
qu'ici sa carrière professionnelle à la
môme entreprise, où, après s'être
occupé essentiellement de la vente, il a
été associé à la gestion en tant que

directeur, puis d'administrateur. Il a
par ailleurs prêté son concours actif à
de nombreuses associations économi-
ques et professionnelles.

Depuis de nombreuses années, M. J.-
CI. Jaggi s'est engagé au service de la
collectivité publique et assume présen-
tement un mandat de député au Grand
conseil neuchâtelois. Venant des
milieux du produit horloger terminé
avec lesquels les FAR entretiennent
l'essentiel de leurs relations d'affaires,
M. J.-CI. Jaggi sera d'un apport extrê-
mement précieux dans la collaboration
et la coordination toujours plus étroites
et positives qui doivent, à l'heure où la
concurrencé étrangère à l'industrie
horlogère suisse se fait plus vive
encore, s'instaurer entre les divers
secteurs de la fabrication du produit
horloger.
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(c) Hier peu avant 11 h, les premiers
secours de La Chaux-de-Fonds ont été
alarmés. Ils se sont rendus au super-
marché Migros, rue Daniel-Jeanrichard
23, où le feu avait éclaté dans les
caves. Sur place, les sapeurs ont cons-
taté qu'il s'agissait du moteur servant
aux installations de réfrigération. Après
avoir débranché ce moteur, on put es-
timer que tout danger était écarté. Les
dégâts sont peu importants et se li-
mitent à ce moteur qui est hors d'usage.

Alerte
dans un super-marché

Mardi, vers 23 h 15, Mlle M.G., de
La Chaux-de-Fonds, circulait rue du
Doubs en direction ouest A la hau-
teur des Armes-Réunies, elle n'a pas res-
pecté le « stop » et son auto a coupé
la route à la voiture conduite par M.
A.A., de La Chaux-de-Fonds, qui em-
pruntait cette dernière rue et roulait
en direction nord. L'avant droit du véhi-
cule de A. heurta alors le flanc gauche
de l'auto G. Dégâts.

« Stop » non respecté

1 T̂-_—ZZ—¦ _^ _{'¦¦ — ¦—1
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(c) Depuis lundi et pour trois se-
maines, une compagnie est stationnée
à La Sagne. Il s'agit de la cp. fus. bat.
23 que commande le capitaine Wald-
meyer.

La troupe au village
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(c) Le football-club de La Sagne joue
de malchance ces derniers jours. En
effet , en ce début de championnat, le
gardien de la seconde garniture s'est
cassé un doigt lors d'un match d'en-
traînement. Samedi dernier, l'entraîneur
de l'équipe fanion M. Perret s'est blessé
à un genou lors du match de champion-
nat de deuxième ligue Xamax II - La
Sagne I. Le meneur de jeu, de la pre-
mière sera opéré à l'hôpital de La
Chaux-de-Fonds.

Des handicaps certains pour ces pro-
chains dimanches.

Les mésaventures
du football-club

CINEMAS
Corso: 20 h 30, Le vieux fusil (16 ans,

prolongations).
Eden : 20 h 30, Gross Paris (16 ans).
Plaza : 20 h 30, La grande vadrouille

(12 ans).
Scala : 20 h 45, Mickey, Donald, Pluto

et Dingo en vacances (enfants admis).
TOURISME. — Bureau officiel de ren-

seignements : 84, av. Léopold-Robert,
tél. (039) 23 36 10.

DANSE ET ATTRACTIONS
Rodéo-club bar 72: 21 h 30 - 4 h
Le Scotch : 21 h 30 - 4 h
La Boule d'oc : 21 h - 4 h t" '.
Cabaret 55: 21 h 30 - 4 h
Chez Jeanine : 21 h - 4 hWôff lwii: "i; w "*ni™
Musée d'histoire : les collections (le

week-end ou sur demande).
Musée international d'horlogerie : l'hom-
me et le temps.
Musée d'histoire naturelle : coquillages et

faune marine.
Musée des beaux-arts : les collections.
Vivarium (Jardinière 61) : de 14 à 17 h.
Bibliothèque de la ville : écrits d'anciens

élèves et professeurs du gymnase de
la ville.

Galerie du Manoir : peintures-collages
de Hans Dannacher, de Bâle.

Permanences médicale et dentaire : en
cas d'ab6ence du médecin de famille,
tél. 22 10 17.

Pharmacie d'office : Versoix, 1 rue de
l'Industrie, jusqu'à 21 h, ensuite té-
léphone 111.

DIVERS
Salle de musique : 20 h 15, la phil-

harmonie d'Osaka (1er concert de
l'abonnement).

Le Locle
CINÉMA
Casino : 20 h 30, La fureur du dra-

gon (16 ans).
EXPOSITIONS
Château des Monts : Musée. d'horlogerie

et d'histoire, les collections (14-17 h).
Musée des beaux-arts : les collections

(14-17 h).
Ferme du Grand-Cachot-de-Vent : Com-

ment change un pays ; Photographies
et peinture.

Pharmacie de service : Breguet, 28,
Grand-Rue ; dès 21 h, tél. 117.

Permanences médicale et dentaire : en
cas d'absence du médecin traitant,
tél. 117 ou le service d'urgence de
l'hôpital , tél. 31 52 52.

La Chaux-de-Fonds
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Succès de la vente catholique à Couvet
A la fin de la semaine dernière s'est

déroulée à la salle des spectacles, la
traditionnelle vente annuelle de la pa-
roisse catholique de Couvet. Ouverte
vendredi déjà au milieu de l'après-midi,
cette manifestation a attiré un grand
nombre de personnes pendant deux
jours. Venus le plus souvent en famille,
les paroissiens se pressaient et s'affai-
raient aux abords de bancs de force sur
lesquels étaient disposés divers objets
utilitaires ou décoratifs, des habits de
confection artisanale et autres pâtisse-
ries destinés à être vendus au profit des
œuvres paroissiales. Vers le début de
la soirée, le cuisinier de service servit
à qui le désirait des assiettes garnies et
de succulentes raclettes valaisannes.

La soirée était réservée à l'organisa-
tion de différents jeux et aux productions
du groupe instrumental «La Clémen-
tine » toujours très apprécié de la popu-
lation covassonne. En seconde partie, le
Néraouis Jug Zarlend, véritable homme-
orchestre, donna un aperçu éloquent de
ses grandes aptitudes musicales.

La journée de samedi se présenta à
peu près selon un programe identique ;
les enfants trouvant en plus l'après-midi
la possibilité de pratiquer la « pêche mi-
raculeuse ». Le souper en commun, pré-
paré par le chef de cuisine « Lena »

i assembla de très nombreux participants.
Cet intermède gastronomique fut suivi
d'une soirée récréative qui vit à nou-
veau se produire l'étonnant Jug Zar-
lend qui fut cette fois suivi sur scène
par le groupe « Yvan et son ensemble »
composé de jeunes musiciens covassons.
11 est à noter que ceux-ci se présentaient
pour l'une des toutes premières fois en
public. Bien que présentant une musi-
que de style résolument moderne, le
spectacle présenté par cet orchestre fut
apprécié par un large public.

Organisée par une équipe de parois-
siens et paroissiennes dirigée par M.
Hermann Codoni, cette vente annuelle
a connu le succès qu'elle méritait, per-
mettant à des familles de faire connais-
sance et de fraterniser tout en contri-
buant indirectement à alimenter le fonds
des œuvres paroissiales.

La Société de gymnastique de Môtiers
à la veille d'une décision importante

De notre correspondant régional :
L'assemblée extraordinaire convoquée

pour vendredi soir de la section môti-
sanne de la Société fédérale de gymnas-
tique revêtira une importance particuliè-
re, puisqu'à l'ordre des délibérations fi-
gure la mise en veilleuse de la section
« actifs ».

Si les sections dame, pupillette, et pu-
pille connaissent une activité réjouis-
sante, il n'en va pas de même de la
section des « actifs ». En raison de la
démission du président et du secrétaire
d'une part et d'autre part du désinté-
ressement de plusieurs sociétaires, l'as-
semblée pourra-t-elle éviter la dispari-

tion de cette section ? C'est la question
que l'on se pose en souhaitant que l'on
arrive toutefois à trouver une solution
acceptable et dans l'intérêt non seule-
ment du sport mais aussi du village.

G.D.

Couvet : cinéma Cotisée, 20 h 30,
« L'oiseau rare >.

Môtiers : musée Rousseau, ouvert.
Fleurier : le Rancho, bar-dancing ouvert

jusqu 'à 2 heures.
Médecin et pharmacien : habituels.
Dentistes : habituels.
Ambulance : tél. 61 12 00 ou 61 13 28
Hôpital et maternité de Couvet : télé-

phone 63 25 25.
Hôpital de Fleurier : tél. 61 10 81.
Sage-femme : tél. 63 17 27.
Service d'aide familiale : tél. 61 23 74.
Les Verrières : bureau de renseignements

Banque cantonale.
FAN, bureau de Fleurier : 11, avenue

de la Gare, tél. 61 18 76, télex
3 52 80.

Fleurier : service du feu, tél. 61 10 04
ou 118.

Police cantonale : tél. 61 14 23.

Horaires réduits
chez Dubied

La direction de la maison Dubied
vient de décider après entente avec les
représentants du personnel, d'étendre le
chômage partiel à l'ensemble _ des em-
ployés de bureau de l'entreprise. Cette
mesure qui implique une réduction
moyenne de 10 % de l'horaire de travail,
sera appliquée à partir du 15 octobre.
La direction de l'entreprise a motivé sa
décision en relevant la persistance de la
récession et la lourdeur du franc suisse.

Comme nous avons eu l'occasion de
le constater, la maison Dubied mise
actuellement sur l'offre de machines per-
fectionnées et la recherche de nouveaux
débouchés dans les pays de l'Est et
pétroliers notamment, pour compenser la
diminution des commandes sur les mar-
chés traditionnels.

Assemblée de la section covassonne
de l'Association patriotique radicale

LA VIE POLITIQUE I fLA VIE POLITIQUE

De notre correspondant :
La section de Couvet de ' l'Association
patriotique radicale a siégé à la fin de
la semaine dernière sous la présidence
de M. Francis Maire. Après quelques
paroles de bienvenue, ce dernier lut son
rapport dans lequel il retraça l'activité
de l'année dernière et donna un aperçu
du travail qui restait à faire. A ce
sujet, bien qu'une circulaire adressée per-
sonnellement à plusieurs citoyens ait dé-
jà permis de recruter quelques nouveaux
adhérents, il insista sur le fait qu'une
action en profondeur doit être entrepri-
se et annonça que pour ce faire, une
série de causeries seront organisées pro-
chainement M. Maire souligna encore
le fait que le parti radical doit penser
déjà aux élections communales de 1976
en cherchant à présenter une liste de
candidats valables dans l'intérêt de la
population villageoise. ¦ • - • ¦¦ ¦

Les comptes, présentés par le prési-
dent en l'absence de M. François Ço-;ddnî,;' caissier, ' laissent'' kpparaître ' une
certaine stabilité par rapport à l'an der-
nier et aux années passées.

NOMINATIONS AU COMITÉ
Sur proposition d'un membre de l'as-

semblée, M. Francis Maire est confirmé
dans ses fonctions. Il sera secondé dans
sa tâche par un comité composé des
personnes suivantes : MM. Claude Eme-
ry, vice-président ; François Codoni, se-
crétaire-caissier ; Mme Elsbeth Rein-

hardt, MM. Pierre Roulet, Albert Hal-
dimann, Roger Muller et René Juvet
membres. Les vérificateurs de comptes
seront MM. René Juvet et Yves
Miinger. Concernant les prochaines
élections fédérales, le parti radical sera
représenté par MM. C. Amann et R.
Millier au bureau électoral et MM.
J.-B. Leuba et N. Rumley au dépouille-
ment. Toujours à propos de ces élec-
tions, M. Daniel Eigenmann , secrétaire
du parti radical cantonal prit ensuite la
parole pour rappeler à l'assemblée que
le but principal poursuivi par le parti
sera dç conserver les deux sièges au
Conseil national. Il pense pour sa part
que le but sera atteint et que la situa-
tion est favorable au parti malgré la si-
tuation économique actuelle qui volt le
haut du canton très touché par «la
crise ». Après avoir rappelé les noms' et
l'activité des différents candidats, .radi-
caux, M. Eigenmann rappela « lé? ''festi-
val » qui sera organisé à Neuchâtel à
fin octobre et auquel le Val-de-Trayêrs
devrait participer activement.,

Les débats portèrent ensuite sur les
élections communales de l'an prochain
pour lesquelles le parti radical se pro-
met d'ouvrir une large campagne avant
même la fin de cette année et notam-
ment par le biais de nombreux con-
tacts personnels. La soirée se termina
par diverses discussions concernant les
cotisations, le fichier des membres et
le loto.

(c) MM. Henri Rebillet et Daniel Rino,
tous deux âgés de 44 ans, demeurant
dans le même quartier à Ornans et
tous deux ouvriers tôliers, n'ont pas
l'air de s'aimer beaucoup malgré leurs
similitudes. En effet, le premier nommé
attendit l'autre un beau matin alors que
celui-ci se rendait à son travail à l'usine
« Oerlikon » et par surprise lui asséna
un coup de gourdin. Heureusement
pour M. Rino, son adversaire avait
bu, et il manqua en partie sa cible. En
fin de compte, le mauvais garçon maî-
trisé fut conduit à la gendarmerie, puis
déféré au Parquet de Besançon, et en-
fin écroué à la prison de la Butte.

Omans : le tôlier
se retrouve en prison

Deux demandes de crédits acceptées
au Conseil général de Fontainemelon

Chronique du Val- de-Ruz

De notre correspondant :
Le Conseil général de Fontaineme-

lon a siégé, mardi, à la maison de
commune sous la présidence de M. Jean
Perret (soc). Une parcelle de terrain de
1087 m2, située rue du Midi, a été
vendue à M. Horger pour le prix de
12 fr. le mètre carré. Puis M. Thom-
men demanda une modification de l'ar-
rêté relatif à la réfection des extérieurs
de l'immeuble, sis 51, avenue Robert,
en proposant un crédit supplémentaire
de 17.000 francs. La demande et le
crédit furent acceptés à l'unanimité par
le Conseil général. Une autre demande
de crédit de 15.000 fr. pour la réfection
de la toiture du collège est aussi ac-
cordée au Conseil communal à l'unani-
mité.

TROP DE CHIENS
Dans les divers, M. Mosset signala

l'absence de lumière dans les toilettes
publiques. Il fut également demandé que
les avis de mariage soient affichés à
l'extérieur de la maison de commune,
ainsi que les heures d'ouverture des bu-
reaux.

Rue du Centre, il y a trop de...

chiens. M. Mosset demanda au Conseil
communal d'intervenir. Celui-ci prit no-
te de la demande et il interviendra sur
la base du règlement. On se plaignit
aussi du bruit d'un chien — encore un
— qui aboie trop bruyamment sur un
balcon, de jeunes gens qui circulent à
vélomoteur entre Tes maisons, faisant
des trajets ou des circuits parfaitement
inutiles. Là, le Conseil communal n'est
par armé pour intervenir, il faut pour
cela qu'une plainte écrite soit déposée.

M. Perret-Gentil informa le Conseil
communal que la commission d'étude
déposerait prochainement son rapport.
La séance fut levée à 20 h 30.

MALVILLIERS
Le CPM en fête

(c) A la fin de la semaine dernière,
le Centre pédagogique de Malvilliers
était en fête. En effet, une rencontre
entre les anciens élèves et les anciens
collaborateurs de tous les niveaux avait
été organisée par l'équipe actuelle du
centre. Ils étaient bien plus d'une cen-
taine à s'être déplacés à Malvilliers dans
ce que fut pour eux « la maison » de
joie et d'animation. Beaucoup de sou-
venirs furent évoqués autour des feux
de plein air, des grillades, des fumées
et dans un bain de bon air qui sen-
tait déjà l'automne.

Les participants ont revécu, grâce à la
pellicule filmée, les soirées scolaires,
les camps de vacances, d'autant plus en-
chantés de se revoir plus jeunes et
pleins d'entrain. Dans les bâtiments, une
exposition d'anciennes photographies a
permis aux anciens de revivre les plus
beaux moments d'un passé pourtant ré-
cent au CPM. Des jeux ont été organi-
sés pour la plus grande joie de tous.

Pharmacie de service : Marti , Cernier,
dès 18 h 30.

Permanence médicale : votre médecin
habituel.

Ambulance : tél. 53 21 33.
Danse : Les Geneveys-sur-Coffrane, le

Grenier de 20 h à 24 h.
Exposition : à la boutique d'art, Ché-

zard, « Coquillages ».

Quand un pasteur portugais nous quitte >
De l'un de nos correspondants :
Sous la plume du pasteur Jean-Sa-

muel Javet, l'hebdomadaire « La vie
protestante » publie dans son dernier
numéro quelques réflexions intitulées
€ Quand un pasteur portugais nous
quitte » et consacrées au pasteur
Joël Pinto qui exerça son ministère
pendant quatre ans à Fleurier avant
de regagner son pays natal, le
Portugal , où, dès cet automne, avec
l'appui du département missionnaire
romand, il enseignera au Centre
d'études théologiques de Lisbonne et
s'occupera de la formation de laïcs
et de catéchètes.

AMBIGUÏTÉ
M. Javet écrit notamment :

« Réfugié politique en Suisse, le
pasteur Pinto a fait l'expérience de
notre accueil des étrangers. Il estime
que cet accueil est libéral et
généreux. La liberté de l'étranger est
respectée plus que dans d'autres pays.
Mais il a aussi constaté notre diffi-
culté d'accepter ce qui est diffé-
rent. Citant la réponse donnée un
jour par James Schwarzenbach :
« J'aurais accepté Lénine comme
réfugié politique », il remarque
l'ambiguïté de notre attitude : un
mélange assez déconcertant d'hu-
manisme démocratique et accueil-
lant et d'autre part une résistance
profonde à ce qui viendrait troubler

ou modifier nos habitudes et notre
manière de penser et de vivre. »

A propos de la démocratie hel-
vétique, « il constate une singulière
allergie aux conflits d'idées, une
crainte instinctive de ce qui nous met
en question, une absence d'utopie qui
fait avancer. Il souhaite pour le
Portugal en ébullition l'établissement
d'une société où l'homme ait _ la
priorité sur l'argent (pas une société
de type mercantile) et sur la raison
d'Etat (pas de parti unique à la
manière communiste). »

UNE PLACE UNIQUE
Et le pasteur Javet d'ajouter : « Sa

grande joie fut l'animation de
groupes laïcs et le contact avec la
jeunesse, l'instruction religieuse des
catéchumènes en particulier. Une
pédagogie non autoritaire, de parti-
cipation, inspirée par le Fleurisan
Henri Hartung et Paulo Freire, a
créé un enthousiasme partagé et
l'amitié. Le travail en équipe avec
des collègues du Vallon l'a
convaincu de l'efficacité du ministère
mené non pas solitairement, mais en
commun avec des frères. Peu importe
dans quel pays elle se trouve : la
première paroisse d'un pasteur occu-
pera toujours une place unique dans
son cœur ! Joël Pinto gardera une
tendresse particulière pour la
sienne. »
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(sp) Bien qu'organisée le même soir que
le tour de chant d'Henri Dès, la pre-
mière conférence du cycle 1975-1976 de
« Connaissance du monde » a connu une
très bonne fréquentation à la salle Grise
de Couvet où plus de cent personnes
ont suivi le film et l'exposé de Louis
Mahuzier sur les magiciens et les lamas
de l'Himalaya. Ces passionnantes soirése
vouées à la découverte de notre planète
et de ses habitants sont mises sur pied
conjointement par le Service culturel
Migros et la Société d'Emulation du
Val-de-Travers.

L'Himalaya
attire du monde...

(c) Hier, vers 13 h 30, une bagarre
digne des meilleurs films de gangsters,
s'est produite au « restaurant de l'Ave-
nue » à Ornans. Henri Satory, âgé de
29 ans, récupérateur, en stationnement
à Vuillafans, s'était vu refuser à boire
par M. Pierre Dupenloup, 27 ans, le
tenancier de l'établissement M. Satory
se mit alors dans une colère noire,
colère attisée encore par l'alcool. Après
avoir donné un violent coup de tête
au restaurateur, lui ouvrant le cuir che-
velu, il s'arma d'une serpette de van-
niers dont il porta une quinzaine de
coups au visage et sur tout le corps du
malheureux. Transporté aussitôt à l'hôpi-
tal d'Ornans, M. Dupenloup fut soigné
et recousu par un médecin qui consta-
ta fort heureusement qu'aucune de ces
blessures, quoique profondes, n'était gra-
ve. Satory a été appréhendé par les gen-
darmes et déféré au procureur de
Besançon qui Ta fait écrouer pour coups
et blessures volontaires.

Quinze coups
de serpette

au restaurateur

(c) Le personnel du Centre de transfu-
sion de Neuchâtel, assisté de plusieurs
membres de la Société des samaritains
du lieu, organisera les 7 et 28 octobre
prochain deux journées de collecte de
sang à la salle des Spectacles de Couvet.
Faisant appel à la bonne volonté de
chacun, ces campagnes annuelles rem-
portent à chaque fois un grand succès.
Toutefois, la demande de sang s'accrois-
sant au fil des ans, il est nécessaire, voir
indispensable que de nouveaux donneurs
viennent à chaque occasion se joindre
aux « habitués » qui se font un devoir
d'accomplir, presque chaque année, ce
que d'aucuns considèrent comme un don
d'une partie de soi.

Appel
aux donneurs de sang

(c) Le comité des « Rencontres fémini-
nes » de Couvet vient de faire parvenir à
ses membres le programme des confé-
rences et cours divers prévus pour la
première partie de la saison automne-hi-
ver 1975-76.

Ainsi, deux causeries sont-elles pré-
vues pour le mois de novembre : le
jeudi 13, à la salle Grise « Délinquance
juvénile » par M. Alain Delapraz, avocat
à Neuchâtel et le mercredi 26 dans le
Hall de la Salle des spectacles « Déco-
ration florale », par M. Claude Botteron ,
de Serrières.

Les cours pratiques, seront donnés,
cette année, dans les locaux de la Nou-
velle Ecole technique mis aimablement à
disposition par son directeur M. Marcel
Monnin. Il s'agira de deux séries de
séances consacrées d'une part à la fa-
brication des bougies et d'autre part à
une initiation à la décoration florale à
la façon japonaise.

Aux « Rencontres
féminines » de Couvet

(c) Le Mânnerchor « Couvet-Fleurier »
a repris, depuis quelques semaines, ses
répétitions hebdomadaires. Il est tou-
jours placé sous la direction de M.
Pierre Aeschlimann, de Môtiers qui a
pour tâche principale la préparation du
concert annuel prévu pour mars pro-
chain. Une quinzaine de chanteurs se
réunissent chaque semaine mais cela re-
présente malheuresement une légère
diminution des effectifs par rapport à
l'an dernier. Rappelons que la valeur des
prestations musicales des chanteurs suis-
ses alémaniques de notre région a été
confirmée, cette année encore, par
l'obtention d'une couronne frange or à
la Fête romande de Nyon.

Une telle référence ne devrait qu'inci-
ter de nouveaux vallonniers appartenant
aux jeunes générations à venir se joindre
au groupe existant et à consolider un
peu un effectif arrivé à un « plancher »
à ne pas percer si l'on ne veut pas voir
disparaître dans ces prochaines années
une des sociétés gardiennes de l'esprit
villageois.

Avec le Mânnerchor
« Couvet - Fleurier »

(c) L année dernière, les principaux
achats accomplis pour les sapeurs-pom-
piers sont, à Môtiers, 120 m de course
et trois extincteurs ; à Couvet, un appa-
reil de transmission et du matériel de
corps ; à Travers, un projecteur, un
extincteur et des équipements person-
nels ; à Noiraigue une pompe à immer-
sion ; à Boveresse, du matériel de signa-
lisation et des équipements personnels ;
à Buttes des équipements personnels ; à
Saint-Sulpice, un chariot à deux dévi-
doirs ; aux Verrières, 80 m de course,
des raccords et une lance ; aux Bayards,
des équipements personnels et des cour-
ses ; à Fleurier, 100 m de course, une
échelle à coulisse et des équipements
personnels.

Principaux achats
pour les sapeurs

(c) Nous sommes en mesure de complé-
ter l'énumération faite dans ces colonnes
des principaux résultats obtenus au
cours de cette saison par les tireurs des
« Armes réunies » de Fleurier.

Ainsi, lors du tir cantonal vaudois,
Arthur Courvoisier (52 points) et Xavier
Lampart (54) ont obtenu une distinction
à la cible « Progrès », ce dernier tireur
réalisant parallèlement 422 points à la
cible « Arts ». Pour sa part, Jacques
Thierrin a réalisé successivement 56-60
points à la cible « Vernand », 36-40 à la
« Militaire » et 413 à la « Vétérans »
complétant sa performance d'ensemble
en obtenant une maîtrise vaudoise avec
508 points. Enfin , une autre maîtrise, la
troisième cette saison pour ce tireur, a
été obtenue par Raymond Racine avec
le total de 519 points.

Avec les « Armes réunies »

(c) Cet hiver, un groupe de dames de la
localité se réunira une fois par semaine
afin de confectionner des objets divers
en vue d'une vente en faveur des plus
deshérités. La première réunion prévue
se déroulera le 23 octobre au domicile
de la promotrice de l'action , Mme
Liliane Berginz, de Couvet

Travail pour les deshérités
TRAVERS

(s) Le comité d'organisation de la fête
cantonale des pupilles, qui a eu lieu, en
juin à Travers, a tenu sa dernière séance
consacrée à la liquidation des comptes.
La manifestation, malgré un temps gris,
s'est terminée par un bénéfice substantiel
qui, après attribution de la part revenant ,
au comité cantonal, a été versé au cais-
sier de la section.

Etat civil de septembre
Naissance : 5. Letizia Adam, de Paul-

André et d'Anne-Marie née Clerc
(Neuchâtel).

Mariage : aucun.
Publications de mariage : cinq.
Décès : 7. Jeanne-Marie Strahm-Perre-

let, née le 13 mai 1895 ; 23. Heinrich-
Pius Brugger, né le 18 mars 1927
(décédé à Couvet).

Dernier acte

Mandataire 1
I 

soignée an bureau du Journal,
qui la vend au meilleur prix.

(sp) La succursale de la société coopé-
rative de Môtiers a été fermée, mais sera
reprise par un commerçant privé.

Fermeture

(c) Samedi dernier, a eu lieu l'exercice
principal du corps des sapeurs-pompiers
de Chézard-Saint-Martin. Alertés par la
sirène, les différents détachements se
artin.élert-psoicpindpArrp
rendirent à la scierie Debrot, lieu de
l'incendie supposé. Le capitaine Charles
Veuve, dirigeait la manœuvre qui se dé-
roula rapidement et efficacement II faut
noter que le camion tonne-pompe du
Centre de secours du Val-de-Ruz, avait
été appelé sur les lieux. Les membres du
Conseil communal, assistant à l'opéra-
tion , ont pu se rendre compte de la
bonne discipline régnant au sein du
corps des sapeurs-pompiers, du degré
d'instruction très satisfaisant des hom-
mes, et de l'entretien parfait du matériel.
Les nouveaux habits de travail ont été
inaugurés ce jour-là. Après l'exercice, le
président de commune a remercié et
félicité les pompiers de la localité qui
ont dû intervenir quatre fois depuis la
dernière inspection.

Exercice
des sapeurs-pompiers

Pw ' * *"  ̂

(sp) Une centaine d'hommes de la comp.
fus. 2-110 sont actuellement stationnés à
Buttes pour un cours de répétition. Les
hommes de la troupe ont leur canton-
nement à la salle de gymnastique.

Occupation militaire

CHAMP-DU-MOULIN

(sp) Le comité de la société des sentiers
des gorges de PAreuse a siégé à Champ-
du-Moulin sous la présidence de M.
André Richter. Elle a entendu le rapport
du directeur des travaux, M. Pierre-
André Fabbri. A côté des travaux d'en-
tretien , l'effort a porté sur le
secteur du gor. 9. On étudie l'éventualité
de purger le rocher à cet endroit ou de
déplacer en aval la passerelle de Cuche-
Manteau. Quant aux escaliers du Saut-
de-Brot, ils seront sensiblement amélio-
rés. Quoi qu'il en soit, la société a de
lourdes charges en perspective et elle
entreprendra une campagne de recrute-
ment de nouveaux membres.

A la société des gorges
de l'Areuse
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\g ŷ les 100 g <_> ¦

Gigot d'agneau, .̂e, -po 1
avec os les 100 g I BB
Dans tous nos magasins, au rayon traiteur : |||
Salade au museau de bœuf A E I

^ les 100 g ".O J JB
^V_JRS_M-5_PM

arpurtŝ
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On cherche encore pour la Fête
des Vendanges

personnel auxiliaire
jeunes filles, couples ou dames.

S'adresser : Brasserie Bavaria,
Grand-Rue, ou téléphoner au
25 57 57.

Entreprise de l'industrie horlogère cherche, pour le
1er janvier 1976 ou date à convenir,

une secrétaire
de langue maternelle anglaise ou sachant parfaite-
ment l'anglais (parlé et écrit), ayant de bonnes con-
naissances de la langue allemande.

Travail varié, intéressant et indépendant.
Horaire libre.
Faire offres sous chiffres 28-900272 à Publicitas,
Terreaux 5, 2001 Neuchâtel.
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ï * dans un climat de travail sympathique

rr * dans un bureau au centre de la ville de Zurich

r Nous cherchons une

I dactylographe-secrétaire
i * de langue maternelle française , éventuellement bilingue

• * ayant de l'intérêt pour les t ravaux techniques modernes

: * âge idéal 20 à 30 ans

2 Nous exigeons beaucoup, mais nous vous offrons égale- G3
_ ment beaucoup. KX|
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8001 Zurich, Lbwenstrasse 32. 0|
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Nous cherchons, pour entrée
immédiate ou date à convenir,

maçons suisses
expérimentés , consciencieux
ayant de l'Initiative, pour travai
indépendant. Permis de conduire.

Tél. (038) 31 63 22.
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'
¦
*̂ ^̂ ^HK*__lfei __Pi
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H_-> Evénements de Moutier : le RI s'explique
Le RI a rétorqué hier que l'action des

grenadiers était en réalité nne expédition
punitive de style colonial, une provoca-
tion sans laquelle rien de grave ne se
serait produit à Moutier.

Apporter la preuve des brutalités po-
licières, démontrer par la chronologie
des faits la fausseté de la thèse officielle,
lancer une nouvelle invitation pressante
à l'ouverture d'une enquête fédérale :
tels étaient les objectifs du mouvement
séparatiste hier à Berne. Une vingtaine
de journalistes ont assisté à la confé-
rence. On remarquait également dans la
salle la présence des conseillers natio-
naux Wilhelm et Gassmann. Invités par
lettre à participer à la séance, les prési-
dents des groupes parlementaires du
Conseil fédéral n'y ont pas paru.

Quatre exposés ont été présentés hier
à Berne, par les responsables du Ras-
semblement Jurassien, dans le cadre de
la conférence sur les événements de
Moutier.

Premier orateur, M. Roger Schaffter
rappela brièvement les différentes étapes
de la montée de la violence dans le Jura
depuis le 23 juin 1974, ceci après avoir
réaffirmé que cette violence n'est pas
l'affaire du RJ qui a toujours travaillé
dans la légalité, et qui n'y trouve pas
son compte. Ce qui n'est pas le cas, dit-
il, pour « Force démocratique ». Insistant
particulièrement sur la nécessité d'une
enquête impartiale menée par une com-
mission fédérale, enquête qui n'a tou-
jours pas été entreprise, M. Schaffter af-
firma qu'il serait grave de laisser Berne
juge et partie en cette affaire. Sans en-
quête impartiale, l'opinion suisse reste-
rait définitivement trompée. Ce serait
aussi la preuve que le Conseil fédéral a
adopté les thèses bernoises et qu'il appli-
que en l'occurence deux poids et deux
mesures. Dans ces circonstances, il serait
accusé de ne pas exercer la haute sur-
veillance qui lui incombe, d'être compli-
ce des exactions et des violences, de
contribuer à jeter le discrédit sur le Jura
et à dresser l'opinion publique contre le
RJ, " enfin de fausser les perspectives de
création du canton du Jura.

L'INTERVENTION POLICIÈRE
ÉTAIT PRÉMÉDITÉE

' Le second orateur d'hier, M. Gabriel
Roy, secrétaire général adjoint du Ras-
semblement Jurassien, s'est attaché à dé-
montrer qu'en plus d'une expédition ré-
pressive de style colonial, l'attaque des
400 grenadiers bernois visait un objectif
politique, et que cette intervention mas-
sive et brutale était préméditée. A
l'appui de cette affirmation, basée affir-
me-t-il sur une enquête menée avec soin
et sur de nombreux témoignages, il pré-
senta une chronologie de tous les évé-
nements survenus à Moutier entre le
vendredi 5 septembre à 15 h 40 et le
lundi matin, c'est-à-dire pendant le fa-
meux week-end du plébiscite.

II n'est évidemment pas possible de
relater l'un après l'autre tous les faits
mentionnés. Le conférencier signale le
vendredi soir déjà une agression à Court
contre la voiture d'un autonomiste, puis
le samedi à 17 h 15, dans la même loca-
lité , l'attaque de l'hôtel de la Gare par
200 Sangliers. La police , alertée , n'inter-
vient pas. Un peu plus tard, à Court
encore, une voiture appartenant à un au-
tonomiste de Moutier subit pour 3500 fr
de dégâts. Ces différents incidents pro-
voquent une augmentation de la tension
en ville de Moutier.

Le dimanche 7 septembre à 1 h 15, un
Pro-bernois tire dans la rue au moyen
d'un fusil d'assaut. La police est avisée,
mais le rapport du gouvernement ne
mentionne pas cet événement grave et
l'arme ne sera pas exposée à la confé-
rence de presse du gouvernement. A 2 h
la même nuit, la police fait enfermer
plusieurs armes à feu dans une armoire
du restaurant du Moulin, fief de « Force
démocratique », au lieu de les saisir.
Puis, dès 15 h 15, des voitures sont mi-
ses à mal à Court. A 17 h 50 l'hôtel de
la Gare de cette localité est à nouveau

attaqué par quelques centaines de Pro-
bernois et il subit pour 15.000 fr. de dé-
gâts. Peu avant 18 heures, des grenadiers
faisant mouvement vers Moutier sont si-
gnalés à Bévilard et à Grandval. Ceci,
déclare l'orateur, établit de manière très
claire que l'assaut de la ville de Monder
a été décidé aux environs de 17 h 45,
alors qu'aucun incident important n'a
été provoqué par les autonomistes, mais
que dans le camp bernois on s'est livré
à de nombreuses agressions ainsi qu'à
des actes de terrorisme. La machine ré-
pressive est en branle, et plus rien ne
l'arrêtera. M. Roy conteste l'affirmation
gouvernementale selon laquelle des véhi-
cules appartenant à des Pro-bernois ont
été endommagés. En revanche, ce soir-
là, une trentaine d'automobiles d'autono-
mistes seront détériorées, voire démolies
à Court, au Fuet, à Grandval, à Cham-
poz.

Pour ce qui est de la mise à sac de
l'appartement de M. Fritz Hauri, l'ora-
teur affirme qu'il n'a pas été possible au
RJ ni au groupe Bélier d'identifier les
hommes qui ont conduit cette opération.
Une opération, ajoute-t-il, qui n'est pas
conforme aux méthodes dont s'inspire le
mouvement autonomiste.

SANS INTERVENTION
DES GRENADIERS PAS D'ÉMEUTE
M. Roy en vient enfin à l'attaque du

restaurant de la Gare et déclare que la
relation des événements donnée par le
gouvernement est fantaisiste. Personne
n'a tiré de cet hôtel avec des armes à
feu. Aucune invitation à sortir de
l'établissement n'a été lancée. D'autre
part les coktails Molotov lancés sur les
blindés de la police ne sont pas partis
du toit de l'hôtel , puisque ces véhicules,
comme en témoigne une photo, ont pris
feu déjà 50 mètres avant l'hôtel de la
Gare.

En conclusion, le secrétaire général
adjoint du RJ affirme que sans l'inter-
vention des grenadiers, rien de grave ne
se serait produit à Moutier. Les dégâts,
que l'on peut estimer à quelque 150.000
francs, ont été causés dans leur quasi to-
talité par le corps de grenadiers bernois
et par les polices parallèles du groupe
Sanglier. Dès lors, c'est bien d'une
opération préméditée qu'il s'agit, avec
des mobiles politiques :

— Les autonomistes du Jura méridio-
nal devaient être mis au pas. L'expédi-
tion punitive devait les dissuader de
poursuivre la lutte pour la réunification
du Jura.

r — L'hôtel de la Gare, symbole de la
résistance jurassienne, devait cesser de
servir de lieu de réunion et d'animation.
Il fallait y découvrir du matériel d'é-
meute et, par le même, coup, le moyen
« légal » de fermer rétablissement.

— Grâce à une préparation savam-
ment orchestrée, il fallait dresser l'opi-
nion publique suisse contre le mouve-
ment autonomiste.

Tout ceci implique la préméditation.
Préméditation que démontrent, selon M.
Roy, les faits suivants : . .

—• Plusieurs familles de Pro-bernois
ont été informées que « quelque cho se »
se passerait à l'hôtel de la Gare.

,?:-' — ' Les. î̂oiets des maisons prtfc-beïv
noises et des appartements étaient para-
doxalement tous clos, cela dès l'annonce
des résultats.

— Les mouvements de grenadiers an-
tour de la ville, puis en ville, révèlent la
préméditation.

— Les Sangliers étaient au courant
des intentions du corps de grenadiers
dès 22 heures au moins.

LES GRENADIERS ONT VOULU
« CASSER DU JURASSIEN »

La troisième conférence, prononcée
par M. Jean-Pierre Rohrbach de Mou-
tier, président de la section locale du
R. J., était consacrée aux brutalités po-
licières. Dès leur engagement en effet,
déclare M. Rohrbach, les grenadiers se
sont illustrés par leurs brutalités qui ont
logiquement entraîné la contre-violence

des manifestants. L'enquête officielle
n'ayant pas encore porté, jusqu'à ce jour,
sur la violence policière, le R. J. a or-
ganisé une audition des victimes et des
témoins des brutalités commises par les
forces de l'ordre. A ce jour, une soixan-
taine de déclarations ont été enregis-
trées. Elles seront remises à la commis-
sion fédérale d'enquête. Nous ne cite-
rons qu'un des témoigsages produits
hier. Celui de J. Ch. de Pleigne, 26 ans,
qui a déclaré :

« ...J e suis tiré hors de mon véhi-
cule par deux grenadiers. Je suis
frappé et l'un des grenadiers me met
des menottes. C'est alors que je suis
traîné par les grenadiers qui me
frappent sauvagement, en particulier
sur la tête et le visage. Assommé, je
m'écroule, ce qui n'empêche pas un
grenadier de me sauter à pieds joints
sur les meobres inférieurs. J'ai en-
core le vague souvenir d'avoir été
emmené dans un fourgon avant de
perdre définitivement connaissance.
Je me suis réveillé à 6 heures sur
un lit d'hôpital avec un goutte-à-
goutte dans le bras. A l'hôpital de
l'Ile à Berne. Mes parents ont été
avertis aux environs de midi que je
me trouvais à l'hôpital, mais que les
médecins ne pouvaient encore se pro-
noncer sur mon cas, étant donné que
mon œil droit était complètement
fermé et irrigué de sang. (...) J'ai
quitté l'hôpital de l'Ile le mercredi
17 septembre, après 10 jours d'hos-
pitalisation. J'ai subi une grave bles-
sure à l'œil droit. A ce jour, je ne
vois pour ainsi dire rien de cet
œil. »

De nombreux autres témoignages en-
core furent rapportés, tous accablants
pour les grenadiers. L'orateur, en con-
clusion, affirma que la police bernoise
avait voulu « casser du Jurassien » et U
se livra à quelques considérations sur
la manière « fasciste » dont la répres-
sion est menée dans le Jura-Sud : éli-
mination politique des minorités, chas-
se aux sorcières, refus de salles pour
les assemblées publiques, polices paral-
lèles et privées qui agissent en marge
de la loi sous le regard complaisant,
voire complice des forces de l'ordre.

UNE EXPLICATION POLITIQUE
Quatrième orateur, M. Jean-Claude

Crevoisier de Moutier, membre du co-
mité directeur du R. J., tenta de trou-
ver un lien politique entre tous les faits
relatés. Pour lui, la répression policière
de Moutier n'est pas seulement une ven-
geance, mais une tactique politique.
L'additif constitutionnel bernois devait
fatalement conduire à un «non » majo-
ritaire dans l'ensemble du Jura le 23

' juin 1975. Mais ce jour-là, malgré tons
les pièges, le canton du Jura est né.
Berne devait dès lors s'engager à fond

:: pour limiter les dégâts lors des 2me et
3me plébiscites. Toutes les conditions
étant réunies dans le Jura méridional

, pour un nouveau combat autonomiste,
¦ il ' fallait tuer dans l'œuf le mouvement
ŝépàrlÉrV'ltfnf s'y est _rgan6e «̂r* n̂i
s'est renforcé dans la lutte. Alors on ne
recule pas devant les moyens. Violen-
ces et mensonges deviennent vertus, af-
firma M. Crevoisier, s'ils sont le fait du
pouvoir. Alors c'est l'agression des gre-
nadiers et les différents événements qos
l'on connaît.

« Mais, conclut l'orateur, le peuple
jurassien ne peut admettre la soumis-
sion et il défendra son identité et son
unité. A : la raison d'état bernoise s'op-
posera bientôt la raison d'état jurassien-
ne. Les autonomistes du sud s'en ré-
jouissent et attendent ce temps avec im-
patience. Le chantage au vote fédéral
est odieux et indigne de la Suisse. Il
n'arrêtera pas les Jurassiens dans leur
juste combat (...) que cela plaise ou
non, le Jura vivra. Ce n'est ni de sym-
pathie condescendante, ni de charité
qu'il a besoin. C'est de justice. »

Ces exposés furent suivis d'un échan-
ge de questions et de réponses entra
journalistes et responsables du R. J.
Rien cependant qui soit de nature à
apporter un élément nouveau.

Ouverte à 13 h 30, la conférence de
presse fut close vers 15 heures. Elle
s'est déroulée avec, comme toile de
fond, le débat imminent qui allait s'ins-
taurer au Conseil national sur les évé-
nements du début de septembre à Mou-
tier. Conférence du gouvernement du
16 septembre, conférence de presse du
R. J. du 1er octobre : deux sons de clo-
che fort différents.- BÉVI

Entreprise occupée
La situation de l'entreprise de cons-

truction biennoise Schwarz et Co SA
s'aggrave : hier matin, à la suite d'une
décision unanime, le personnel qui comp-
te environ 25 ouvriers et employés, a
occupé les locaux de l'entreprise en fail-
lite.

Par cette occupation, les ouvriers dé-
sirent éviter que la situation de l'entre-
prise ne leur porte pas trop préjudice.
Ils ne quitteront leur siège que lorsque
l'avocat du défunt propriétaire se décla-
rera d'accord avec une convention qui
assurera les droits des ouvriers mis en
danger. Comme base de discussion, le
personnel présente un programme com-
prenant quatre points : le paiement du
13me salaire, le paiement de dédomma-
gements de départ, le paiement de la
caisse sociale et l'interdiction de résilier
le bail des ouvriers qui habitent les im-
meubles appartenant à l'entreprise.

Une semaine d'animation pour les enfants
De notre rédaction biennoise :
Dans la perspective de donner l'occa-

sion à tous les enfants de s'exprimer le
plus librement possible, d'inventer, de
créer, de jouer, de se raconter des his-
toires, de partager ce qu'ils vivent avec
des camarades, la « communauté d'ani-
mation Bienne-Jura », qui regroupe des
animateurs ou éducateurs régionaux au
service des Eglises catholique-romaine et
réformée, organise une semaine d'ani-
mation pour enfants qui aura lieu du
6 au 10 octobre prochains.

DES « CLUBS D'ENFANTS »
Du lundi au jeudi, les enfants de 6

à 12 ans seront accueillis de 9 h à
16 h 30 pour participer, en groupes
d'une quinzaine , des ateliers d'expres-
sion, de découverte et de créativité :
peinture libre, musique, chansons, his-
toires, marionnettes, jeu corporel et théâ-
tral, ceci au Centre autonome de jeu-

nesse, rue Centrale, à Bienne. Les en-
fants seront pris en charge toute la
journée. Ils apporteront leur pique-ni-
que et mangeront sur place avec les
animateurs. Une soupe et des boissons
chaudes leur seront offertes.

Le jeudi soir, vers 20 h 15, une séan-
ce d'information est organisée pour les
parents, afin de leur permettre de dé-
couvrir les travaux des enfants et de
réfléchir avec les animateurs à la possi-
bilité de réaliser certains projets de
« clubs d'enfants » dans les quartiers
pendant l'hiver 75-76. .

Au Centre autonome de jeunesse, le
vendredi à 15 h, un grand concert sera
ouvert à tous les enfants de la région,
alors qu'à 20 h 30, aura lieu le con-
cert public pour les adultes, avec la
participation du trio breton « F. F.
Folk » (François Imbert, Françoise Mo-
reau et Petit Pierre), qui utilisent plus
de 25 instruments à eux trois.

Trois photographes, trois styles
A la cave du Ring

Pour la première fois, le plus grand
photographe de Suisse a p articipé à une
exposition d'art organisée par la Société
des beaux-arts de Bienne, qui vient de
se terminer à la cave du Ring. Il fait
500.000 p hotos par an dans notre pays :
il s'agit de l'automate à portraits que
vous trouvez habituellement près des
supermarchés ou des gares. Ce f u t  un
peu l'attraction d'une exposition de p ho-
tos mise sur pied par trois photographe s
de Bienne et de Berne qui invitaient les
visiteurs à laisser leur portrait au grand
tableau « Livre d'or » se ¦ trouvant à
l'entrée. L'humour parfois un peu grin-
çant est le lien entre les trois photo-
graphes qui ont des styles très différents.

La Biennoise leanne Chevalier a saisi
les contrastes de la rue, de la maison
« Gai soleil », grise et sale, du sapin de
Noël tristement seul face au cube gla-
cé d'une usine, du <jardin d'enfants »
se limitant à deux fenêtres décorées sur
une façade de gratte-ciel. Elle nom fait
assister à la terrible démolition du
Rueschli et retient un dernier instant la
poésie d'une vieille maison qu'on dé-
truit pour faire place au béton avec la
bénédiction du dieu moderne qu 'est le
promoteur. Sa galerie de portraits saisit
les gens au fond d'eux-mêmes et nous
les livre tels qu 'ils sont.

L'artiste bernois Ueli Berger n'hésite
pas à découper les montagnes en tran-
ches et essaie par des moyens illusoires
de rassembler les fragments d'un monde
en rupture. Berger qui est aussi sculp-
teur dépasse le cadre de la pure techni-
que photographique en ajoutant à ses
œuvres divers matériaux. A retenir, deux

p hotos-montages d'une ville-tiroir et d'un
stade où les gradins f ont  place à un
étalage de chaussures. Heinz Iseli, Ber-
nois lui aussi, aime à raconter des his-
toires en couleur. Il expose des prises
de vues de son album de voyage et
démythifie avec beaucoup d'humour
l'art, les grands de ce monde et les
voyages organisés. On retrouve égale-
ment chez lui des images qui nous ren-
voient aux principes fondamentaux de
la photographie. Le visiteur assiste plu-
sieurs fois à la métamorphose d'un paysa-
ge depuis l'aube jusqu'au coucher du
soleil. Fin observateur, Iseli a su trou-
ver des images qui rappellent de magni-
fiques natures mortes de la peinture
classique.

La campagne betteravière a commencé
dans la vallée de la Broyé et dans le Vully

De notre correspondant :
La campagne betteravière 1975 a com-

mencé hier en Suisse romande, notam-
ment dans la vallée de la Broyé. Les
livraisons à la sucrerie d'Aarberg se
prolongeront jusque vers le 20 décem-
bre. H faut s'attendre à une récolte in-
férieure à celle de l'année dernière, en
quantité comme en qualité. Aarberg pen-
se recevoir environ 275.000 tonnes de
marchandises, contre 283.000 t l'année
précédente. Alors qu'en 1974, la teneur
en sucre était de 15 % au début de la
récolte, cette année, les premiers son-
dages sont nettement inférieurs, avec
seulement 13,8 % de sucre. La colonne
de grêle qui a frappé les cultures d'une
bonne partie de la vallée de la Broyé
et du Vully, le 19 septembre, y est cer-
tainement pour quelque chose. On es-
père toutefois chez les planteurs que la
teneur en sucre augmentera sensiblemnt
durant les prochaines semaines. Mais ce-
la dépendra essentiellement des condi-
tions atmosphériques.

La récolte 1974 dans l'ensemble de
la Suisse avait été de 518,443 tonnes,
ce qui correspondait à une récolte
moyenne. La teneur en sucre était ce-
pendant très basse avec seulement une
moyenne de 15,07 %.

Comme de coutume, les betteraves
produites dans la Broyé et le Vully sont
livrées à la sucrerie d'Aarberg, en par-
tant de la gare de Payerne où les trains
sont formés, alors que d'autres régions
de Suisse romande envoient la leur à
Frauenfeld, par Neuchâtel et Bienne.
Chaque jour, ce sont des trains entiers
qui prennent le chemin de l'une ou l'au-
tre sucrerie, transportant une marchan-
dise précieuse pour une partie (20 %)
de notre ravitaillement en sucre, qui su-
bit malheureusement trop souvent les
fluctuations du marché mondial.Au tribunal criminel de la Gruyère

un père receleur, deux fils voleurs
De notre correspondant :
— On en a assez de nourrir ces gars-

là. Il faudrait les f... au creux à purin,
dit l'un des plaignants, un solide paysan
de Bellegarde (Jaun, l'un des deux villa-
ges alémaniques de la Gruyère).

— Ce n'est pas ainsi qu'on rend la
justice, répond le président du tribunal
criminel de la Gruyère, M. Joseph Ba-
vaud. Les accusés n'ont pas été jetés
au creux, mais ils ont écopé de sévères
condamnations. Les frères D. Sch. 19
ans (le meneur) et A. Sch. 26 ans,
ont été condamnés à 15 mois d'empri-
sonnement avec sursis pendant quatre
ans pour vols, violation de domicile,
dommages à la propriété et escroquerie.
Leur père, A. Sch., manœuvre inscrit
à l'invalidité, a été reconnu coupable
de recel et condamné à 2 mois d'em-
prisonnement avec sursis pendant deux
ans. Le long sursis accordé aux frères
est soumis au remboursement régulier,
solidairement, de 400 fr. par mois à
cinq plaignants, de braves paysans de
Jaun.

Quel contraste entre les jeunes accu-
sés et les plaignants ! Deux « minets »
coiffés à la mode, moulés dans des
complets cintrés, face à une rangée de
solides montagnards aux mains calleu-
ses. Deux grands gosses élancés qui fe-
raient bien de ne pas se montrer à Belle-
garde avant bien des années... L'un
d'eux, pourtant, connaît bien les lieux ,
puisqu'il y a été élevé par... le sacris-
tain. Pour remercier le brave homme
sans doute, il l'a volé, le soulageant de
deux douzaines de vieux rabots, d'une
équerre, d'un cercle à fromage et d'une
hotte. A d'autres, les frères volèrent des
tableaux, de la vaisselle, des « sonnail-
les », ces gros toupins ventrus, des for-
mes à beurre, des baquets à crème, un
fauteuil Louis XIII, une lampe à pé-
trole. Bref, de quoi alimenter la brocante
en objets typiques.

LA MISÈRE, UNE EXCUSE ?
Certains des objets furent vendus à

un hôtelier de Fribourg. D'autres ici
et là au hasard: les frères disent ne

plus se souvenir. Leur père en acquit
une partie, ainsi qu'une tronçonneuse,
des jumelles optiques et un accordéon,
sans beaucoup s'inquiéter de leur pro-
venance. Son fils de 26 ans vivait à ses
crochets, à Fribourg, tout en menant
son petit commerce d'« antiquités » . Les
deux frères n'ayant d'autre local com-
mercial que le coffre d'une auto. Ce
jeune homme continue d'être entretenu
par son père, alors que son cadet, qui
a appris le métier de menuisier, affirme
s'être recyclé dans la représentation pour
une maison d'import-export d'articles de
bureau. Les explications du défenseur
ne convainquirent nullement le tribunal
qui suivit les réquisitions du procureur
général, M. Joseph-Daniel Piller ne fai-
sant que diminuer légèrement la peine
demandée pour le père receleur. Le bu-
tin n'avait pourtant qu'une valeur d'en-
viron 9000 fr., dont les voleurs n'avaient
tiré que quelque 4000 francs. La mi-
sère d'une enfance est peut-être une ex-
plication. Elle n'a pas été une excuse.

Michel Gremaud

ON FAIT SEMBLANT
LIBRES OPINIONS

Quand un patron donne un ordre
à l'un de ses chefs de service, il
entend évidemment que cet ordre
soit exécuté. Des difficultés impré-
vues viendront peut-être en retar-
der la réalisation, ou même l'em-
pêcher.

Dans ce cas, le chef de service
fera rapport à son patron, qui ad-
mettra sans doute le point de vue
de son subordonné s'il est justifié.

Mais si celui-ci fait la mauvaise
tête, s'il refuse de donner suite à la
volonté clairement exprimée du chef
d'entreprise, celui-ci lui adressera
des remontrances et finira par le
mettre à la porte.

Dans nos parlements — et celui
de Bienne ne fait pas exception —
les gouvernants, pourtant (théorique-
ment), subordonnés au peuple et à
ses députés, n'aiment pas tellement
recevoir de3 ordres.

Bien entendu, ils ne le diront pas
tout haut, mais ils n'en pensent pas
moins.

Ils pensent que ces députés, ces
conseillers de ville dans le cas de
Bienne, sont incapables de discer-
ner clairement l'intérêt supérieur de
l'Etat et du peuple, ne peuvent
comprendre les difficultés et les
complications de la machine admi-
nistrative, et que, dans leur igno-
rance, ils Imposent souvent à
l'exécutif des tâches impossibles.

Si la majorité du Parlement passe
outre à leurs objections, ils feront
contre mauvaise fortune bon cœur.
Mais cela ne signifie nullement que

l'ordre du «patron » sera exécuté si
le « subordonné » n'y tient pas.

Presque toujours, la solution la
plus simple consistera à laisser
traîner les choses. S'il s'agit d'un
projet d'envergure, cette lenteur se
justifiera aisément. Dans d'autres
cas , si c'est une mesure de moindre
importance, la lenteur administrative
portera ses fruits. Au bout de quel-
ques années, le parlementaire res-
ponsable ne siégera peut-être plus,
et sa demande tombera dans l'oubli.

Au cours de ma longue (et peu
glorieuse) oarrière de conseiller de
ville, il m'est tout de même arrivé,
parfois, de voir l'une ou l'autre de
mes motions dûment acceptée. Dans
ma candeur naïve, je pensais alors
que cette décision du parlement
allait être suivie d'une réalisation.
Je me faisais des illusions (je les ai
bien perdues depuis) :

Dans trois cas précis, l'une de
ces motions, acceptée sans opposi-
tion, n'a jamais été réalisée. Dans
ces trois mêmes cas, jamais, ni le
parlement ni moi-même n'avons été
informés officiellement de la suite
donnée à ces motions, ni à quel
moment nos hauts et puissants sei-
gneurs avaient jugé bon de les
mettre au rébus.

D'autres conseillers de ville tout
aussi mal lotis, ainsi que la com-
mission de gestion, se sont élevés
contre ce sans-gêne. Depuis quel-
ques années, les rapports de
gestion de la commune fournissent
la liste complète des motions et

postulats acceptés et non encore
réalisés.

C'est déjà un progrès, mais je ne
pense pas que ce soit suffisant. Une
motion est un ordre donné par le
souverain. Cet ordre doit être
exécuté. Si ce n'est pas possible, le
parlement doit être informé afin de
modifier éventuellement sa première
décision.

Si l'on compulsait les procès-ver-
baux du Conseil de ville en remon-
tant de cinquante ans en arrière, on
y découvrirait sans doute une bonne
centaine de motions dûment
acceptées , Jamais réalisées, tacite-
ment éliminées et tombées dans
l'oubli.

Il me parait que, dans ce
domaine, la procédure n'est ni
claire ni complète. Il n'est ditnu Ile
part que le Conseil municipal doive
informer le Conseil de ville en cas
de non réalisation d'une motion, et
il n'est précisé nullement, à ma
connaissance, à quel moment et
dans quelles circonstances une mo-
tion peut être annulée.

Les parlementaires (mais aussi le
peuple) s'irritent de tant d'engage-
ments non tenus — sans explica-
tions satisfaisantes, et même sans
explications du tout. Une régle-
mentation claire, et surtout stricte-
ment observée par les responsables
préviendrait peut-être cette mau-
vaise humeur — la mauvaise
humeur du « patron », qui peut
congédier ceux dont il n'est pas
content en leur refusant sa voix aux
élections. R. WALTER
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TAVANNES

Lundi, vers 22 h 45, une explosion
a été entendue à la sortie de Tavannes,
direction Reconvilier. M. Christian Au-
bry, selon le communiqué du service
de presse de Force démocratique, invité
chez des amis, avait laissé sa voiture en
bordure de route. Celle-ci ne comportait
aucun emblème, ni signe distinctif , bien
que Christian Aubry soit le fils de
Mme Geneviève Aubry, présidente du
GFFD. L'objet explosif a été lancé con-
tre la voiture qu'il a effleurée et a ter-
miné sa course dans les broussailles,
Plainte a été déposée.

Une charge d'explosif
contre une voiture
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PAYERNE

(c) Pour sa prochaine saison, le Ciné-
club de Payerne a mis sur pied un pro-
gramme riche et varié. En octobre sera
projeté un film de Jean Bunuel : « Au
rendez-vous de la mort joyeuse », et en
novembre, « Duel dans le Pacifique », de
John Boorman. Les membres du club
pourront voir en décembre un film de
Billy Wilder : c Certains l'aiment
chaud », et en janvier, « le conformiste »,
de Bernardo Bertolucci. « Joe, c'est aussi
l'Amérique », de John G. Alvidsen, sera
projeté en février, alors que deux
séances sont prévues en mars : « O terre,
chant du péché », de Roni Mollbert , et
« La momie », de Karl Freund (1932).
« Un nommé Cable Hogue », de Sam
Peckinpah, terminera la saison en avril
1976.

Le programme
du Ciné-club

AVENCHES

(c) Dans sa dernière séance, le Con-
seil communal d'Avenches a ratifié une
modification de frontière Vaud-Fribourg,
concernant le remaniement parcellaire de
la Basse-Broye fribourgeoise. La com-
mune d'Avenches verra sa surface di-
minuer de 1138 m2, avec l'approbation
de l'Etat. Le projet d'arrêté d'imposi-
tion a provoqué une discussion nourrie ,
avant d'être approuvé par le Conseil.
L'arrêt de la progression a été fixé à
11 pour cent et le taux de l'impôt fon-
cier ramené de 1 fr. 50 à 1 fr. 30.
Cela provoquera une diminution de re-
cettes de 14.000 fr. environ, alors que
la dette communale dépasse 14 millions
de francs (plus de 6000 fr. par habi-
tant) .

Le Conseil a encore approuvé le pré-
avis municipal concernant l'amménage-
ment des deux courts de tennis dans
l'enceinte du groupe scolaire de Sous-
Ville. Le club de tennis en formation
prendra à sa charge une somme de
150.000 fr. sur le total des frais qui
se monte à 240.000 fr., le solde étant
couvert par la commune.

Au Conseil communal

, Journée d'information
du Salon international

de restauration
(c) C'est une balade sur le lac de Bienne
que proposait aux quelque cent parti-
cipants le comité du 6me Salon inter-
national de restauration collective, hôtel-
lerie, restauration « Igeho ». Cette
importante manifestation se déroulera à
Bâle du 13 au 19 novembre dans les
halles de la foire suisse d'échantillon.

Au cours d'une conférence de presse
qui s'est tenue au milieu du lac, le pré-
sident du comité a fait un exposé des
différentes attractions prévues par
« L'Igcho » dans le cadre de cette foire.

^¦CINÉMAS H4K
Apollo : 15 h et 20 h 15, Zorro (avec

Alain Delon). ¦;. •: ,
Capitale : 20 h 15, Julie et les hommes.
Elite : 14 h 30, 16 h 05, 17 h 40,

19 h 15 et 20 h 50, Butterfly.
Lido : 15 h et 20 h 15, Les confiden-

ces erotiques d'un lit trop accueillant.
Métro : 19 h 50, Quatre salopards pour

Garringo - Connection à Los Angeles.
Palace : 15 h et 20 h 15, Les 7 vam-

pires d'or.
Rex : 15 h et 20 h 15, Rollerball ;

17 h 45, Marius.
Scala : 15 h et 20 h 15, French connec-

tion No 2 (2me sem.).
Studio : 15 h et 20 h 15, Turkish délice.
CONCERT
Palais des Congrès : 20 h 15, concert

de jazz organisé par l'Ecole-club Mi-
gros.

THÉÂTRE
Théâtre municipal : 20 h, « Der wider-

spensttgen Zaehmung», de William
Shakespeare.

EXPOSITIONS
Ecole des Prés-Ritter : exposition de

poissons et d'animaux de terrarium,
jusqu'au 4 octobre.

Restaurant de la montagne de Boujean :
exposition de Denise Schwander, jus-
qu'au 5 octobre. - .

Galerie Ring 5 : exposition d'Edgardo
Ratti et Ronny Geisser, jusqu'au
9 octobre. i

URGENCES
Pharmacie d'office : pharmacie Stern, rue

des Maréchaux 8 - rue du Canal 7,
tél. 22 77 66.

Médecin : tél. 22 33 33. y
Dégâts d'eau et de gaz : tél. 22 33 88.
FAN-L'Express : rédaction biennoise, té-

léphone (032) 22 09 11.

8e
Comptoir

de Fribourg
3-12oct.l975
Freiburger «

Messe I
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Du plus petit au plus
grand, nous sommes
les géants .
Capacité 1,5 à 25 1. Catégorie A et D,
adaptable à n'importe quelle construction. 12 mois de

. I garantie sans limitation du kilométrage.
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à l'importateur:
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Clarté
de nos enseignes.
Clarté
de nos conseils.

Trois clés, un cercle blanc, un bleu turquoise caractéristique, voici une enseigne bien
connue, impossible à confondre avec une autre. Voici l'emblème d'une banque qui, elle
aussi, se distingue.
Vous le retrouverez sur les nombreuses brochures et publications que la SBS édite et met
gracieusement à votre disposition. Le sigle des 3 clés est pour vous la garantie d'une
information efficiente et précise qui vous aidera à résoudre vos problèmes financiers.
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JEUDI 2 ET VENDREDI
3 OCTOBRE

Ouvert :
de 9 h à 12 h
de 14hà18h30

Cadeau et distribution
de ballons aux enfants

Actuellement
en démonstration chez
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M FRANÇAIS M
%ty moyens : le lundi de 19 h à 20 h 30 > '1!

M ALLEMAND H
gdj débutants : le jeudi de 19 h à 20 h 30 î

|| ANGLAIS H
1̂ 1 Débutants : le mercredi de 20 h 30 à 22 h ir .-i
|.;j  moyens : le mardi de 20 h 30 à 22 h p|
'̂1 avancés : 

le lundi 
de 19 

h à 
20 

h 
30 

ïy -i

M ESPAGNOL H
Fr? _j moyens : le jeudi de 19 h à 20 h 30

|| CLUB DE CONVERSATION j Ê
Jvl français : le jeudi de 20 h 30 à 22 h pf
E .1 anglais : le jeudi de 14 h à 15 h 30 E 1
S ĵ espagnol : 

le lundi de 19 
h à 

20 
h 

30 fea

l'f.â cours et clubs trimestriels, prix de base de la leçon de 1 h V2 fol
fe* par semaine : Fr. 5.— W'i

H DACTYLOGRAPHIE |§
£j|* (moyens) - le mercredi de 19 h à 20 h 30 M*
j pj  cours trimestriel, prix de base de la leçon de 1 h V2 : Fr. 6.50 $|S

È COMPTABILITÉ ||
jfe le lundi de 20 h à 22 h fe
agjj 12 leçons de 2 heures : Fr. 96.—, matériel non compris. krâ

I PHOTO (noir - blanc) g
gp le mercredi de 20 h à 22 h g|
j &  6 leçons de 2 heures : Fr. 39.-T— fl |j

p CINÉMA É
£'I le mardi de 20 h à 22 h jgjïj
S|| 8 leçons de 2 heures : Fr. 56.— gpï

P ÉCHECS f|j
fe le vendredi de 19 h à 21 h |:.is
ĝ 'j cours trimestriel, prix de base de la leçon de 2 heures : Fr. 6.50 j£jj

P| FLUTE DOUCE ffi
II ; le lundi de 14 h 45 à 15 h 45 et 15 h 45 à 16 h 45 |9
K

^ 
prix de base de la leçon de 

1 heure : Fr. 7.50 |&;

P COUTURE S
tf: 1 le jeudi de 14 h à 16 h pi
B|| cours trimestriel , prix de base de la leçon de 2 heures : Fr. 6.50 'f;:k

É CUISINE M
Eé| le mercredi de 19 h à 22 h ËjR
p ĵ 4 leçons de 3 heures : Fr. 60.—, repas compris. §?j

M CULTURE PHYSIQUE DAMES K
P̂  jeudi de 20 

h à 
22 

h 
ou 

tp
CM mardi de 10 h à 11 h Kj
Swj cours trimestriel, prix de base de la leçon de 2 heures : Fr. 6.50 ~ ESi
p̂ t 

en petit groupe, prix de base de la leçon de 1 heure : Fr. 5.— Éâ

H PLEINE FORME f|
 ̂

footing et exercices en plein air. 'H

I PRÉPARATION AU SKI §1
*%j mercredi ou jeudi de 19 h à 20 h et 20 h à 21 h §'t
«̂  6 leçons de 

1 heure : Fr. 30.— i£iï

É 99999 9 11, rue de l'Hôpital ff

I Choisissez —"«— i
1 votre cours! Tél <038' 25 85 48 I

|HBa Auj ourd'hui, ù 8 heures, H|
BSjjîj réouverture du magosin H
HHH de Peseux Grand-Rue H|
Peseux raj euni et réaménagé ! H|
u ĵmmmjgjg « Quel ques bonnes affaires d'ouverture : |̂ S

|gf̂  ̂ I J Côtelettes de 
porc 

.», l30 

H|
pjKHja | « Rôti de porc cou » l40 

M|
|M__| -f | Spaghetti Napoli ™ 9 1.- BH
PeseUX " 

Madeleinettes ¦— l30 ^H" Biscuits Wernli _,„ ̂ B
f̂-^̂ ^ 'Jf^°^!^^>SM «3 

Suissette + Jura les 2 
paquets 
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r—î 1I Pour résoudre vos problè-
I mes :

— de comptabilités

— de contrôle et d'experti-
ses

— de conseils fiscaux

— de gérances et transac-
tions immobilières

adressez-vous à la

Fiduciaire Denis Desaules
2053 CERNIER

rue du Bois-Noir 18
Tél. 53 14 54

d

publicité?
Si vous oubliez
de faire de la publicité
vos clients
vous oublieront
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Les événements de Moutier: interpellation
de M. Péquignot devant le Conseil des Etats
Mercredi, le Consed des Etats a

écouté M. Péquignot (rad-BE) dévelop-
per une interpellation sur les événements
de Moutier.

M. Péquignot n'entend pas verser d*
l'huile sur le feu, mais se taire équivau-
drait à une dérobade. L'exercice sacré
do droit de vote a été entravé par les
séparatistes qui avaient littéralement
occupé la ville. M. Péquignot a eu sa
voiture endommagée et des vitres do son
appartement brisées. Un moment donné,
il a dû se réfugier dans un poste de
police. La provocation, l'agressivité et le
fanatisme étaient du côté séparatiste. Si
tous les séparatistes du nord étaient
restés chez eux, l'intervention des grena-
diers eut été inutile. Les séparatistes se
moquent des vieux et des morts (voir
«Jura libre »). Depuis longtemps, ils en-
seignent la haine du Suisse allemand et
de la Suisse traditionnelle. A Moutier,
l'émeute a été délibérément provoquée.
Il M faut pas confondre droits politi-
ques et agitation ou subversion par tous
les moyens.

M. Péquignot demande au Conseil fé-
dérai de rétablir l'ordre et la paix
dans le Jura-Sud et de garantir à cette
région son choix politique exprimé à
trois reprises. Les Jurassiens du Sud en
ont assez dans leur grande majorité, des
atteintes à l'ordre public et à la proprié-

té privée, quand ce n'est pas à l'intégrité
personnelle.

Dans sa repon.se, le conseiller fédéral
Furgler rappelle les mesures prises ai
niveau fédéral pour le plébiscite du *
septembre. Les observateurs fédéraux ont
reçu le mandat de surveiller le déroule,
ment régulier de la votation et de rece-
voir les plaintes relatives au scrutin. Ils
ne devaient donc remplir aucune fonc-
tion relative au maintien de l'ordre, ce
qui, pour certains, a prêté à confusion.

Le maintien de l'ordre est du ressort
cantonal. Selon les rapports des obser-
vateurs, la votation s'est déroulée de
façon régulière à Moutier. Le résultat
du scrutin peut être considéré comme
digne de foi. Il est exact, cependant, que
certaines rues et places de Moutier
principalement la place de l'Hôtel-de-
ville, ont été par moments bloquées pai
des manifestants de sorte que des ci-
toyens favorables au canton de Bern*
n'ont pu accéder aux urnes qu'avec
peine et sous les sifflements et les huées.

Bien que le préfet et le maire de
Moutier aient assuré qu'ils ne connais-
saient aucun cas où un citoyen de
Moutier ait été empêché de voter, le
Conseil fédéral estime qu'il est honteux
et indigne d'une démocratie que des ci-
toyens soient conspués et insultés publi-
quement lorsqu'ils se rendent aux urnes.

Au sujet des troubles qui ont éclaté

dimanche, le Conseil fédéral a condam-
né sévèrement ces incidents dans une
déclaration publiée le 10 septembre. Il a
lancé un avertissement contre toute ten-
tative d'agitation et de provocation. Les
tentatives d'ignorer des décisions' majori-
taires ou de les troubler par le recours à
la violence ne méritent aucune compré-
hension. Les délits (19 attentats à
l'explosif ont été commis jusqu'ici, 9
auteurs sont déjà connus) seront sévè-
rement punis. Les délits à l'explosif
relèvent de la compétence des autorités
judiciaires fédérales. Les autres seront
jugés par les autorités judiciaires et
administratives du canton de Berne.

M. Péquignot se déclara entièrement
satisfait de la réponse du Conseil
fédéral.

M. Krauchthaler (UDC-BE) fait un
rapide historique de l'affaire jurassienne.
U estime que le canton de Berne a fait
son devoir et que la procédure d'auto-
détermination s'est déroulée dans la plus
stricte légalité. Cette procédure est main-
tenant achevée et il n'y a plus à revenir
sur la question du nouveau canton du
Jura.

M. Oechslin (PDC-SZ) clôt la discus-
sion en souhaitant vivement que la cons-
titution d'un nouveau canton se fasse
dans le cadre d'une solution suisse et
dans le respect le plus strict de la loi et
de la constitution.

(Lire également en page 23).

Tourisme: importante décision
du gouvernement valaisan

Mercredi, le gouvernement valaisan a
pris une importante décision à la suite
de l'échec dimanche de la nouvelle loi
sur le tourisme, une loi dont le refus
prive, le Valais dès janvier prochain de
dix millions de francs par an de taxes
de séjour.

Voici la décision gouvernementale ré-
sumée par le chancelier Gaston Moulin,
de Vollège :

A la suite de l'analyse des résultats
de la consultation populaire du 28 sep-
tembre 1975, relative à la loi sur le
tourisme, le Conseil d'Etat a décidé en
séance du 1er octobre 1975 de remet-
tre, sans délai, au Grand conseil un pro-

jet de loi remanié, qui devrait être pré-
senté, cette année encore, au vote du
peuple, afin d'éviter qu'à l'échéance du
décret d'urgence, c'est-à-dire le 31 dé-
cembre 1975, nos organismes touristi-
ques (UVT et sociétés de développe-
ment) soient privés du plus clair de
leurs ressources.

Le Conseil d'Etat estime, en effet, in-
dispensable de faire tout ce qui est en
son pouvoir pour permettre à ces or-
ganismes de continuer leurs activités qui
sont absolument nécessaires à l'écono-
mie du canton, dans la période actuelle
de fléchissement de la conjoncture.

M. F.

EDQ> Radio et TV : vote de l'article constitutionnel
Une troisième proposition visait à dé-

signer les bénéficiaires du droit de
plainte en excluant les collaborateurs de
l'institution. C'est finalement la proposi-
tion de la majorité qui l'a emporté.

On en avait toutefois pas fini , puis-
qu'une proposition Weber (soc-AG) de-
manda ensuite que l'on rejette toutes les
dispositions votées auparavant et que
l'on en revienne à un texte réduit à
l'essentiel , tout le reste étant du domai-
ne de la loi d'application. Une seule
phrase suffit pour M. Weber : « la légis-
lation sur la radiodiffusion et la télévi-
sion est du domaine fédéral »,

M. Rasser (ind-AG) recommanda vive-
ment d'adhérer à cette proposition. Il
souligna que le peuple peut toujours
faire usage du droit de référendum lors-
que paraîtra la loi d'application. Il sou-
ligna aussi que le texte de la majorité
risque de « capoter » devant le peuple.

M. Barchi (rad-TI) appuya les idées
exposées par M. Weber. Les détails sont
inutiles au niveau constitutionnel et dif-
ficiles d'application. Il serait beaucoup
plus facile de les inclure dans la loi
d'application. Il releva aussi que les dis-
positions que l'on veut mettre dans la
constitution ne concernent pas ou pres-
que pas les relations entre la Confédéra-
tion et les cantons.

M. Waldvogel (rad-SH) remarqua que,
tant le texte du Conseil des Etats que
celui proposé par le National font
l'objet de grandes critiques. Il ne croit
pas cependant que les propositions
socialistes susciteraient moins de criti-
ques. Il se prononça lui-même en faveur
du texte proposé maintenant par la ma-
jorité.

M. Gut (rad-ZH) précisa que ce que
les deux orateurs précédents avaient dit
ne correspondait pas à l'opinion du

groupe radical. Ce qu'il faut savoir, c'est
si l'on veut vraiment résoudre les pro-
blèmes que posent la radio et la télé-
vision. Il trouva que le texte auquel le
Conseil est parvenu est satisfaisant. On
ne doit donc pas renoncer maintenant et
réduire le travail accompli à néant. Il ne
s'agit pas ici de faire de l'esthétique
constitutionnelle.

M. Copt (rad-VS) reconnut que le
texte mis sur pied n'était pas complète-
ment satisfaisant. Il y a un malaise qui
incite à approuver la proposition Weber.
Il juge que le peuple ne donnerait pas
au parlement un blanc-seing constitué
par un seul article inscrivant un prin-
cipe. M. Cevey (rad-VD) jugea que la
proposition Weber escamotait le problè-
me et constituait une dérobade.

FINAL
Les rapporteurs de la commission

s'opposèrent à la proposition Weber,
refusant d'escamoter ce qui avait été
fait. Le conseiller fédéral RitschaTd affir-
ma que la proposition Weber lui était
très sympathique, la constitution devant
servir à entériner des principes par notre
vie en collectivité. Mais, aujourd'hui, la
proposition n'est pas acceptable. Il faut
défendre ce qui a été débattu et obtenu
en deux jour s de séance. Dans la situa-
tion actuelle, il faut rejeter la proposi-
tion Weber.

Au vote, elle fut repoussée par 97
voix contre 34 et au vote d'ensemble,l'article constitutionnel fut accepté par
104 voix contre 21.

Drôle d'aventure
pour dix Vuluisuns

En Italie

(c) Dix Valaisans de Saint-Léonard près
de Sion appartenant à la classe 1946
étaient partis en Italie en guise de sor-
tie annuelle. Tout le groupe a été arrêté
dans un café d'Aoste et conduit au
poste.

Une partie passa la nuit au cachol
sans lacets et sans rien.

— C'est une histoire invraisemblable,
nous raconte M. Pannatier, boucher à
Sion. Nous n'y comprenons rien. Nous
étions dans un café d'Aoste. Comme on
était de bonne humeur, nous nous som-
mes mis à chanter comme nous le fai-
sons souvent dans notre village. Sou-
dain, c'est l'alerte. En deux minutes, la
police est sur place, envahit le restau-
rant et nous embarque tous à bord de
véhicules. Nous n'avons absolument rien
cassé. Nous n'avons fait que chanter.

Cinq d'entre nous ont passé une gran-
de partie de la nuit au cachot. L'un de
nous commençait à faire une dépression.
On nous interrogea tous les dix durant
deux heures avant d'enfermer les cinq
derniers en enlevant lacets, montres, ar-
gent et documents divers.

< ¦  .Une -; douzaine de gendarmes avalent
fait irruption dans le café pour nom
emmener au poste.

En Italie: policier valaisan
accusé de contrebande d'armes

De notre correspondant :,
Mercredi matin, un policier valaisan,

C. P., 53 ans, de Glis près de Brigue
mais travaillant à Sion, était toujours
retenu par la police italienne impliqué
qu'il est dans une affaire de trafic
d'armes.

C'est un fait que le policier en ques-
tion s'était rendu en Italie en portant
sur lui un browning 7,5 mm privé qu'il
avait toujours avec lui.

« Je me suis aussitôt rendu en Italie,
à Domodossola, pour tenter d'éolaircir
cette affaire, nous a dit M. Ernest
Schmid, commandant de la police can-
tonale valaisanne à Sion. A première
vue, il n'y a rien de grave. On sait
combien la police italienne est sévère en
matière d'armes. Il est absolument in-
terdit de passer la frontière avec un

simple revolver privé oublié dans sa voi-
ture par exemple. Notre policier a em-
porté avec lui son pistolet. C'est un col-
lectionneur d'armes. Il lui arrivait
d'acquérir ici et là de vieux « coucous ».
Dans ce cas il aurait dû bien sûr laisser

. son browning chez lui en, Suisse. Ce oui
lira'compliqué toute l'affaire, c'est que le

juge qui devait s'occuper .de son cas a
été retenu loin de Domodossola par la
grève des trains et le Valaisan dut, de
ce fait, rester écroué. Le policier valai-
san a déclaré avoir oublié de laisser son
arme en Suisse. Il est possible qu'à cet
oubli s'ajoute une acquisition d'armes
de collection, mais rien de plus grave
à ma connaissance pour l'instant. »

Quoi qu'il en soit, le policier devra
passer en justice ces prochains jours
avant d'être relâché. M. F.

Guide de montagne
acquitté

MARTIGNY (ATS). — Le guide de
montagne valaisan Guy Genoud, d'Anni-
viers, qui avait à répondre d'imprévoy-
ance et d'homicide par négligence,
devant la justice valaisanne à la suite
d'une course sur la haute route qui avait
entraîné la mort de trois personnes, a
été acquitté mercredi matin par le tri-
bunal d'Entremont , au-dessus de Marti-
gny.

Le guide dirigeait tout un groupe de
jeunes gens et jeunes filles, lorsqu'une
avalanche s'abattit sur eux et fit trois
morts.

Les juges ont estimé que l'alpiniste
n'était nullement responsable de la tra-
gédie et ont demandé, outre l'acquitte-
ment, que tous les frais soient à la
charge de l'Etat.

Avant une importante votation
TESSIN

LUGANO (ATS). — L'Eglise réfor-
mée du Tessin se trouve au seuil d'un
vote historique. En effet, le 26 octobre
prochain, le peuple devra se prononcer
sur la révision de l'article I de la cons-
titution cantonale. Le nouveau projet
d'article contitutionnel prévoit de confé-
rer et à l'Eglise catholique et à l'Eglise
protestante un statut juridique. Ce
nouvel article constitutionnel intéresse
particulièrement la communauté protes-
tante du Tessin qui, avec ses 20.000
membres, constitue 8% de la popula-
tion cantonale.

Cet événement a donné lieu à une
rencontre entre les responsables de la
« Federazione délie comunita evangeli-
che riformate del Ticino », les représen-
tants de l'Eglise catholique romaine et
les « mass média ».

L'Eglise protestante du Tessin est
actuellement liée à l'association des pro-
testants disséminés, mais elle a
l'intention de devenir membre à part
entière de la Fédération des Eglises
évangéliques suisses afin d'y représentei
la voix du protestantisme de langue
italienne, parce que les problèmes qui se
posent au Tessin sont différents de ceux
qui se posent aux protestants disséminés
(diaspora verband).

Un problème important à résoudre au
Tessin est l'enseignement de la religion
dans les écoles et la formation des insti-
tuteurs chargés de cet enseignement.

D'autre part, le problème des émis-
sions religieuses radiophoniques et
télévisées a également été abordé.

L'histoire du protestantisme au Tessin
commence en 1555 avec la déportation à
Zurich des protestants de Locarno.
Jusqu'en 1850, on n'entend plus parler
de protestantisme au Tessin ou on ne
compte qu'une cinquentaine de réformes.
En 1870 toutefois est constituée, par des
tessinois de retour de l'étranger, la pre-
mière communauté protestante du
canton , à Novaggio. Vingt ans plus tard,
un premier temple est construit à Bel-

linzone. Actuellement, il y en a 11 dans
le canton.

La collaboration entre Eglise protes-
tante et Eglise catholique au Tessin ne
date pas du concile Vatican IL En 1946
déjà, une manifestation commune des
deux églises fut organisée à Bellinzone.
Au cours du synode 72, plusieurs
délégués protestants ont suivi les travaux
de Bellinzone.

Arrangement de dernière heure dans
l'affaire de la verrerie d'Hergiswil?
De notre correspondant :
Huitante collaborateurs de la verrerie

Siegwart S.A., Hergiswil (NW) ont re-
çu leur congé lundi. Ils devront quitter
leur emploi le 30 novembre. Dans les
jours à venir, 60 autres collaborateurs
seront licenciés. L'actionnaire principal
de la verrerie, la maison Hoffmann S. A.
à Thoune a en effet décidé de cesser
toute production fin novembre et de ne
se consacrer qu'à la vente de produits
commerciaux. Au lieu de 175 collabo-
rateurs, on n'en occupera plus que 30
à Hergiswil.

Mais toutes les personnes licenciées
devront-elles vraiment quitter la verre-
rie ou un arrangement de dernière heu-
re interviendra-t-il ? Cette question, nous
l'avons posée à la direction de Hoff-
mann S. A. à Thoune. On nous a ré-
pondu ce qui suit : « Si nous trouvons
un intéressé sérieux, nous lui faisons
cadeau de toute la fabrique. Il n'aura
strictement rien à payer, mais devra re-
prendre les actifs et les passifs. » De
source autorisée, nous avons appris à
Hergiswil que ces passifs s'élevaient à

quelque 5 millions de francs. Malgré
ce chiffre, on considère qu'un acheteur
ferait une excellente affaire en repre-
nant usine et personnel à ces conditions,
ceci d'autant plus que le carnet de com-
mandes n'a jamais été aussi bien fourni
que maintenant.

De source officieuse, mais digne de
foi, nous avons également appris que
deux ou trois groupes suisses étaient in-
téressés à la verrerie de Hergiswil. Le»
pourparlers très avancés avec un groupe
allemand ont par contre échoué. Le
groupe en question a également des pro-
blèmes dans son propre pays. Affaire à
suivre.

GENEVE-

GENEVE (ATS). — La chambre
d'accusation de Genève a demandé hier
matin cinq cautions de 50.000 francs,
soit 250.000 francs, pour la mise en
liberté provisoire de cinq jeunes gens
(trois Suisses et deux Français fronta-
liers) inculpés et écroués à la suite des%
affrontements qui ont marqué la mani-
festation antifranquiste de samedi de-
vant le consulat d'Espagne. Le procu-
reur général, M. Raymond Foex, récla-
mait des cautions de 100.000 francs,
soit un demi-million au total.

Un sixième inculpé a été relaxé,
après avoir reconnu avoir lancé des
cailloux , poussé par l'excitation et l'in-
dignation. Le procureur général a de-
mandé des cautions délibérément prohi-
bitives pour empêcher la sortie de prison
des cinq manifestants tant que l'enquête
à leur sujet se poursuit.

Après la manifestation
de Genève

Le conflit Àplim-Lausanne
LAUSANNE (ATS). — Les négocia-

tions avec la multinationale AEG-Tele-
funken ont échoué, la filiale lausannoise
« Apliin SA» (appareils électro-ména-
gers) a été liquidée mardi, ses vingt-trois
employés seront congédiés le mois pro-
chain, mais ils poursuivent leur action
pour obtenir les six mois d'indemnités
supplémentaires de licenciement qui leur
ont été refusés par leurs anciens patrons
allemands i c'est ce qui ressort d'une
conférence de presse donnée mercredi
par le personnel d'Aplim, qui occupe les
locaux depuis le 19 septembre, tout en
poursuivant le travail et en refusant
toute intrusion de groupuscules politi-
ques dan* ce qu'il considère comme un
conflit interne d'entreprise.

En fait, let employés d'Aplim n'ont

S 
lu» d'employeur — la société étant
quidéo —, mais ils n'ont encore reçu ni

lettre de licenciement de l'ancienne
entreprise, ni lettre d'engagement de la
tociété zuncoiso qui remplace Aplim
comme concessionnaire d'AEG-Telefun-
ken en Suisse romande.

A la veille de la liquidation, les admi-

nistrateurs d'Aplim ont écrit au person-
nel pour préciser que celui-ci ne serait
pas congédié avant le début de novem-
bre, pour lui offrir les salaires et indem-
nités conventionnels (mais non les six
mois d'indemnités supplémentaires qu'il
réclame) et pour lui donner jusqu'à mer-
credi à midi pour évacuer les locaux et
ôter les banderoles de revendications.
Le» employés sont néanmoins restés sur
les lieux, tout en assurant qu'ils ne
résisteraient pas à une évacuation ordon-
née par la justice. Le comité du person-
nel s'est d'ailleurs dissous mercredi et il
sera remplacé par un autre organe.

Le personnel d'Aplim maintient donc
ses revendications et il espère que AEG-
Telefunken encouragera son concession-
naire de Zurich à donner satisfaction au
personnel lausannois, dans l'intérêt du
bon renom de la marque et pour faci-
liter le passage d'Aplim à Koch (Zurich)
auprès de la clientèle. Mais il sait que la
maison lausannoise aura définitivement
disparu dans un mois et qu'il devra se
recycler. Pour le moment, aucun des
vingt-trois employés n'a trouvé une
nouvelle place.

Augmentation de FICHA
BERNE (ATS). — L'augmentation

de l'ICHA (impôt sur le chiffre d'af-
faires) acceptée par le peuple et les
canton» le 8 juin dernier, est entrée
en rigueur mercredi. L'ICHA passe
ainsi de 6,6 à 8,4 % cur les livraisons
en gro» et de 4,4 à 5,6% sur la
vente de détail des articles soumis à
impôt. L'ICHA n'étant annoncé et
perçu que trimestriellement, les pre-
mières entrées supplémentaires d'ar-
gent se se feront qu'à partir du 1er
janvier 1976. Pour l'année prochaine

et pour 1977, le bénéfice ainsi réalisé
sera de un milliard de francs par an.

Avia et Migrol ont fait savoir que
malgré l'augmentation de l'ICHA le
prix de l'essence ne sera pas majoré.
Par contre, Shell, Esso et BP vont
augmenter le prix du litre de benzine
de 0,7 c. Ces trois compagnies lais-
sent toutefois la liberté aux stations-
service d'augmenter ou non le prix
de l'essence, selon leur situation con-
currentielle. Actuellement, les taxes
fédérales perçues sur l'essence sont
de 57,5 c, dont 3,6 c d'ICHA.

Lancement d'initiatives plus difficile
Les travaux du Conseil des Etats

BERNE (ATS). —Le Conseil des
Etats a accepté mercredi le principe
d'une augmentation du nombre de si-
gnatures requis pour l'initiative et les
référendums, afin de mettre un terme à
la pléthore de lancements auxquels on
assiste et qui compromet sérieusement
le bon fonctionnement de nos institu-
tions politiques. Il a également discuté
des événements de Moutier du 6 et 7
septembre pendant le plébiscite d'auto-
détermination et approuvé une nouvelle
disposition à insérer dans le code des
obligations pour autoriser les entrepri-
ses à conserver leurs documents sous
forme de microfilms, cartes perforées et
bandes magnétiques, supports qui de-
vront être acceptés comme moyens de
preuve dans les procès.

Au sujet des droits populaires de no-
tre démocratie semi-directe, la Chambre
des cantons, qui traitait cet objet avant
le Conseil national, a admis par 23 voix
contre 4, le principe d'une augmentation
du nombre de signatures requis pour le
référendum (de 30.000 à 50.000) et pour
l'initiative (de 50.000 à 100.000). Le
vote a;été assez nettement en faveur de

la révision partielle de la constitution
qu'une telle modification exige : 23 voix
contre 4. Toutefois, la discussion a mon-
tré la crainte de plusieurs parlementai-
res de voir diminuer les droits populai-
res, surtout pour les groupes minori-
taires qui ne disposent pas de grands
moyens financiers. Le socialiste soleurois
Weber et l'indépendant zuricois Hei-
mann démaillaient l'un le renvoi du
projet au Conseil fédéral pour l'élabora-
tion d'un nouveau projet comprenant
l'initiative législative, l'autre un refus
pur et simple d'entrée en matière.

Grâce à l'initiative et au référendum,
ont souligné les opposants, le peuple a
la possibilité d'intervenir dans les pro-
cessus de décision, en particulier l'oppo-
sition et les minorités, qui , dans le jeu
parlementaire, sont régulièrement neutra-
lisés par les grands partis. Pour M. We-
ber, en particulier, l'augmentation du
nombre d'initiatives est due au nombre
de plus en plus grand de projets sou-
mis aux Chambres. Mais la Chambre
a suivi l'avis de la commission et du
Conseil fédéral , dont le représentant,
M. Furgler, a fourni des assurances :

il ne s'agit pas de priver le peuple de
ses droits fondamentaux, le but est de
trouver la bonne mesure de ramener le
dialogue avec le peuple à l'essentiel et
de rendre aux droits populaires une ef-
ficacité qu'ils risquent de perdre.

RÉVISION DU
CODE DES OBLIGATIONS

Enfin , la Chambre des cantons a dit
« oui » par 27 voix à une révision du
code des obligations concernant la pos-
sibilité, pour les entreprises, de conser-
ver les livres et documents sous la for-
me de supports de données (cartes per-
forées, bandes magnétiques) et images
(microfilms). Le but est d'inclure dans
la loi l'évolution technique dans ce do-
maine. Le problème principal .est celui
de la valeur probante, dans un procès,
des documents conservés de cette façon-
là. Le Conseil des Etats a tenu, à cet
égard, à ce que le code rlïs obligations
indique noir sur blanc que les supports
en question puissent servir de moyens
de preuve.

Le Conseil national devra encore don-
ner son avis sur cette question.

ACTUALITÉ SUISSE ET ROMANDE

LONDRES (ATS). — Le passeport
suisse offre à son titulaire un avantage
bien peu connu : les achats exonérés
d'impôts à Londres. La fameus e TVA
que les Anglais doivent p ayer depuis
leur entrée dans le Marché commun ne
s'applique pas aux ressortissants de p ays
qui ne font pas partie de la CEE.

Lorsqu'on fait un achat, il faut
présenter son passep ort au commerçant
qui remplit un f ormulaire officiel. La
TVA n'est pas déduite immédiatement et
l'on paie provisoirement le prix complet,
en sortant du pays, les articles exonérés
d'impôts doivent être déclarés à la
douane britannique. Le formulaire , véri-
fié et certifié , est ensuite renvoyé au
commerçant qui reçoit ainsi l'autorisa-
tion officielle de rembourser la TVA , et
le paiement s'ensuit automatiquement
par poste.

La loi n'oblige toutefois pas les maga-
sins à remplir les formulaires. L'acheteur
doit donc s'assurer sur place que ces
formalités ont été accomplies. La TVA
varie entre 8 % pour la plupart des pro-
duits et 25 % pour les articles dits <r de
luxe ». Dans le secteur des services, la
taxe n'est pas remboursable.

Les Suisses exonérés
d'impôts à Londres

SUISSE ALEMANIQUE

BERNE (ATS). — Le « Bund », jour-
nal indépendant qui paraît à Berne, a
fêté mercredi le 125me anniversaire de
son existence. Après trois essais, le pre-
mier numéro ordinaire du « Bund » a,
en effet, paru le 1er octobre 1850. Nos
félicitations.

125me anniversaire
du « Bund »

VALAIS - VALAIS



Le fonds de placement:
Deuxièmement, investie dans un fonds
de placement,votre épargne est dans
les mains de spécialistes confirmés.
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| Octobre, mois dorer môis~des récoltes.
p Jadis, les paysans versaient la dîme au roi. Et aujourd'hui? Aujour- |
i d'hui, le roi c'est le client ! Ce n'est que juste qu'il ait sa part de la 1
I récolte... La vôtre, à vous de la déterminer - par le montant de 1
I vos achats. Ne tardez pas trop; venez vite participer à la récolte! |
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MOHAMMED ALI EST BIEN LE PLUS GRAND
& boxe 1 «Mondial» des poids lourds : après 14 rounds, Frazier n'en pouvait plus

Vingt-cinq mille spectateurs et plu-
sieurs centaines de millions de téléspecta-
teurs - le combat était retransmis en di-
rect dans 68 pays dont la Chine et l'URSS
- ont assisté, dans la nuit de mardi à mer-
credi , à la difficile mais belle victoire de
Mohammed Ali sur Joe Frazier, contraint
à l'abandon à l'appel de la 15™' et der-
nière reprise. Le championnat du monde
des poids lourds, qui a tourné une nou-
velle fois à l'avantage de l'ex-Cassius
Clay, a été une longue épreuve de force
qui a tenu en haleine le monde entier pra-

tiquement, ainsi que les spectateurs de
l'« Araneta Coliseum» de Manille , aux
Philippines.

AFFRONTEMENT DE GÉANTS

Jusqu'au 11"" round, Frazier parais-
sait en mesure de reprendre cette cou-
ronne que les poings de George Foreman
lui arrachèrent de façon spectaculaire en
1973 (k.o. au 2me round). Mais la fin de
cet affrontement de «géants » appartient
presque exclusivement au détenteur du
titre, qui trouva les ressources nécessai-
res pour se déchaîner. A la fin de la
14"" reprise, Ali avait non seulement
augmenté son mince avantage aux points
mais surtout tellement saoulé de coups
son phénoménal rival que ce dernier fut
incapable de livrer son baroud d'honneur
dans l'ultime round.

«Je vais punir Joe Frazier», avait dé-
claré Ali quelques heures avant le pre-
mier coup de gong. Dès la première re-
prise, qu'il remporta grâce à sa précision,
il a tenté de justifier sa déclaration.
Jouant à la perfection son rôle de « chal-
lenger», Frazier, véritable « bison améri-
cain », a alors constamment imposé le
combat de près. Mais Mohammed Ali a
eu des réactions violentes pour desserrer
l'étreinte, ce qui a facilité la tâche de l'ex-
cellent arbitre philippin Carlos Padilla
junior, acteur de cinéma à ses heures, le-
quel a eu des interventions extrêmement
claires.

Aux 2me et 3me rounds, grâce à son al-
longe et à son coup d'oeil, Ali a continué à
dominer Frazier qui a eu véritablement
de la peine à trouver la bonne ouverture.

Ali a pratiquement mené le combat à sa
guise, allongeant son gauche ou doublant
ses directs, ou bien encore, se cachant
derrière ses gants dans un coin du ring
lorsqu'il semblait éprouver le besoin de
reprendre son souffle.

LE GRAND JEU

A la fin de la 5mc reprise, grâce à un
travail inlassable au corps et à quelques
redoutables crochets du gauche (l'arme
dont s'est méfié Ali avec raison), Frazier
avait, toutefois , refait une bonne partie
de son retard. Par la suite, il a même pris
la direction des opérations momentané-
ment, face au champion du monde, habile
tacticien, qui a laissé s'user son rival.

L'étonnante vitalité de Frazier lui a
permis de dominer légèrement les 9mc et
10rae rounds. Ce n'est qu'à la 12me reprise
qu'Ali a sorti le « grand jeu ». Boxant en-
fin à distance, sentant l'échéance appro-
cher, le tombeur de Foreman a subite-
ment émergé de cette empoignade vio-
lente et acharnée. Le visage ensanglanté,
le front bosselé par les coups reçus, Fra-
zier a subi une véritable punition. En
deux rounds, il a perdu sa puissance et sa
fougue, après avoir été ébranlé sèche-
ment à plusieurs reprises.

IL VOULAIT CONTINUER

Il a fallu tout le poids de l'intervention
d'Eddie Futch pour empêcher Joe Frazier
de reprendre le combat au début du
15me round. En cette occasion, le respon-
sable du «challenger» a dû faire preuve
d'autorité car Frazier a révélé, à son re-

tour aux vestiaires, qu'il aurait voulu
poursuivre. Très éprouvé, les yeux ca-
chés derrière des lunettes noires, l'ex-
champion du monde a déclaré qu'il avait
protesté et essayé de fléchir son « mana-
ger».

Mais Eddie Futch lui répliqua: «Joe , je
dois arrêter cela. » Le «manager » du
Noir américain a expliqué, qu'après avoir
constaté l'état d'épuisement de son bo-
xeur, il avait eu peur qu'il ne reçoive une
terrible punition. Pour éviter toute
confusion, Eddie Futch agita les bras en
direction de l'arbitre pour signaler
l'abandon de Frazier.

«J'espère que nous nous rencontre-
rons de nouveau. Et, la prochaine fois, ce
sera un bon combat», a, pour sa part, dé-
claré Frazier. Il a ajouté qu'il était per-
suadé qu'il menait nettement aux points
au moment de son renoncement.

A L'EPREUVE.- Mohammed Ali (à gauche) a dû user de tout son savoir pour ve-
nir à bout du valeureux Joe Frazier. (Téléphoto AP)

Ce soir aux Mélèzes
La Chaux-de-Fonds -

Genève Servette

f ŷ hockey sur glace

Dans 10 jours le coup d'envoi du
championnat de ligue nationale aura été
donné. Actuellement , les équipes met-
tent les bouchées doubles afin de ne pas
avoir un retard impossible à combler au
cours de la saison. C'est la raison pour la-
quelle La Chaux-de-Fonds reçoit ce soir ,
aux Mélèzes, Genève - Servette.

On sait que La Chaux-de-Fonds sera le
11 octobre , à Kloten , tandis que Genève
Servette recevra Viège. Le temps presse
et cette partie d'entraînement arrive à
son heure. Elle sera des plus intéressantes
à suivre, car , depuis toujours , ce derby
romand se déroule dans une ambiance
survoltée. Le fait de ne plus évoluer dans
la même ligue renforce la situation. Une
confrontation entre Genevois et Neuchâ-
telois est une sorte de « suprématie » dans
le cadre du hockey romand.

Gaston Pelletier possède une équi pe
complète, qui est à pied d'œuvre depuis
le 21 juillet. Voici plus de deux mois que ,
cinq fois par semaine, les Horlogers affi-
nent leur forme. Ils sont prêts et Genève
Servette donnera l'occasion de faire le
point sur la valeur de chaque joueur et sur
l'efficacité de l'équipe.

La Chaux-de-Fonds se présentera
avec: Meuwly (Brun) ; Sgualdo - Girard ;
Huguenin - Amez-Droz; Piller , Turler ,
Dubois; Tony Neininger , Ronner , Baeny
Neininger ; Reinhard , O'Shea , Friderich,
Pelletier , Willimann , Steudler. P. G.

Clav : « Le plus dur combat de ma carrière »
Ce fut certainement le combat le plus

dur de toute ma carrière. Ce fut peut-être
aussi mon dernier combat... Ainsi s'ex-
prima , à son retour au vestiaire, Cassius
Clay, qui rendit , de cette façon , un bel
hommage à son éternel rival , Joe Frazier.

C'est un très grand boxeur, déclara-t-il ,
mais il ne put s'empêcher d'ajouter : Je
n'aurais pas été capable de subir une telle
punition.

Parlant de son avenir , le champion du
monde annonça : Je voudrais maintenant

m'en aller de la boxe. Il est fort possible
que vous ayez assisté à mon dernier
combat. Mais quelques minutes plus tard ,
après avoir déclaré qu'il allait maintenant
prendre un long repos, le champion du
monde ajouta que s'il devait remonter sur
le ring, ce serait pour rencontrer le vain-
queur d'un combat entre George Fore-
man et Ken Norton.

Puis il rendit de nouveau hommage à
Joe Frazier. Après avoir avoué que ce
dernier l'avait à trois ou quatre reprises
éprouvé avec son crochet gauche, il

lança : Frazier est un grand boxeur ; le
meilleur boxeur du monde... après moi.

On ne connaît pas encore exactement
le montant des recettes de ce champion-
nat du monde. Avec les droits de re-
transmission télévisée, il pourrait se mon-
ter à 20 millions de dollars . Les promo-
teurs américains et tout-puissants du
« boxing business », jamais à court d'ima-
gination , ne manqueront pas d'avancer ,
maintenant , les noms de Foreman ou de
Norton pour affronter Mohammed Ali.

Mais un nouveau venu pourrait s'ajou-
ter, bientôt , à la liste : le Cubain Teofilo
Stevenson, un magnifique athlète noir ,
champion olympique à Munich, tout
comme l'avaient été Clay à Rome, Fra-
zier à Tokio et Foreman à Mexico. Ste-
venson a, en effet , reçu l'autorisation de
Fidel Castro de passer professionnel et il
sera, peut-être, sous peu un adversaire de
choix pour l'actuel champion du monde
des poids lourds.

POINTAGE CLAIR

Lorsque Frazier a manifesté son désir
de renoncer à poursuivre le combat ,
l'avantage d'Ali était incontesté (et in-
contestable) . Pour l'arbitre, M. Carlos
Padilla Junior, il possédait six points
d'avance (66-60) . Les deux juges philip-
pins, Larry Nadayag et le colonel des for-
ces armées Alfredo Quiazon, avaient
noté 4 points en sa faveur: 66-62.

Lors de la cérémonie de pesée, Mo-
hammed Ali s'est présenté à 101,750 ki-
los contre 97,750 à Joe Frazier.

L'«Àide sportive suisse» en danger
divers Touchée par la récession

La situation économique actuelle et
plus particulièrement la récession ont
pour effet de reteni r fortement l'élan
d'une partie de ceux qui soutenaient par
des dons le sport d'une manière tangible.
Cet état de fait nouveau pourrait avoir
des conséquences très désagréables pour
l'« Aide sportive suisse».

Pour cette raison , la direction de
F« Aide sportive suisse » a réussi à mettre
sur pied un programme aussi diversifié
que possible destiné à lui procurer des
fonds. De cette façon, dans un délai ra-
pide, l'œuvre sociale du sport suisse de-
vrait pouvoir disposer des moyens qui lui
sont indispensables.

Afin d être en mesure de résoudre les
problèmes complexes qui , avec le temps,
vont toujours grandissants, le conseil de
fondation , sur recommandation de la di-
rection , a décidé, dans sa séance d'au-
tomne, de créer un comité des finances.
Ce dernier aura exclusivement la tâche
de trouver les fonds nécessaires pour le
mouvement. Ainsi , la structure organi-
que de l'«Aide sportive suisse» est-elle
composée, dorénavant , du conseil de
fondation (organe le plus élevé de la di-
rection), du comité de fondation
(commission de soutien et d'encourage-
ment) , du comité des finances (commis-
sion chargée de réunir les fonds), ainsi
que du comité de patronage.

De cruels face à face au programme
\g$& .opî in- | LigUe À; vers de sévères luttes en tête et en queue de classement

Mine de rien, au soir du 5 octobre, la
moitié des matches du premier tour sera
sous toit. Mois coloré qui commence,
puisque nous aurons la rencontre avec
l'URSS le 12, puis une fournée de cham-
pionnat le mercredi 15 et, qu'en plus les
quatre rencontres mensuelles, les huitiè-
mes de finale de la coupe se dérouleront
encore un mercredi, celui du 29. Octobre
reste bien le mois des récoltes, avec, à la
clef , des parties d'importance capitale.
Samedi déjà, auront lieu quelques cruels
face à face.

Bâle - Zurich (1-0, 2-1)
Sans vouloir froisser quiconque, on

joue pour le titre. Les deux équipes ont
neuf points, bonne santé et bon appétit.
Zurich a perdu à Neuchâtel , Bâle chez lui ,
contre Lausanne. L'ex-Zuricois, le
laissé-pour-compte Marti , ne sera pas le
dernier à réserver des misères à Ko-
nietzka. La douzaine d'internationaux
sur la pelouse est garante d'un spectacle
destiné à attirer la grande foule. En toute
logique, Bâle devrait s'imposer.

Young-Boys - Saint-Gall
(9-0, 7-0)

Seize buts en deux matches, on croit
rêver ! Linder doit se poser des questions.

Cette partie au sommet est, pour Saint-
Gall, le prélude à de dures échéances :
Bâle, puis Servette. Il saura se faire une
raison, son avance le mettant hors des
remous futurs de la relégation. Quant à
Young Boys, son peu de goût à marquer
des buts ne saurait plus longtemps le faire
passer pour une terreur. L'adversaire
semblant lui convenir, peut-être se déci-
dera-t-il à se mettre en campagne. On le
lui souhaite, pour l'intérêt du champion-
nat.

Servette - Neuchâtel Xamax
(3-1, 0-2)

Servette-la-Terreur est à prendre au
sérieux ou à la chansonnette, son instabi-
lité étant chronique. Pénible victoire
contre Winterthour, cauchemar contre
Bienne. Il aime être attaqué de front, le
béton l'horripilant. Neuchâtel Xamax,
s'il joue franchement, risque de faire les
frais de son culot, Servette pouvant être
très redoutable, comme son passage à la
Pontaise l'a prouvé.

Grasshoppers - Bienne
Bienne, le néo-promu, entre en piste

pour tenter ce qui lui a réussi au
Wankdorf (0-0) et presque réussi aux
Charmilles (0-1). Le public ne s'amusera

pas follement, alors que Grasshoppers,
les deux points budgetés, devra tout de
même se secouer un peu.

La Chaux-de-Fonds - Lugano
Tôt ou tard, La Chaux-de-Fonds récol-

tera un point. C'est écrit dans le ciel. Dès
lors, autant le prendre quand il vaut dou-
ble, Lugano filant un mauvais coton. Son
seul exploit, le 2-2 de Tourbillon. Inutile
de dire que, pour ceux du Haut, c'est
l'avant-dernière qui sonne.

Sion - Chênois (1-1, 1-1)
Fait-on joujou encore une fois ? Sion

n'a plus les moyens de galvauder le
moindre point, surtout pas dans une telle
rencontre. Son public attend encore d'as-

sister a une victoire. D accord , Chênois
n'est pas facile à manier et un certe
Wampfler tiendra à se rappeler au bon
souvenir de ses anciens camarades. A no-
ter que les Genevois ont perdu lors de
leurs trois déplacements.

Winterthour - Lausanne
(1-2, 0-0)

On en parle encore au coin du feu , du
dernier Winterthour - Lausanne, Garbani
ayant baissé le rideau de fer, rendant
ainsi à Sommer la monnaie de ses nom-
breuses pièces. Samedi, il risque d'en al-
ler de même, Lausanne étant bien meil-
leur lorsqu'il laisse venir l'adversaire. Au
reste, face à ce club avide de points, il se-
rait stup ide d'agir autrement. La pitié?
connaît pas. A. E.-M.

Ligue A
1. Saint-Gall 6 5 1 — 15 4 11
2. Bâle 6 4 1 1 19 8 9
3. Servette 6 4 1 1 14 6 9
4. Zurich 6 4 1 1 14 9 9
5. Grassh. 6 4 — 2 16 12 8
6. Lausanne 6 3 2 1 9  7 8
7. N. Xamax 6 3 1 2 11 6 7
8. Young B. 6 2 3 1 3  3 7
9. Chênois 6 3 — 3 10 8 6

10. Bienne 6 1 2 3 4 10 4
11. Winterthour 6 1 — 5 7 16 2
12. Lugano 6 — 2 4 4 13 2
13. Sion 6 — 2 4 7 18 2
14. Chx-de-Fds 6 6 5 18 —

La saison dernière
1. Zurich 5 4 — 1 16- 3 8
2. Bâle 6 2 4 — 13- 5 8
3. Winterthour 6 3 2 1 17-10 8
4. Grasshoppers 6 2 4 — 9 - 6  8
5. NE Xamax 6 2 7 1 11- 8 7
6. Servette 6 3 1 2  9 - 7 7
7. Sion 6 2 3 1 7 - 5 7
8. Lausanne 6 1 5  — 8 - 7  7
9. Lugano 5 2 1 2  5 - 5 5

10. St-Gall 6 1 3  2 10-12 5
11. Lucerne 6 2 1 3  9-13 5
12. Chênois 6 — 4 2  6-18 4
13. Young Boys 6 — 2 4  3-12 2
14. Vevey 6 — 1 5  6-18 1

Penalties
POUR TOTAL RÉUSSIS
Bâle 1 1
Bienne 1 1
Chênois 1 1
Grasshoppers 1 —
Lausanne 1 —
Lugano 1 1
Neuch. Xamax 1 1
Saint-Gall 1 1
Sion 2 1
Zurich 1 1

CONTRE TOTAL RÉUSSIS
Bâle 3 2
Lausanne 1 —
Lugano 3 3
Neuchâtel Xamax 1 1
Winterthour 1 1
Young Boys 1 —
Zurich 1 1

Les marqueurs
8 buts : Risi (Zurich) .
7 buts : Muhmenthaler (Bâle) .
5 buts : Muller (Neuchâtel Xamax), San-

tra.c (Grasshoppers).
4 buts : Barriquand (Servette) , Blaettler

(Sàint-Gall) , Schoenenberger
(Bâle) .

Ligue B
1. Nordstern 5 3 1 1 9  6 7
2. Fribourg 5 2 2 1 13 8 6
3. Lucerne 5 3 — 2 9 5 6
4. Gossau 5 2 2 1 9  7 6
5. Bellinzone 5 2 2 1 10 9 6
6. Rarogne 5 3 — 2 7 7 6
7. Young F. 5 2 1 2  6 5 5
8. Vevey 5 2 1 2  8 8 5
9. Wettingen 5 2 1 2 7 11 5

10. Aarau 5 2 — 3 8 8 4
11. Etoile C 5 1 2  2 5 8 4
12. Marti gny 5 1 2  2 5 8 4
13. Granges 5 1 1 3 8 10 3
14. Chiasso 5 — 3 2 4 8 3

Les marqueurs
5 buts: Bang (Bellinzone) et Fatton

(Etoile Carouge) ;
4 buts : Dorthe (Fribourg), Krucker (Gos-

sau) et Sulser (Vevey) ;
3 buts : Amantini (Fribourg) , Muller (Aa-

rau), Ricci (Rarogne), Schrumpf
(Wettingen) , Trajkovic (Nords-
tern) et Wernle (Aarau) .

PRONOSTICS SPDrt"TOtO PRONOSTICS

1. Bâle (2me rang) - Zurich (4.) résul-
tats de la saison passée 1:0, 2 :1. - Ren-
contre au sommet entre deux « vedettes »
du football suisse. 1 1 X

2. La Chaux-de-Fonds (14.) - Lugano
(12.) : nouveau. — Deux équi pes qui ont
un urgent besoin de points; les Monta-
gnards devraient enfi n remporter leur
première victoire. X I X

3. Grasshoppers (5.) - Bienne (10.) :
nouveau. - A Zurich , les Seelandais n'ont
que peu de chance d'éviter la défaite.

1 1 1
4. Servette (3.) - Neuchâtel Xamax

(7.) : 3:1, 0:2. - Les Genevois sont à fa-
voriser dans ce face à face qui opposera
deux équipes prati quant un football of-
fensif. 1 X 1

5. Sion (13.) - Chênois (9.) : 1:1, 1:1.
- Les Valaisans qui n'ont pas eu beau-
coup de réussite jusqu 'à présent , auront
peut-être l'occasion d'améliorer leur
compte. X X I

6. Winterthour (11.) - Lausanne (6.) :
1:2 , 0:0. - Bien que les Vaudois soient
favoris , un match nul n 'est pas à exclure à
priori. 2 2 X

7. Young Boys (8.)-St-Gall (Ie1) : 9:0 ,
7:0. - Les Young Boys réussiront-ils à
mettre fin à la série de succès de l'éton-
nant St-Gall? X X X

8. Gossau (4.) - Martigny (12.) : nou-
veau. — Si le néo-promu devait confirmer
ses bonnes prestations , Marti gny pourrait
en faire lès frais. X 1 1

9. Granges (13.) - Bellinzone (5.) :
1:0, 0:2. - Les deux adversaires se
contenteraient certainement d'un match
nul qui correspondrait à leur force ac-
tuelle. X 2 X

10. Lucerne (3.) - Fribourg (2.) : nou-
veau. - Ces deux équi pes faisant partie
des candidats à la promotion , il faut s'at-
tendre à un match équilibré. X X 2

11. Vevey (8.) - Rarogne (6.) : nou-
veau. — Après un mauvais début dû à des
difficultés internes , les Vaudois ont repris
du poil de la bête. 1 1 X

12. Wettingen (9.) - Nordstern (1er) :
1:2, 1:2. - Bien que les visiteurs soient
favoris, il faut envisager toutes les possi-
bilités. 2 X 1

Ligue B: «sommet» à l'Allmend
Fribourg qualifi é, Young Fellows en

sursis : le verdict de la coupe de Suisse n 'a
pas été tendre pour les équi pes de ligue B.
Elles vont donc pouvoir se consacrer à
leur championnat dont ce sera , ce week-
end , la sixième journée.

Le point chaud se situe à l'Allmend où
Lucerne P"10) reçoit Fribourg (2 mt). Un
choc au sommet placé dans un contexte
particulier , les Lucernois étant à la re-
cherche d'un comité et d'un président.
Dans quelle mesure cette situation va-
t-elle influencer leur comportement?
Quant à Fribourg , après sa victoire sur
Wettingen (6-1) et sa qualificati on en
coupe de Suisse (4-0 face à Marin - 2 mc li-
gue), il a le vent en poupe. Il peut donc
espérer plus qu 'un point.

RETOUR DE RIEDER?

Chiasso (14mL) accueille le néo-promu ,
Young Fellows (7""}. Dans la cité fron-
tière , les Tessinois se doivent de prendre
au moins un point afi n de ménager leur
avenir. Pour Etoile Carouge (llnK) face à
Aara u (10mi), la situation est identi que.
Pottier cherche des renforts et pourra
vraisemblablement compter sur le retour

de son ex-ailier gauche Rieder dans un
proche avenir. Dans cette attente, il ne
peut se permettre de galvauder trop de
points.

A Gossau (4 mc), Martigny (12 ""¦) ne
sera pas en promenade d'école , alors que
Bellinzone (5mc) cherchera à ramener la
moitié de l'enjeu du Bruhl où l'attend
Granges (13 ""¦). Pour sa part , l'ex-chef de
file Rarogne (6nK') se rend sur la Riviera.
Vevey (8""), dont le retour en forme ré-
jouit - il a pris un point à Bellinzone au
Tessin voilà quinze jours - partira favori.
Mais attention aux «contres » des
Hauts-Valaisans. Quant à l'actuel chef de
file , Nordstern , il se déplace à Wettingen
(9 mc) où il n 'est jamais facile de s'imposer.

P.-H. B.

Bulletin de santé - Bulletin de santé
BÂLE. 2"w. Neuf points. La meilleure

ligne d'avants. Retour de Fischli, De-
marmels en douzième homme. Premier
but de Mundschi.

BIENNE.  10""'. Quatre points. Pre-
mière victoire. Débuts de Stomeo.

LA CHA UX-DE-FONDS. 14"' v. Zéro
point. La plus mauvaise défense avec la
sédunoisc. Débuts de Paulsson. A déjà
utilisé dix-huit joueurs.

CHÊNOIS. 9""'. Six points. A gagné ses
trois match es à domicile. Première ab-
sence de Mabillard. Débuts de Ribordy et
de Hug.

GRASSHOPPERS. 5me. Huit points.
Premier but de Ponte. Deuxième appari-
tion de Bosco.

LA USANNE. 5me. Huit points. Pre-
mière défaite. Rub n 'a jamais été titu-
laire. Marcuard et Klenows ky n 'ont pas
encore joué.

LUGANO. 11"" '. Deux points. Pre-
mière apparition de Delaquis et de Ba-
roni. N' a marqué aucun but lors des trois
derniers matches. Aucune victoire.

NEUCHÂTEL XAMAX. Tne. Sep t
points. Baur pour la première f ois  titu-
laire. Débuts de Salvi et quatrième ab-
sence de Richard. Invaincu à domicile.

SAINT-GALL. Premier. Onze points.
Seule équipe invaincue , mais a déjà joué
quatre fois à domicile. Trois buts de Leu-
zinger.

SERVETTE. 2""'. Neuf points. In-
vaincu depuis un mois. Premier but
d'Andrey et de Schnyde r.

SION. lî me. Deux points. Retour de
Donzè. Aucune victoire. Débâcle à
Saint-Gall.

WINTERTHOUR. H'" c. Deux poin ts.
Retour de Grunig. Première absence de
Schweizer. Battu lors de chaque dépla-
cement.

YOUNG BOYS. 7me. Sept points. La
p lus mauvais e ligne d'avants. Première
défectio n de Voegeli. Débuts de Bur-
ckard.

ZURICH. 2mt. Neuf points. Invaincu
depuis un mois. Deuxième absence de
Katic. A.E.-M.

Jusqu'au tréfonds de lui-même
// est plus que probable que les

chemins de Mohammed Ali et Joe
Frazier se sont croisés pour la der-
nière fois. Le visage ensanglanté,
le front déformé par les coups d'un
rival soudain redevenu le maître
absolu du ring, « Smoking Joe» au-
rait pourtant mérité de terminer un
combat qu'il a fortement marqué
de son empreinte.

S'il n'est plus le merveilleux
champion que le monde a connu,
Ali n'en a pas moins prouvé qu'il
avait de beaux restes, comme Fra-
zier, d'ailleurs. Physiquement, il
souffre. C'est visible. L'homme a
vieilli et son admirable jeu de jam-
bes l'a abandonné. Mais les quali-

tés techniques demeurent lorsqu 'il
a la possibilité de les extérioriser
ainsi que cette lucidité et cette in-
telligence du ring qui déroutent
toujours les observateurs.

Mais Ali a dû puiser dans les tré-
fonds cette énergie nécessaire à
son maintien au sommet de la hié-
rarchie. La fin du combat n'a pas
été euphorique. Ali n'a pas sauté
de joie comme il en avait donné
l'habitude. Assis sur son tabouret,
la tète baissée, le champion du
monde a cherché son second souf-
fle. La récupération a été difficile,
comme ce championnat du
monde, un des meilleurs de ces
dernières années.

Le secrétariat de Lausanne-Sports pu-
blie le communi qué suivant: «Après en-
tente entre les deux clubs , afin de ne pas
concurrencer le match de coupe de Suisse
Servette - Neuchâtel Xamax , la rencontre
Lausanne - CS. Chênois se déroulera le
jeudi 30 octobre.

Lausanne • Chênois
le jeudi 30

BOXE. - L'Anglais R. Dunn a conquis le
titre de champion du Commonwealth des
poids lourds en battant le tenant ,
B. Johnson, aux points en 15 rounds.

... MM » —  . — —  ̂•—¦_•« ••»

_ sports_- télégrammes

J_)iX 1- Bâle-Zurich 5 3 2
2. La Chaux-de-Fonds-Lugano ... 3 4 3
3. Grasshoppers - Bienne 8 1 1

PVfïPf/c 4- Servette-Neuchâtel Xamax .. .  7 2 1
C/t/JC/lO 5 sion - Chènois 6 3 1

6. Winterthour-Lausanne 2 4 4
7. Young Boys-St-Gall 5 3 2

VOUS 8. Gossau-Martigny 6 3 1
9. Granges - Bellinzone 4 3 3

10. Lucerne-Fribourg 5 3 2
fl TnfM ÇPnf H- Vevey-Rarogne 3 4 3
pi V/ JUOKsIll  !2. Wettingen-Nordstern 2 2 6



Tu conduis pas. Fconduis j Sr S S Ŝ ^k
pas. Alors à la tienne, à la il f àf i h  fil
mienne, à la nôtre, à LA I I   ̂ g l
PRAIRIE...  Allah est grand. Il Bïère II
vaque  la bonne bière Muller | iMullCr J £
comme carburant ! ^^__^H ?r .T_^^

Ujpest Dozsa étrillé au Letziground
kgjg lootba» : ' ;ff] Eliminés en coupe d'Europe Zurich, Baie et Grasshoppers frôlent l'exploit

ZURICH - UJPEST DOZSA 5-1
<4-0)
MARQUEURS : Katic 2me ; Risl

22m* et 38me ; Kulin 45m« t Nagy
55nio ; Kisl 83me.

ZURICH : Grob ; Sanfllippo, Heer,
Zigerllg, Flschbach ; Iselln, Kubn, Mar-
tinelli ; Botteron, Katic, Risl.

UJPEST DOZSA : Rothermel ; Kolar,
Dunal III, Harsanyi. J. Toth ; Zambo,

Juhasz, A. Toth ; Fazekas, Toeroeczlk,
Nagy.

ARBITRE : M. Prokop (Allemagne
de l'Est).

NOTES : Stade du Letziground. 7500
spectateurs. Changements de joueurs :
Stierli pour Flschbach (38me), Horvath
pour A. Toth (56me), Aliesch pour Ise-
lin (65me).

Jamais élimination n'aura para aussi

amère. Le FC Zurich a réussi l'ex-
ploit de battre le champion de Hongrie
par 5-1 (mi-temps 4-0) mais ce résul-
tat sensationnel ne compense .pas.
l'échec subi à Budapest (4-0). Selon
les règlements, le but marqué à l'ex-
térieur compte double. Celui de Nagy
à la 55me minute qualifie donc Ujpest
Do/sa pour le deuxième tour de la
coupe d'Europe des champions.

Déception sur le plan sportif , décon-
venue sur le plan financier. Cette con-
frontation du Letziground, que l'on qua-
lifiera d'historique, n'a attiré que 7500
personnes. Le public zuricois ne croyait
pas à un possible retournement d* si-
tuation*

J - J -  RYTHME ÉLEVÉ
l a  ' ̂ performance du FC Zurich est

d'autant plus étonnante que deux titu-
laires manquaient à l'appel, Rutsch-
maiin et Scheiwiler. De surcroît, l'in-
ternational Fischbach, qui souffrait d'un
léger claquage , était remplacé avant la
pause-par Stierli. Dès les premières mi-
nutes,' tes Zuricois adoptaient un rythme
dé jeu extrêmement élevé. Ils étouf-
faient littéralement leurs adversaires do-
rant les quarante-cinq premières minu-
tes. A la pause, ils avaient comblé leur
retard, c'était l'euphorie. Malheureuse-
ment, a la 55nie minute, une erreur
de Grob permettait aux Hongrois
d'inscrire un but. Tout était à recom-
mencer. Les champions suisses ne trou-
vaient pas les ressources nécessaires.
Leur baroud d'honneur se terminait cer-
tes par un but de Risl à la 83me mi-
nute mais la qualification restait aux
Magyars.

AUTRE RÉCOMPENSE
Les heureux spectateurs eurent main-

tes fois l'occasion de s'extasier devant
le brio des Zuricois, remarquables dans
les « une-deux ». Nombreux en défense
mais irrésolus, les Hongrois facilitaient
le jeu des Suisses. Sous la régie de
Kuhn, la force de pénétration de Katic,
l'efficacité de Risl, la vitalité de Bot-
teron et la cobatirité de Herr au-
raient mérité une autre récompense.

Souvent critiqué, le « stopper » Ziger-
11g livra un match exemplaire. Son au-
torité masqna les faiblesses dn jeune
« libero » SanfiUppo. Un autre néophyte,
Iselin, éprouva quelque mal à se his-
ser an niveau de ses partenaires.

Désarçonnés par la résolution ad-
verse, les Hongrois, battus dans tons
tés duels, s'en sortent bien. Ils doivent
un grand merci à Grob qui leur offrit
la possibilité de sauver la face.

H ET DE DEUX 1 — Risl (au centre) vient de marquer le deuxième but de* 1
g Zuricois. (Keystone) 9

Coupe des champions
| SEIZIÈMES DE FINALE j
g FC Zurich - Ujpest Doua Budapest 5-1 (4-0)
H Dynamo Bucarest - Real Madrid 1-0 (1-0)
g AS Saint-Etienne - KB Copenhague 3-1 (2-0)
g Bohemians Dublin - Glasgow Rangers . . . .  1-1 (0-1)
= Derby County - Slovan Bratislava 3-0 (1-0)
 ̂

Kuopion Palloseura - Ruch Chorzow . . . .  2-2 (0-1)
s Fenerbahce Istanbul - Benflca Lisbonne . . .  1-0 (0-0)
H PSV Eindhoven - Linfield Belfast 8-0 (5-0)

Bayern Munich - Jeunesse Esch 3-1 (1-0)
g Vlking Stavanger - RWD Molenbeek . . . .  0-1 (0-0)
H SW Innsbruck - Borussia Moenchengladbach 1-6 (1-1)
p Juventus Turin - CSCA Sofia 2-0 (1-0)
m Hajduk Spllt - Floriana La Valette 3-0 (1-0)
m FC Magdebourg - Malmoë FF 2-1 (1-1)
H Dynamo Kiev - Olymplakos Pirée 1-0 (0-0)
H IA Akranes Reykjavik était déjà qualifié
=§ eux dépens d'Omonia Nicosie

| Coupe des vainqueurs de coupe
1 SEIZIÈMES DE FINALE
1 FC La Haye - Veijie BK 2-0 (1-0)
g Stal Rzesow - Skeid Oslo 4-0 (3-0)
f§ Celtlc Glasgow - Valur Reyjavik 7-0 (5-0)
H SC Anderlecht - Rapid Bucarest 2-0 (1-0) g
% Anorthosis Famagouste - Ararat Erevan . ..  1-1 (0-0)
g Atletico Madrid - FC Bâle 1-1 (0-0)

Sachesnrlng Zwlckau - Panathainaikos Athènes 2-0 (1-0)
g Slavia Sofia - Sturm Graz .' . 1-0 (0-0)
= Sjurgarden Stockholm - Wrexham United . . 1-1 (1-0)
p Fiorentlna - Besiktas Istanbul 3-0 (2-0)
= Lens - Home Farm Dublin 6-0 (3-0)
g Est Ham United - Reipas Lahti 3-0 (0-0)
g Boavlsta Porto - Spartak Trnava 3-0 (1-0)
= Coleraine Belfast - Eintracht Francfort . . .  2-6 (1-3)
= FC La Valette - Haladas-Szombathely . . . .  1-1 (0-1)
g JEUDI 2 OCTOBRE
= Us Rumelange - Borao Bajatuka

| Coupe de .'UEFA 1
{ TRENTE-DEUXIÈMES DE FINALE
g Spartak Moscou - AIK Stockholm 1-0 (0-0)
 ̂ Helsinki - Hertha Berlin 1-2 (1-0) §§

J Stal Mielec - Holbaek Bif 2-1 (1-0) s
g Olympique Marseille - Cari Zeiss lena . . . .  0-1 (0-1)
= Aston Villa - Royal Antwerp 0-1 (0-1)
g Glentoran Belfast - Ajax Amsterdam . . . .  - o-8 (0-3)
H Oestern Vaexjœ - Molde FK 6-0 (1-0)
= Slask Wroclaw - Gais Goeteborg 4-2 (2-1)
s B 03 Copenhague - FC Cologne 2-3 (1-0) H
g Valerengen Oslo - Athlon* Town 1-1 (0-1) SIpswich Town - Feyenoord Rotterdam . . . .  2-0 (2-0) m
= FC Bruges - Olympique Lyon . . .. . . .  3-0 (o-o) =
g Real Sociedad Sans Sébastian - Grasshoppers 1-1 (1-0) =
= Avenir Beggen - FC Porto 0-3 (0-2) g
g SV Hambourg - Young Boys , . 4-2 (1-0) S
p AC Milan - FC Everton 1-0 (0-0)
s Real Saragosse - Inter Bratislava 2-3 (2-1)
g Honved Budapest - Bohemians Prague . . . .  i_ -| (i-i)
H FC Barcelone - Paok Salortique 6-1 (2-0)
s Dounav Rousse - AS Roma 1-0 (1-0)
p Galatasaray Istanbul - Rapid Vienne . . . .  3-1 (1-0)
s AEK Athènes - Voivodina Novi Sad . . . .  3-1 (1-0) g
g Dynamo Dresde - Asa Tergu Mures 4-1 (1-0)
s Vasas Budapest - Voest Linz 4-0 (3-0)
g Napoll - Torpédo Moscou 1-1 (1-1)
s Etoile Rouge Belgrade • Uni Craiova . . . .  1-1 (1-0)

Eskisehirspor • Levsky Spartak Sofia . . . .  1-4 (0-4) =
H MSV Duisbourg - Paralimnl Famagouste . . 3-2 (2-1) i
g Dundee United • IF Kelflavik 4-0
= Liverpool - Hibernian Edniburgh 3-1
P Sporting Lisbonne - Slîema Wanderers . . .  3-1 (1-1) g
g Lazlo Rome - Tchernomorez Odessa . . . .  3-0 (0-0, m.
p En gras : les équipes qualifiées. =
Illîillll!lilIlfllllllllllJII[!lll!IIIIJ!IIJIItlllïlllllIIII!lllllllllllill!ill^

Un Neuchâtelois
champion romand

Une douzaine de Neuchâtelois ont
pris part aux championnats romands de
tennis, qui so sont déroulés samedi et
dimanche & Territet. La participation
était de qualité puisque seuls étaient
admis les champions cantonaux et quel-
ques finalistes.

Trois membres de la délégation neu-
châteloise se sont fort bien comportés,
confirmant ainsi les progrès réalisés ces
derniers temps par les jeunes. En ca-
tégorie C, M. Ritz est arrivé en finale,
nprès avoir éliminé, en demi-finale, le
Fribourgeois Walser 7-5 6-1. 11 a dû
laisser le titre romand à un autre Fri-
bourgeois, Giroud, qui a gagné la fi-
nale 6-3 6-4. R. Faillenet a fait en-
core mieux en catégorie D où il a
enlevé la première place au détriment
du Vaudois P. Friedmann qu'il a battu
6-2 6-4.

Chez les dames, la Neuchâteloise
Roseline Evard s'est hissée en finale
mais elle a dû s'incliner face à la Ge-
nevoise C. van Holtey.

YB impuissant à Hambourg
SV HAMBOURO - YOUNG BOYS

4-2 (1-0)
MARQUEURS 1 Reimanu 15me ; Bertl

50me ; Siegenthaler 65rue ; Bertl 67me ;
Bjoemiose 85me ; Siegenthaler 87me.

SV HAMBOURG : Kargus ; Blan-
kcnbburg, Kaltz, Nogly, Hidien ; Bjoern-
mose, Bertl, Ettmayer ; Sperl ich, Rei-
mann, Volkert.

YOUNG BOYS t Eichenberger 5 Conz,
Brechbuehl, Trumpler, Rebmann ; An-
dersen, Corminbœuf, Schild ; Burkhardt,
Siegenthaler, Noventa.

ARBITRE : M. Padridge (Grande-Bre-
tagne).

NOTES : Stade du Volksparkstadion.
28.000 spectateurs. Changements de
joueurs ; Odermatt pour Andersen
(46me) Bruttin pour Noventa (68me),
Eigl pour Reimann (78me).

CHANCES
Face à une formation bernoise qui eut

le mérite de ne pas se réfugier dans une
tactique ultra-défensive, les Hambour-
geois bénéficièrent de nombreuses chan-
ces de but. A la 15me minute, l'avant-
centre Willi Reimann ouvrait le « score »
après avoir habilement conduit une
action en compagnie de l'international
Autrichien tittmayer. Ce ; dernier se
révélait l'animateur de l'équipe alors que
Reimann se révélait le plus incisif à la
pointe de l'attaque.

A la 51mo minute, un tir ras de terre
de Bertl ne pouvait être arrêté par le
gardien Eichenberger. Exploitant une
certaine désinvolture de la défense

adverse, Siegnefhaler sauvait l'honneur _
la orne minute mais deux minutes plus
tard, Bertl inscrivait le numéro trois
pour Hambourg avant que Bjoernmose
ne porte la marque à 4-1 à la 86mo
minute. A deux minutes du coup de
sifflet, Siegenthaler surprenait une
seconde fois le gardien Kargus.

Jamais le SV Hambourg ne donna
l'impression de pouvoir être menacé par
les Young Boys.

Grasshoppers à un rien du succès
SAN SEBASTIAN - GRASSHOP-

PERS 1-1 (1-0) ;
MARQUEURS t Urreisti 37me t San- S

trac 79me. , . ¦ ,
SAN SEBASTIAN: Urrud ; Corta-

barria, Gorriti, Uranga, Elcoro ; Urreis-
ti, Diego, Zamore ; Gaztelu, Idigoras,
Boronat.

GRASSHOPPERS : Stemmer ; Th.
Niggl, Montandon, Becker, Stauden-
mann ; Ponte, Barberis, Bosco ; Cornio-
ley, Santrac, Elsener.

ARBITRE : M. Balthazar (Portugal).
NOTES: Stade Campo atoja. 10.500

spectateurs. Changements de joueurs 1
Coechea pour Urruti (46 me), Olaizola
pour Zamore (75me), Fleury pour Ponte
^SSme).

PRÈS DE L'EXPLOIT
Grasshoppers est passé près de l'ex-

ploit en coupe de l'UEFA : en match
retour, à San Sébastian, il a partagé

l'enjeu avec San Sébastian après avoir
failli signer une victoire qui aurait été
méritée. Ce match nul n'a toutefois pas
suffi aux Zuricois qui ont été éliminés en
raison du « score » du match aller (3-3).
En cas d'égalité, on sait en effet que les
buts obtenus à l'extérieur comptent
double.

Grasshoppers a entamé cette rencon-
tre sans complexe, misant avant tout sur
l'attaque. Mais les Zuricois ont manqué
de réussite et ils durent attendre la 79ms
minute pour que Santrac puisse
répliquer au but réussi à la 37me mi-
nute par Urreisti. C'est d'un tir de loin,
dévié par le dos d'un défenseur
espagnol, que le Yougoslave a trompé le
gardien espagnol.

LOGIQUE
En première mi-temps, le spectacle fut

intéressant à suivre. Les Espagnols
s'assuraient une légère supériorité mais
ils ne démontrèrent guère de progrès par
rapport au match aller. L'ouverture du
score permit pourtant aux joueurs
basques de prendre confiance et les
Grasshoppers connurent une fin de
première mi-temps assez pénible.

Après la pause, les Zuricois jetèrent
toutes leurs forces dans la bataille et
c'est très logiquement qu'ils obtinrent
l'égalisation. Niggl. Cornioley et Mon-
tandon se sont particulièrement mis eu
évidence tandis que Barberis, Elsener et
Becker ont été plus effacés. Il faut dire
que de nombreux essais des Zuricois,
pris à distance, auraient pn connaître un
sort meilleur avec un brin de chance.

Championnat
Intercantonal do quilles
Le week-end dernier s'est jouée la

première manche du champ ionnat in-
tercantonal do quilles, sur le jeu de
la Maison du peuple de Saint-Imier.
La prochaine manche se déroulera les
10 et 11 octobre, à La Chaux-de-
Fonds. Résultats de la première jour-
née J

l Classement Individuel : L'A. Cour-'
voisier <Saint-lmier) 119 quilles ; 2.
R. Chopard (Saint-Imier) 118 ; 3. Hu-
guelet (Saint-Imier), Barfuss (Val-de-Ruz)
et Boillat (La Chaux-de-Fonds) 117. —
Classement par équipes de six joueurs :
1. Erguel 692 ; 2. Val-de-Ruz 653 ; 3.
La Chaux-de-Fonds 651 ; 4. Lo Locle
650 ; 5. Epi 614.

Delémont - Bienne
à l'entraînement

DELÉMONT - BIENNE 0-2 (0-1)
MARQUEURS : Jallonardo Sme ;

Stoméo 51me.
DELEMONT : Tiédie ; Rossinelli,

Friche, Anker, Missana, Lauper, Mul-
ler, Bron, Kaelin, Rouèche, Bai.

BIENNE : Tschannen ; Hasler, Alba-
nese, Heutschi, Gobet ; Jungo, Blusch,
Refer ; Jallonardo, Stoméo, Elsig.

ARBITRE : M. Luthi (Porrentruy).
NOTES : Parc des sports du stand

gorgé d'eau. Luthi (pour Tschannen),
Thommen (pour Heutschy) et Beljean
(pour Elsig) apparaissent après le thé.
Trois jeunes talents delémontains (Cha-
vaillaz, Moritz, Rebetez) remplacent res-
pectivement Missana, Muller et Rouèche
en cours de partie.

Le public delémontain a été déçu.
L'Allemand Dieter Schwemmele, la
nouvelle recrue du FC Bienne, n'était
pas du déplacement Les Jurassiens
c'est certain n'ont pas rassuré leurs par-
tisans à quelques jours de la prochaine
échéance qui s'appelle Zoug. Les locaux
n'ont jamais paru à l'aise face à une
formation seelandaise qui ne pressa
pourtant sur l'accélérateur que durant
la première période. LIET

Excellentes performances à Saint-Imier
Honoré des présences du Neuchâte-

lois Jean-Pierre Egger (champion suisse
du lancer du poids), de Juliette Schu-
macher (finaliste des 100 mètres et 200
mètres des récents championnats suisses)
et de la championne suisse junior du
100 mètres, Marie-Claire Vitali (CA
Moutier), la dernière réunion d'athlétis-
me organisée par la SFG Saint-Imier,
a été un réel succès. Gratifié d'un temps
ensoleillé, réunissant quelque 250 athlè-
tes, dont les meilleurs jurassiens, ainsi
que quelques-uns des meilleurs athlètes
des régions neuchâteloises, biennoises,
bernoises, soleuroîses et vaudoises, cet-
te dernière édition a permis d'enregis-
trer de bonnes performances. Au terme
de ce dernier « meeting », il fut procédé
à la remise des challenges aux concur-
rents ayant réussi les trois meilleurs ré-
sultats, sur les quatre « meetings » de
la saison. Le programme en comportaitcinq, mais celui du mois d'août fut an-
nulé en raison des conditions atmosphé-
riques défavorables. Un public plus
nombreux que d'habitude assistait aux
épreuves, ce qui est de bon augure pourl'avenir du groupement d'athl&isme dela SFG Saint-Imier, qui véritablement
a terminé sa saison en beauté.

CLASSEMENT DES CHALLENGES
Saut messieurs (Amicale SFG) : 1.

Jean-Pascal Douze, 2308 points ; 2. Jean-
Claude Weber, SFG Bassecourt, 2007 ;
3. Biaise Vorpe, CA Courtelary, 1856.-
Lancer messieurs (Frédéric Savoye) :
1. Pierre Chapatte, CEP Cortaillod,
2094 points ; 2. Patrick Schindler, CA
Courtelary, 1909 ; 3. Roland Jenni,
Olympie La Chaux-de-Fonds, 1884. -
Course messieurs (La Mobilière suisse) :
1. Christian Logos, SFG Courgenay,
2000 points ; 2. Jacky Humair, SFG
Bassecourt, 1961 ; 3. Michel Erard, SFG
Saint-Imier, 1758. — Saut dames (Mem-
bres SFG Samt-Imier) : 1. Elisabeth
Rueggsegger, CA Courtelary, 2178 p ;
2. Alessandra Hayoz, SFG Saint-Imier,
2008 ; 3. Liliane Bart, SFG Tavannes,
1428. — Lancer daines (Hôtel des XIII
cantons) : 1. Marie-Claire Faehndrich,
SFG Vicques, 1599 points ; 2. Marlyse
Zumwald, SFG Saint-Imier, 1584 ; 3.
Suzanne Girod, SFG Malleray, 1542. -
Course dames (Ervin Randegger, Bien-
ne) : 1. Juliette Schumacher, CA Cour-
telary, 2272 points ; 2. Alessandra
Hayoz, SFG Saint-Imier, 2015 ; 3. Ani-
ta Vils, SFG Saint-Imier, 1799.

Précisons qu'au lancer du poids, Jean-
Pierre Egger réussit un total de 1832
points, en participant à deux meetings
seulement.

Deuxième ligue
neuchâteloise

MARIN - SAINT-BLAISE 4-2 (2-0)
MARQUEURS : pour Marin : Du-

commun , Rothenbuhler, Gut (2) ; pour
Saint-Biaise : Laederach, Vauthier.

MARIN : Deproost ; Rosina, Buratto,
Waelti, Gaberell ; Stua, Ducommun, Na-
tali ; Gut , Rais Rothenbuhler.

SAINT-BLAISE : Racine ; Dupasquier
Paccolat, Roth, Pelluso ; Vauthier, Bo-
dennann, Da Silva ; Thoutberger, Per-
ret, Pelletier.

ARBITRE : M. Alîaz (Prilly).
La domination des gars de Marin

fut incontestable. D'emblée ils prirent
l'avantage. Puis juste après la mi-
temps, Saint-Biai se parv enait à réduire
la marque... mais deux minutes plus
tard Marin creusait à nouveau l'écart
pour finalement s'imposer nettement !

CE.

cUpllcl présente
la plus actuelle

des encyclopédies médicales.
Le îythme de la vie moderne, ses nuisances, la nécessité de connaître
les lois biologiques dont dépend notre santé font d'une encyclopédie

médicale un ouvrage indispensable à chaque famille.
alpha propose aujourd'hui la somme la plus actuelle des connaissances médicales

pour Fr. 3.50 par semaine seulement: l'Encyclopédie alpha de la Médecine.
Encyclopédie alpha de la Médecine: tout ce L'Encyclopédie alpha de la Médecine

que TOUS devez savoir sur le corps humain et rédigée p ar un collège d'auteurs spécialisés:
ses mécanismes. Une source d'informations 128fascicule$, 2560pages illustrées en couleurs:

inépuisable pour TOUS aider 
^^^^^ 

4000 photos et dessins.
à vivre en bonne santé- _____-___^__B_S H ~~^ termes présentés par
Lorsque vous aurez lu ««SBÏ£  ̂- jg >^^— °!̂ e alphabétique, dont

les premiers fascicules, lfcV.-|j5f -'v
'.
' ' -¦- Hl V""'' S * momgraPIues'

vous sentirez tout l'intérêt KUMP^^*,; - - - K2 lB_â ¦__Hi de posséder cet oovrage 1__WE EULE] > - Cette semaine,indispensable dans la vie AlLNFfRS^Sn^RÎi SORTIE DU N° 3familiale de tous les jours . a3__ i|_Y_ l B l- ifl l_^l ,i i i •
pour Fr. 3.50 par semaine ¦¦ jjj jj™ ̂ 5_-5l eHibSrie'r^

8

Dans chaque fascicule. Wr L civ il II] r P /il

pratiques de puériculture. ¦ MSP'* v__S9f _̂H seulement.

yTf7!TnftlT!!TlIIHB_KM_H_l -Pli __K <̂9^K̂ k_l  ̂ y 1 et 2 sont encore

l9WPî Mp4Vr_pî  ̂ lt 
' \lE__j__' 

disponibles.

wSSISmWSSSÊÊk SmWÊm^^Êln \ f̂ir aL_-__ _̂r_l A vec ie N ' '
•̂ ^SEî î ËSBBSii ^̂ -P̂ Î Ki Y 8-Bl ¦ une brochure gratuite,
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Une nouvelle collection diff usée p ar:
-^ÉDITIONS KISTER S_A.

Genève - 33, quai Wilson - tel 022 315000
encyclopédie alpha de la

MEDECINE

Bôle o laissé une bonne impression à Madrid
ATLETICO MADRID - BALE 1-1
(0-0).
MARQUEURS ! Becerra 74me ; De-

inarmels 89me.
ATLETICO MADRID : Reina i Mar-

:elim> , Eusebio, Diaz, Addardo ; Leal,
Alberto, Becerra ; Garate, Ayala.

BALE : Muller ; Mundschin, Stohler,
Fischli. Ramseier : Tattncr. Nielsen. De-

marmels ; Marri, Muhmenthaler ,
Schoenberger.

ARBITRE : M. Schiller (Autriche).
NOTES : Stade Vicente Calderon.

25.000 spectateurs. Changements de
joueurs : Bermejo pour Adelardo (46me),
Baena pour Garate (83me).

CHANGEMENT DE RYTHME
Au atade Vicente Calderon, Bâle, ha-

bile manœuvrier, a parfois gêné l'Atle-
tico Madrid par ses changements de
rythme mais sans remettre en question
la qualification des Espagnols acquise
au match aller (2-1).

Le résultat obtenu devant 25.000
personnes est très honorable. Les Bâ-
lois laissèrent passer leur chance juste
après le repos lorsqu'ils menèrent quel-
ques offensives de grand style qui ne
se concrétisèrent que par l'obtention
de quatre < corners ».

Les deux buts de la partie étaient

l'œuvre de Becerra, sur passe de Diaz
et de Demarmels à deux minutes du
coup de sifflet final .

SURETE
Avec leur gardien titulaire Reina et

Marcelino au poste de « libero », la dé-
fense de l'Atletico laissa une plus grande
impression de sûreté que quinze jours
plus tôt au stade Saint-Jacques. Le .pu-
blic ne goûta guère en revanche l'im-
précision dans le jeu de passe de ses
favoris.

La première mi-temps fut fort déce-
vante . Les Bâlois avaient choisi de
temporiser et leurs . adversaires n'avalent
nulle envie de forcer leur talent On
assistait donc à un football arrêté : pen-
dant vingt-cinq minutes, il ne se passa
pratiquement rien. La seule action à
noter fut l'œuvre de Becerra à la 26me
minute. Heureusement, l'intérêt s'éleva
en seconde roi-temps.
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est aussi délectable que dans son bocal d'origine
Car INCAROM reste toujours INCAROM.
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Apprécié de chacun, il profite à toute la famille.
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A vendre un lot de

gravures
et lithos
anciennes
de la ville de
Neuchâtel et
environs.

S'adresser
Le Couloir,
Marché aux puces,
rue du Valentin 54,
Yverdon.

Ouvert le samedi de
10 à 17 heures.

EUROFIMA
Société européenne pour le financement

de matériel ferroviaire, Bâle

Emprunt 7V2 % 1975-90
de Fr. 70000000

But de l'emprunt Financement de la construction de matériel roulant ferroviaire

Titres et coupons Obligations au porteur de Fr. 1000, Fr. 5000 et Fr. 100 000 valeur
nominale; coupons annuels au 15 octobre

Remboursement au pair dans le cadre d'annuités comprenant intérêts et amortisse-
ments , payables le 15 octobre des années 1980 à 1990

Durée 11 ans en moyenne

Prix d'émission 99,50%

Délai de souscription du 2 au 8 octobre 1975, à midi

Libération au 15 octobre 1975

Cotation aux bourses de Zurich, Bâle, Berne, Genève et Lausanne

Actionnaires Les administrations de chemin de fer des pays suivants sont
actionnaires: ¦ - •

Allemagne Grèce Portugal
Autriche Italie Suède
Belgique Luxembourg Suisse
Danemark Norvège Turquie
Espagne Pays-Bas Yougoslavie
France

Garantie au prorata de leur participation dans le capital social, pour l'exécu-
complémentaire tion de tous les contrats d'EUROFIMA concernant le financement
des actionnaires de matériel ferroviaire

Garantie des Etats pour les engagements pris par leur administration de
chemin de fer à l'égard d'EUROFIMA

Engagement des gouvernements de prendre dans le cadre d'une éventuelle
réglementation des changes les mesures pour assurer les transferts
financiers en rapport avec l'activité d'EUROFIMA

Les souscriptions sont reçues sans frais par le siège et toutes les succursales en Suisse
des banques soussignées qui tiennent également le bulletin de souscription à la disposi-
tion des intéressés.

Union de Banques Suisses Société de Banque Suisse
Crédit Suisse Banque Leu SA
Banque Populaire Suisse Groupement des banquiers privés genevois
A. Sarasin & Cie Société Privée de Banque et de Gérance

Banque de Paris et des Pays-Bas (Suisse) SA

SOCIÉTÉ DANTE ALIGHIERI Jfflt

COURS D'ITALIEN II
Débutants-Perfectionnement-Littérature xyaj r
20 octobre - 31 mars : 20 leçons, de 20 h à 21 h 30
Prix du cours : Fr. 80.— ;
membres, apprentis, étudiants : Fr. 70.—

Renseignements, inscriptions: Mme Gattiker, av. des Alpes 25, tél. 25 71 68,
ou Mme Castella, chemin de la Boine 55, tel. 25 60 51.

¦B̂ Discount
¦ viande fraîche
Rp£l§Q [2 kg au moins]

H Action
lo rôti île porc \in
Bl̂ É_i dans i'épauie

¦ •fflMI fe VB , U70

¦ • côtelettes de porc 14 .
m^Mmit env . 2,6 kg

Ho jambon tzipe iv>o

H « viandehachée 920
¦ super-centre
nB mrtes r(mges
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l Grande exposition °
? de rideaux Fisba "
a du 23 sept, au 4 oct. ?
? ?
D C'est une féerie extraordinaire. D'entrée la gamme décorative des 500 *_

Q échantillons de rideaux FISBA, déjà confectionnés et prêts à poser, vous Q
apportent mille couleurs qui vous permettront de personnaliser votre inté-

D rieur. ™

Q L'étage des rideaux est sensationnel. Vous y trouverez aussi une très belle Q
-exposition de jetés de lit et couvertures piquées.

° ENTRÉE LIBRE. RÉSERVATION POUR LES FÊTES. n

 ̂ Prise des mesures à domicile gratuite. "
? ?

° [jygg^SÏaJ Portes-Rouges 131-133 !_
? o •_ • • i _ i_ Parc, arrêt du trolleybus ?M 8 vitrines spécialement décorées ' '? ?
? ? ? ? ? ? ? ? ? ?  ? ? ? ? ? ? ? ? ? ?? ? ? ? ? ? ? ? ? ? ?

DÉMÉNAGEMENTS
. .

¦ 
.- ¦: ¦ '-- 

¦-. .4,1 - .I ..-' ..:-J-V T!

Transports dans toute l'Europe.

TRANSPORTS DE PIANOS

Petits transports. Tél. (038) 25 3590.

D. ROTHPLETZ, Brévards 3, NcJChâtel.

Timbres-
poste

étrangers ordinaire
15 fr. le kg.

Case postale 127,
1000 Lausanne 4.

Superbes
chiots

terre-neuve
Landseer,
nés le 15 août 1975,
pedigree, vaccinés.

Louis Girard,
1681 Lieffrens ,
près Romont.
Tél. (037) 55 13 24.

TISSUS
modernes en stock JgÛj

I _» CENTRE DE COUTURE WÊ
W BERNINA ~ffl.
M L. CARRARD ?
H Epancheurs 9

l Neuchâtel
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Mariages
fondée en 1963, est une des plus
anciennes agences de Suisse. Durée de
l'inscription illimitée, pour un tarif des
plus bas, Sérieux et discrétion garantis.
Renseignements par téléphone et con-
sultation gratuite, sur rendez-vous.
No 25 4516 - Bolne 2 - Neuchâtel

Agences à Neuchâtel - Genève -
Lausanne - Sion - Lugano - Fribourg

2̂ tff médiator
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CERCLE NATIONAL
Place Pury,
Neuchâtel,
cherche :

garçon ou
dame
de buffet
commelière
connaissant les
deUx services.
Extra pour Fête des
vendanges.
Tél. 24 08 22.

Vous n'aimez pas être

réduite
à l'oisiveté !
Vous êtes une jeune femme moderne et
entreprenante (23 à 35 ans). Vous ne dédaigneriez
pas pouvoir, de temps en temps, réaliser un vœu
coûteux, sans pour autant devoir négliger votre
famille.
Si vous habitez à Neuchâtel ou dans les environs,
nous vous proposons un emploi intéressant et lucra-
tif. Vous entrerez en contact avec les personnes les
Dlus en vue du monde économique et social. Votre
travail demande un certain engagement et de l'ini-
tiative. A vous d'organiser votre emploi du temps
comme vous l'entendez.
Vous avez des enfants ? Ce n'est pas un problème,
il suffit qu'ils soient pris en charge une demi-jour-
née.
Vous n'avez pas de connaissances particulières,
mais vous avez du charme, un téléphone, une voitu-
re et vous parlez l'allemand sans aucune difficulté.
Vous êtes la personne qu'il nous faut !
Téléphonez-nous dès que vous aurez tu cette
annonce au (01) 720 40 96 (heures de bureau).
Merci d'avance pour votre appel!

44-3552

On cherche

employée de maison
30 à 45 ans, ayant de bonnes ré-
férences. Nourrie, logée.
Ecrire à Mme Bailleux,
Beaulieu, 2103 Brot-Dessous.

Chef de fabrication
longue expérience, cherche chan-
gement de situation ou branche
annexe. Libre tout de suite.
Adresser offres écrites à OV 5791
au bureau du journal.

PEUG1QT m ©t 6 CV 1971 blanche TF 5700.—
PtWQt®T _**. ? CV 1972 bleue TF 6800.—
PEUQCQ? W* S 7 CV 1973 jaune TO 9500.— ;
PtUâi&T $M 61 11 CV 1975 bordeaux 14.300— -
VW 13fè $ 9 CV 1971 beige 2 p 4600.— i
RiHM&T K 4 tXPORT 5 CV 1970 blanche 5 p 4400.—
RiNMft.T * Kft 1S S CV 1971 blanche 4800.—
RiNMKT R1% S CV 1967 grise 4 p 4500.— '<
REHAW-T R _ WIT, 6 CV 1970 bleue 4 p 2300.— i
FQftQ _%©_*? WM L e CV 1975 blanche 2 p 8800.— .:
UkMGMk imXl* 13J S ? CV 1970 bleue 2 p

€©up* Zagato 7800.—
Mf «t SC U&Xt ? CV 1967 bleue 2 p 3500.— ;
TOYOTfc <È®»tëWl*
COUPÉ W CV 1971 blanche 4400.— :

GeM_W&» Wfe tWWfHIt avec détails et prix
F̂ ifH» (̂  Ç&mmk - Essais sans engagement

tmm è wa*r% domicile

GARAGE DU LITTORAL
IL+J.-J. SEBESSEMANN & Cie

Pta*r*>*<liVM!t Sll -- ftéltMft ?wile des Falaises
NfUCMKl«l_ *mt9M§~S»»1

Magasinier-vendeur
occupant poste à responsabilité
cherche place, à Neuchâtel ou
aux environs. Libre dès le 1er no- 1
vembre.
Faire offre à
Jean-Michel Desaules,
2063 Fenin. Tél. (038) 361234.

Analyste-programmeur l
de langue maternelle française, j
7 ans d'expérience, connaissant
RPG 1 et 2, assembleur de base
et PL'1 optimizing, cherche pla-
ce stable, équivalente avec possi-
bilité d'évolution.
Faire offre sous chiffre 14-27670 à
Publicitas, 2800 Delémont

A remettre, à 10 km de Neuchâtel,

splendide restaurant
de 120 places

Location basse.
Nécessaire pour traiter :
Fr. 70.000.—
Faire offres sous chiffres Al 5845
au bureau du journal.

R. C. ANDREALE LTD. IMPORT I
CHICLETS, TRIDENT, DENTYNE. SMARTIES, AFTER EIGHT
(87 spot télé) cherche

REPRÉSENTANT
DE PREMIÈRE FORGE
qui sera chargé de visiter ses grossistes, grands magasins, discounts,
tabacs, kiosques, boulangeries, etc.,
pour le canton de Neuchâtel et Jura.

Nous demandons :
— Personnalité dynamique.
— Bonne formation commerciale et générait.
— Age idéal : 23 à 33 ans.
— Lieu de résidence : Nouchàtel - Bienne.

Les candidats introduits dans la branche auront la priorité.

Nous offrons :
— Salaire fixe.
— Frais de voiture.
— Frais journalier.
— Treizième salaire.
— Caisse de pension.
— 4 semaines de vacances.

Les candidats sont invités à faire leurs offres manuscrites, accompa-
gnées d'un curriculum vitae el d'une photographie, à :
Paul-F. ROMAGNOLI, av. Grey 20, 1004 LAUSANNE, tél. (021) 366748.
Discrétion assurée.

Hôtel du Poisson, Marin,
engage

sommelière
Téléphoner ou se présenter.
Tél. (038) 33 30 31. ~* T ,u '

Si vous oubliez
de faire de la publicité
vos clients
vous oublieront

Hôtel de la Croix-Fédérale,
à Saint-Biaise, cherche, pour
entrée immédiate ou date à con-
venir,

jeune sommelière
2 horaires de travail.
Congé le dimanche.
tél. 33 40 40.Nous avons encore à confier,

pour une intéressante nouveauté
de la branche chauffage (écono-
mie de mazout), une

représentation
régionale

pour la vente et le montage des
appareils INSULEX-Heizfolie. Pré-
férence sera donnée à des entre-
prises de chauffage ou d'installa-
tions. Pas d'investissement.
S'adresser à
Sonder-Bauprodukte, Walter Bar,
case postale 32, 5432 Neuenhof.
Tél. (056) 86 36 28.

Grand garage de la place
cherche

pompiste
sérieux, actif et présentant bien,
si possible au courant de la bran-
che pour sa station-service.

Faire offres écrites sous chiffres
DL 5848 au bureau du Journal.

Fabrique de décolletages cherche
à engager

décolleteur-régleur
expérimenté sur machines Tornos
M7 - M15.
Travail varié et indépendant.

Prière d'adresser offres, avec
copies de certificats, sous chiffre
28-900268 à Publicitas,
Terreaux 5, 2001 Neuchâtel.

Maison suisse cherche encore
quelques

jeunes gens
et

jeunes filles
pour son réseau de vente. Très
bon salaire.

Pour rendez-vous, téléphoner au
(039) 23 04 03, le matin de 9 h à
11 h.

Cherche

SERVEUSE
8 heures par jour, nourrie, logée,
débutante acceptée.
Tél. (024) 3111 70.

Gain accessoire
UNIPARC MOUTIER
cherche représentants. Travail
accessoire libre.

Articles
de grande diffusion

POSSIBILITES DE GAINS ILLIMITES
Renseignements :
UNIPARC & CO
Tél. (032) 933678.

On cherche

jeune fille
ou jeune femme, nourrie et logée,
pour s'occuper de 2 enfants
(3 et 8 ans).
Téléphoner au (022) 2197 44 aux
heures de bureau ou au (022)
46 3701, te soir.

On cherche

SOMMELIÈRE
connaissant les 2 services.
Entrée 1er du 15 novembre 1975.
Se présenter ou téléphoner :
Café-restaurant de l'Union,
Chavornay. Tél. (024) 511606.

Nous cherchons

ANIMATEUR
professionnel ou personne d'expé-
rience similaire pour prendre en
charge l'ensemble dès activités
du nouveau centre de loisirs des
Bergières.
Entrée en fonctions : 1er novembre
ou à convenir.
Adresser les offres écrites à
M. Gérard Strahm, président de
l'association du centre de loisirs
BolsyPterrefletir-Bergières,
ch. de Barberine 3,
1004 Lausanne.

En vue de développer notre rayon TV - radio -
Hi-Fi, nous cherchons un

VENDEUR-
REPRÉSENTANT

ayant quelques années d'expérience, si possible
dans la branche.

Entrée à convenir.

Faire offres écrites, avec c_rriculum vitae, a :

<^̂  G. HOSTETTLER
x̂(V_____^ f̂e 

RADIO - TV DISQUES
^̂ gêf ?̂  ̂ Saint-Maurice 6-11 Tél. 25 44 42

>l̂ sY/vJi NEUCHATEL

Pour les régions Neuchâtel - Jura,

jeunes gens,
jeunes filles

si vous avez le sens des respon-
sabilités, de l'initiative, nous vous
offrons un travail intéressant dans
une sympathique équipe de vente.
Salaire au-dessus de la moyenne,
avantages sociaux, I3me mois de
salaire.
Pour prendre rendez-vous,
tél. (021) 368435.

Snacfc Bar le Derby
cherche, pour entrée
immédiate,

sommelière
fille
de buffet
Horaire de travail
10 h - 14 h
17 h - 22 h.
Congé 'e dimanche.
Noùrtie. chambre
à disposition.
Tél. 25 68 15,
dès 9 heures.

Perdu depuis
3 semaines

chien
bruito
du Jura
sans collier.

Tél. (032) 9117 52.

AFFAIRE URGENTE
A remettre pour cause départ, en
plein centre de Montreux (à proxi-
mité du Casino)

SALON DE COIFFURE
Fr. 25.000.—

L̂Y Pour t°ut rensei-
W gnement et visite

ifigfc, 21, av. Nestlé,
_fl Ht 1820 Montreux.
KOKGROUP Tél. (021) 6219 95.

Nous invitons ins-
tamment les person-
nes répondant à des

annonces
sous chiffres
à ne jamais joindre
de certificats ou au-
tres documents

ORIGINAUX
à leurs offres. Nous
ne prenons aucune
responsabilité en cas
de perte ou de dété-
rioration de sembla-
bles obiets.

NOS OCCASIONS
EXPERTISÉES

ï ALFA SUD 1300 1973 6700.—
AUTO BIANCHI 1300
avec porte arrière 1968 2900.—
FIAT 128 1300 1973 6800.— \
MINI 1000 1972 4400.—
MINI GT 1275 1974 6800.—
AUSTIN 1300 QT 1072 8550.—
MARINA 1300 1972 5600.—
RENAULT R 16 1971 5600.—
TRIUMPH 1300 1968 2900.—
TRIUMPH 2,5 PI 1969 5900.—
VW 1300 1972 5600.—

Garantie 3 mois
Grandes facilités de paiement

ff
A vendre

Citroën GS
Club. 1973.

' 16.000 km,
Prix 7800 fr.¦ -• ifc> ''>*'Expertisée. ,: ,:

têt 4711 34. ~" :̂

A vendre
Fiat 124
1987, expertisée
août 1975,
prix intéressant.
Té!. (038) 33 36 55,
dès 18 heures.

"•'¦ ¦  '»' H»

OCCASION
DU JOUR
Fiat 128
Combi
26.000 km,
expertisée.
Parfait état. 5500 fr.
Garage M. BARDO
SA., Sablons 47,
Neuchâtel.
Tél. (038) 24 18 42 -
24 18 44. 

A vendre
Peugeot 204
1967, expertisée.
2700 fr.
Facilités de
paiement
Tél. 24 72 81

Achat
comptant
toutes marques.

Tét (021) 717348,
jusqu'à 20 heures.

Ufgent
A vendit*

2 CV 6
1912 - MXK» km.
.ExpMttoèe, rsœ fr.
!£t. > ¦; :J
lww«s des repas.

i—: ¦ - i -, .!.. 

.¦ Wêtdê-A vendre
de particulier

Alfa Romeo
1750
modèle 1970,
expertisée.
£9.000 km.
Tél. (038) 24 40 18,
heures des repas.

Particulier vend
VW 1502 S
1971. soignée,
expertisée, parfait
état, iamais
accidentée.
48.000 km. avec
4 pneus d'hiver
montés sur jantes :
assurance payée
jusqu'à fin 1975.
Prix 3900 fr.
Tét. 24 03 93.

S Création
Watch Co SA

Hauterive/NE 038/33 35 61
cherche :

DAMES
connaissant la peinture à la main
de cabinets de pendules neuchâ-
teloises.
Travail & domicile

DAME ou DEMOISELLE
pour travaux de bureau. Français
et allemand indispensables.

Restaurant le Maloja
cherche

dame
de buffet
Horaire de travail de
17 h à Oh 30.
Congé le dimanche.
Tél. (038) 25 6615,
dès 9 heures.

Restaurateur seul
cherche

dame
capable pour kt
seconder dans
ferme-restaurant.

Tél. (039) 53 11 41.

Deux
jeunes filles
sont cherchées
pour aider
à l'hôtel Central,
à Neuchâtel.
Tél. (038) 24 13 13.

Hôtel du Château, Valangin.
Nous cherchons, pour entrée
immédiate,

sommelière
Suissesse. Bons gains, vie de fa-
mille. Congés réguliers.
Famille E. Hauaer.
tél. (038) 3613 98. 

Hôpital de Fleurier
A ta suite d'une réorganisation
interne, nous cherchons un

administrateur
à temps partiel.
Exigences :
— formation administrative ap-

profondie.
— expérience dans la direction

du personnel,
— talent d'organisateur.
Les Intéressés sont priés d'adres-
ser leurs offres de service détail-
lées au comité administratif de
l'hôpital, 2114 Fleurier.

. ,. ..i ' ¦ ' «¦

Je cherche pour date à convenir,

gentille vendeuse
Nourrie, logée.
Adresser offres à la
boucherie-charcuterie A. Frank,
2013 Colombier.
Tél. (038) 41 22 48.
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Sfaussi des chemises Libéra?]
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Ravissante BLOUSE POUR DAMES en jersey acryl,
impressions mode, manches longues façon chemisier

seulement
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A vendre

VOILIER
à cabine.
Bien équipé.
Tél. (038) 53 17 34.

¦Ĥ vous proposent
LA—~-£t_ _̂_j __H-_h__

DIMANCHE 5 OCTOBRE 1975

j SCHILTHORN
Fr. 64.— avec abt. Vi billets Fr. 47.— S

SAMEDI ET DIMANCHE i
11 ET 12 OCTOBRE 1975

LUGANO - LOCARNO
CENTOVALU

« tout comprit »
Fr. 153.— avec abt. Va billets Fr. 140.—

DIMANCHE 12 OCTOBRE 1975

COURSE SURPRISE
SORTIE DES
GOURMETS \

Repas de midi compris
Fr. 69.— avec abt. Va billets Fr. 59 —

SAMEDI 18 OCTOBRE 1975
DIJON - BOURGOGNE |

Visite de cave
Fr. 46.— avec abt. Vi billets Fr. 44 —

DIMANCHE 19 OCTOBRE 1975

COURSE SURPRISE \
Fr. 37— avec abt. VJ billets Fr. 35.—

DIMANCHE 26 OCTOBRE 1975

TOUR DU MOB
EN VOITURES \

« BELLE ÉPOQUE »
Fr. 50.— avec abt. M billets Fr. 44.—

DIMANCHE 2 NOVEMBRE 1975 I

BOUCHOYADE
H EMMENTAL ^Repas de midi compris ^Fr. 49.— avec abt. y- billets Fr. 44 —

Renseignements et inscriptions aux
bureaux de voyages CFF de Neuchâ-
tel (gare et ville), ainsi qu'aux
guichets de toutes les gares voisines. >
~~ 

COMPTOIR ?
DE FRIBOURG \

Billet spécial à prix réduit au départ
de Neuchâtel. émis les samedis 4 et
11 octobre, ainsi que les dimanches

5 et 12 octobre 1975.
2me cl. Fr. 13.— 1re cl. Fr. 20 —

Validité de 2 jours. Aller et retour r;
', par n'importe quel train. ¦

Facilité supplémentaire pour famille. 
^

COMPTOIR 
~

DE MARTIGNY
Billet spécial à prix réduit au départ
de Neuchâtel, émis les samedis 4 et
11 octobre, ainsi que les dimanches

"'¦ S et 12 octobre 1975.
2me cl. Fr. 31.— Ire cl. Fr. 46— i\

Validité de 2 jours. Aller et retour
par n'importe quel train.¦ Facilité supplémentaire pour famille. ^

à ARRANGEMENTS
FORFAITAIRES

Voyages forfaitaires à prix avanta-
geux à destination de Paris. Stras-
bourg. Heidelberg. Munich, Mannheim

M Vienne.
Prospectus, renseignements et ins- '
dictions auprès de toutes les gares
CFF ou auprès de votre agence de

voyage.

NOTRE AGENCE EN VILLE (place
Numa-Droz. tél. 25 57 33) EST A
VOTRE ENTIÈRE DISPOSITION POUR
L'ORGANISATION DE VOS VOYAGES
D'AFFAIRES OU D'AGRÉMENT PARg\_ CHEMIN DE FER OU PAR AVION.

r 'Ci'Xk »
If a&'&w)

1 I «

I Ĥ JJ^P
C O R T A I L L O D

Ouverture 2 octobre 1975
^^^^^^^^^^^^^^^^^ _̂^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^ _̂^^_^^

A vendre

vin blanc
vin rouge
de Neuchâtel.
directement du
producteur, pris à
la cave.
Dégustation.
Tél. (038) 42 13 71.

FAN L 'EXPRESS FAN L 'EXPRESS

! ...ooff :
EXEMPLAIRES ^3

Z _ _̂MP _i
<* .^mmâmmmmAÛwf 'êLJki 0̂

 ̂
(Contrôlé p*« la 

soctêl» anonyme Lf) 
|

Rechercnes cl études de* moyens puolactUitea, 2unch (Q
Commission romande Lausanne)

L 'EXPRESS FAN L 'EXPRESS FAN;

Plantez maintenant !

Pensées
Géants mondiaux, mélange superbe,
plantes fortes, 50 pièces Fr. 6.—
Jardinage d'expédition Muller,
9501 Wuppenau TG.

Bf Choix immense de ^«

RADIOS et I
R A D I O - R E C O R D E R l
Des centaines d'appareils à des I
prix discount, K

Acheter chez le spécialiste, c'est fi
, être sûr de la qualité et du JSÊ

BlL service après-vente véritable JS

HP
Cher nous
c'est moins
cher
Machine à laver
dès 599.—
Lave-vaisselle
dès 790.—
cuisinière
dès 548.—
etc.
Livraisons partout
Facilités de
paiement.
Gros rabais sur
modèle expo.
Fornachon & Cie
Discount du
Vignoble.
Tél. 4618 77,
2022 Bevaix. 

Seulement I
50 de mot!

C'est le prix
d'une

petite annonce
au tarif réduit

dans la
« Feuille d'avis
de Neuchâtel »

 ̂
Pour vos repas

H de la Fête des m
H vendanges : m
fi BEAU CHOIX EN ||

I Veau -Porc-Bœuf-Agneau B
Eg Viande de toute 1re qualité Fjj

|̂  Excellent Jambon ; ï>
fe^i; Charcuterie fine 9S
j î  Tout pour une bonne mt
ĝ  choucroute garnie 

^Cî,î Et touiours ïc§
F* nos traditionnel les Er
>̂ .< petites langues de bœuf ly f.
i '-V; fraîches, avantageuses |g!

maxUaLann
T.2510S0 # _fBOUCHERIE CHARCUTERIE

i
I
*-

Selon «Touring» s_r-
parmi 86 modèles de
voitures, la 2CV4 a la «
plus haute valeur ĴÉde revente. /̂*^S%Et c'est toujours la meilleur marché des 4-portcs. A~"__»__UÛmMaMÀ'-Si A iBk

t m̂jjiï mX_ _̂^ _̂M_H!r3__ _̂__\
.^amW^^

kmaX 
\\\m\

2 r-viindrpo opposas A plat refroidus-ment „ sic __^_^'/__fT-Al--EM\traction avant, suspension A roues indépendantes jtf r̂ ^pP\9_^|̂ ^ \  ̂ Âuum uuuu ¦
2CV4: 435 cm\ 24 CV OIN. vitesse mafc 104 km/h. consomm.inoo 5.4 1 |DIN| ^̂^̂^̂ 0%̂%^̂^ #\_l^_HI-E-H_^--\2CV6; 002 cm1. 26 CV DIN. vrie^se m«. 110 km/h. consomma lion 6.11 iDlN|

^̂ ^̂ ^̂ ^ Tgr_»Ĵ ^̂ . à^iV>̂ BBjA\

W
 ̂

2 CV 4: Fr. 7270- (8BBCS-Ért^S_-S_y
^̂ ^̂ ^̂ ^ Ĥ I I & %^PJ «I k EOJr J Bt'^̂ r ^̂ H aT^^ L̂m1*m̂mmmV ^^^ m̂aV^^

Neuchâtel : Garages Apollo S.A., tél. (038) 24 1212. Yverdon : Garage Nord Apollo S.A., tél. (024) 24 1212.
Boudevilliers : Centre Automobile, Garage Moderne, tél. 36 14 37. Cortaillod : F. Zeder, tél. 42 10 60. Fleurier : Claude
Hotz, tél. 61 29 22. Fontainemelon : W. Christinat, tél. 53 34 77. Peseux : M. Ducommun, Garage Central, tél. 3112 74.
Saint-Biaise : J.-P. Bourquin, Garage du Lac, tél. 33 21 88. Valangin : M. Lautenbacher. Garage de la Station, tél. 36 11 30.



MACHINES A LAVES
linge-vaisselle
Quelques appareils d'exposition retour
du Comptoir suisse, à céder avec très
gros rabais.
Garantie d'usine, livraison et pose gra-
tuite.
Grande facilité sans acompte à la livrai-
son.
Réparation toutes marques.
MAGIC NEUCHATEL
Tél. (038) 411796.

UNIVERSITE POPULAIRE NEUCHATELOISE
Cours du semestre d'hiver 1975-1976

Littérature CF. Ramuz mercredi 
J
rtgc  ̂ Jta 12-

M. Gérard Buchet
Pcvcholoaie Les grandes figures de la psycha- jeudi 9 séances Fr. 30.—rsycnoiwgie * 30 octobre 1975
M. Roland Jaccard na,yse

MncimiA La musique au temps de la lundi 8 séances Fr. 30.—

rTS
q

S?e.dinger Renaissance dès 20 octobre 1975

Art et artisanat La lithographie, la gravure, lundi 6 séances Fr. 20.—

M. Pierre von Allmen la tapisserie dès 17 novembre 1975
¦ _ china. mardi 8 séances Fr. 30.—
f_7- m . ' dès 28 octobre 1975MM. F. Jaquet

E. Vuilleumier
P. Jacquillard
R. Faller
A. Merlotti

Population et mercredi 4 séances Fr. 15—
consommation des 22 octobre 1975

Mlle Jaggi
M. D. Maillât
Travail et médecine Toxicologie et environnement jeudi 6 séances Fr. 20.—
M. José Fernandez '" Industriel dès 6 novembre 1975

Economie politique lundi 15 séances Fr. 40.—
M. Eric DuBoiè dès 20 octobre 1975

Droit Droit pénal lundi 7 séances Fr. 25.—
M. Alain Bauer dès 17 novembre 1975

Anglais Niveau moyen mardi, 24 séances Fr. 60.—
M. Richard Wilson ieudi dès 4 novembre 1975

Russe Débutants lundi 13 séances Fr. 40—
Mme M.-F. de Week dès 20 octobre 1975
E>__«_i_ n_e»!-„ <¦••« t~--_iii„.I-> J» ¦<•--. ._, Les séances auront lieu les vendredis.Français ?,eS,,n

î 
8UX trava,lleurs de ,an9ue Les dates seront désignées ultérieurement ainsiétrangère -ue (e prix d_ cours.

Biologie Les vertébrés. Chapitres choisis mardi 16 séances Fr. 40.—
M. Jacques Bovet  ̂|: : d'anatomie comparée- ,*-..,. dès 21 octobre 1975

4 __ .
¦

, ' - • • '• ' i; • ' '¦ **« " " '" ¦ v ' ¦%
mycologie«<w rt. ¦ Les champignons : î .Àsm *»«*-*»*... .̂ mercredi 8 séances*- Fr.- 30.—
M. Jean Keller r0,e et écologie dès 22 octobre 1975
Mathématiques Algèbre, géométrie, lundi 20 séances Fr. 50—
M. Marcel Arnoux calcul différentiel dès 20 octobre 1975

Electronique Etude des circuits logiques bipo- jeudi 21 séances Fr. 50.—
M Robert Perrenoud laires et MOS. Circuits Intégrés. dès 23 octobre 1975

Applications.
Le programme détaillé des cours est disponible, dans les librairies, à la Bibliothèque de la Ville et au secrétariat de
l'UPN : collège latin, salle 17, place Numa-Droz 3, Neuchâtel. Tél. 24 7664.
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adran bleu degrada 
! Fonctionne pendant une année sans électronique, fonctionne pendant une 1

i Avec iNUAbLUU.aonc amicnoc. , être remonté, au moyen d'une pile année sans être remontée, au moyen I
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f  C'EST UNE CERTAINE MUSICALITÉ \
/ QUI FAIT LA QUALITÉ D'UNE INSTALLATION HIFI \

OU D'UN TÉLÉVISEUR DE GRANDE CLASSE
Et nous sommes un magasin de musique !

Quoi d'étonnant si nous vous proposons comme téléviseur
Philips 26C468I16: appareil multinorme de luxe avec sélection des

programmes «Sensor» et commande à distance" sans fil à ultrasons, Fr.4090.-
Wegastudio Hi-Fi3220 qui vous ouvre l'univers de la quadriphonie, Fr. 4990.-

Seule une maison de musique a le personnel qualifié pour juger de la vraie
musicalité d'une installation Hi-Fi.
Du choix dans toutes les marques * un service technique de premier ordre *possibilités d'échange * location * location-vente * conditions de paiement
avantageux Si vous aimez la musique, venez chez HH& Musique

Hug Musique ggu
LE PLUS GRAND MAGASIN DE MUSIQUE EN SUISSE JM££ °
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Enfants de 8 à 12 ans

bricolons pour les fêtes
Tous les mercredis de 14 h à 17 h.
Personne compétente. Inscriptions
limitées.
Tél. 2503 83.
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F̂ ' " 'je!. D*miiu8 c 7niHfe_r _JKH o JTC i
_- Jm -t- j irf—_K Si ¦ B _f 6 I V^"J_B'_ _̂teB_____ nk Amr Àw 11 *" T̂M

BwB——.__ r̂̂ y - ^̂ il_ _̂i i _siû ĥ.̂ .- _ _̂t^-̂ _
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IDORIN Fendant I 
" m

^̂ î^
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Maintenant, l'utilitaire VW per-
met de rouler à meilleur compte
encore qu'auparavant.

Grâce à l'équipement confort
complet, y compris les appuis-tête
et les ceintures de sécurité auto-
matiques.

Avec, en plus, la super-garantie
de VW: 1 an sans limitation kilo-
métrique.

Venez nous rendre visite.
Un essai de notre utilitaire sera g
plus parlant que 1000 mots. i

L'utilitaire VW.
Garage Hirondelle, Pierre Senn,

Neuchâtel : Tél. 24 72 72
La Côte-aux-Fées : Garage Willy Brûgger, tél. 6512 52. Cernier : Garage Beau-Site.
J.-L. Devenoges, tél. 53 23 36. Fleurier : Garage L. Duthé & Fils. tél. 61 16 37. Mont-
mollin : Garage de la Croix, F. Stùbi. tél. 3140 66. Auvernier : Garage du Port.
F. Sydler, tél. 312207.

LEÇONS D'ANGLAIS. D'ALLEMAND, bon marché.
Lower Cambridge. Tél. 25 19 86.

JEUNE SECRETAIRE, Suissesse allemande, ayant
de bonnes connaissances de français, d'anglais,
et d'italien, cherche travail. Tél. 25 65 87
(l'après-midi).

OUVRIER spécialisé sur les machines cherche
travail immédiatement. Tél. (038) 33 43 66.

DAME. GRANDE EXPÉRIENCE de l'enseignement,
donne leçons allemand - français - anglais à élè-
ves. Exécute traductions allemand • français.
Tél. 24 09 56.

DAME AYANT FORMATION Croix-Rouge, avec
pratique, cherche soins à domicile. S'occuperait
volontiers de la toilette quotidienne de personnes
âgées. Tél. 51 25 10. ou adresser offres écrites à
CK 5847 au bureau du journal.

LEÇONS DE FRANÇAIS, allemand, anglais et
arithmétique données par universitaire.
Tél. 31 18 23.

STUDIO MEUBLÉ au centre, bain, cuisine agen-
cée, balcon, cave, pour fin octobre. Tél. 33 38 65.

CORTAILLOD. 4Vi pièces et 2% pièces, tout
confort, grand balcon, tranquillité, verdure, 645 fr
et 395 fr„ charges comprises. Tél. 25 47 63.

APPARTEMENT 3 PIÈCES, tout confort, tapis ten-
dus, balcon, 445 fr., région La Coudre.
Tél. 33 48 42 (le soir 33 53 10). 

CENTRE MARIN, beau deux pièces ensoleillé, tout
confort. Tél. 33 14 12.

ECLUSE 9: studios à louer. Tél. 24 11 01.

COLOMBIER, petit 2 pièces, cuisine, dépendan-
ces, 100 fr. Tél. 21 61 44.

JOU STUDIO meublé, tout confort, à demoiselle
sérieuse, 325 fr. dès le 1" novembre. Tél. 25 41 32,
Louis-Favre 6.

CHAMBRE AVEC CONFORT. 5 minutes du centre,
à monsieur sérieux. Tél. 24 26 56.

APPARTEMENT 3 pièces tout confort, La Prairie 2,
Marin. Tél. 33 41 82.

COLOMBIER, appartement 4 pièces, spacieux,
confort, verdure, tranquillité, à 5 minutes du tram,
libre à convenir.
Tél. 41 14 07 ou 25 24 23.

À CORCELLES, chambre meublée avec cuisinette
et douche, à proximité du tram et du train.
Tél. 31 15 87.

COLOMBIER, grand appartement 3 pièces,
2 balcons, libre immédiatement ou à convenir,
478 fr. 50 charges comprises. Tél. 41 19 83.

STUDIO MEUBLÉ, centre, balcon, vue, 350 fr. plus
charges. Tél. 2580 20.

APPARTEMENT 3 pièces à remettre dès le
1" novembre ou à convenir, 420 fr., charges
comprises. Tél. 24 54 72, heures repas et soir.

COLOMBIER, locaux 65 m*, entrée à convenir.
Tél. 41 14 07 ou 25 24 23.

APPARTEMENT 3 pièces, sans confort, rue de
l'Ecluse. 145 fr. Tél. 24 70 86. 

PLEIN CENTRE, studio meublé, cuisine et douche
séparées. Tél. 24 75 01.

EN VILLE, chambre indépendante, non meublée,
pour fin octobre ; éventuellement reprise meubles
(prix avantageux). Tél. 25 95 88.

CORCELLES, proximité gare et tram, chambre
indépendante meublée, chauffée, douche, 140 fr.
Tél. 31 25 30.

CHAMBRE INDÉPENDANTE, confort, quartier
université, prix modéré. Tél. 24 05 54.

URGENT. Aux Fahys, pour le 24 octobre, loge-
ment 3 pièces, confort. (330 fr.). Tél. 24 27 53.

SERRIÈRES, rez-de-chaussée, grande chambre,
cuisine avec cuisinière électrique, bains, chauffée,
eau chaude, machine à laver le linge, 250 fr. plus
charges. Tél. (038) 25 61 35.

APPARTEMENT 5 pièces, tout confort, 2 balcons,
vue magnifique, libre dès le 1" novembre 1975,
loyer : 777 fr„ charges comprises. A. Roux.
Castel 31. 2024 Saint-Aubin.

STUDIO MEUBLÉ avec cuisine et salle de bains.
Tél. (038) 24 38 60.

APPARTEMENT 3 pièces, au centre, possibilité de
reprendre la conciergerie. Tél. 24 67 46.

CHAMBRE INDÉPENDANTE, meublée, cuisinette.
toilettes, à demoiselle, 170 fr. Tél. 25 29 94.

3 Vi PIÈCES, studios et garages. Tél. 31 6401,
après-midi.

STUDIO MEUBLÉ, jusqu'au 24 décembre 1975,
loyer 360 fr. Tél. 25 66 15.

GRAND STUDIO meublé, immédiatement ou à
convenir, situation proximité hôpital des Cadol-
les. possibilité pour 2 personnes. Tél. 31 61 86.
dès 18 heures.

3 CHAMBRES + BAIN (Fahys). 300 fr.
Tél. 25 01 81. 

STUDIO MEUBLÉ, chauffé, tout de suite, 220 fr.
Tél. 31 51 07. 

PESEUX, rue des Granges 14. studio , cuisinette
agencée, douche et W.-C. séparés, libre immé-
diatement, 205 fr. chauffage, eau chaude, électri-
cité compris. Tél. 31 61 31.

3 PIÈCES, douche, eau chaude, quartier tranquille,
fin octobre. Tél. 25 29 57.

CHAMBRES MEUBLÉES, indépendantes, à mon-
sieur, loyer: 150 fr. à 180 fr. Tél. 25 66 15.

GRAND STUDIO ensoleillé, cuisine, bains, libre
immédiatement: 275 fr., tout compris. Tél. (038)
42 13 67.

IMMÉDIATEMENT, près université, chambres
indépendantes. Loyer 90 fr.. 120 fr., Bellevaux 2.
Tél. 25 15 90. 

CORTAILLOD, STUDIO MEUBLÉ, cuisinette
agencée, douche. W.-C, dès 204 fr.. charges
comprises. Tél. 42 21 19. heures repas.

AU VAL-DE-RUZ, dans ferme. 5 pièces avec
confort, sur désir, jardin. Tél. 53 24 78.

CHAMBRES INDÉPENDANTES tout confort . Au-
vernier. Tél. 31 22 61.

STUDIO libre tout de suite, vue imprenable, cui-
sine, salle de bains, 354 fr.. charges comprises.
Tél. 25 48 14.

À NEUCHÂTEL. CHAMBRE indépendante,
confort, douches, à monsieur. Tél. 24 70 23.

POUR LE 24 DÉCEMBRE. APPARTEMENT de
3 chambres, sans confort, à l'avenue du T'-Mars .
Téléphoner entre 9 et 11 h au 25 42 10.

APPARTEMENT 3 PIÈCES, très belle situation.
Caille 78, libre 24 novembre. 559 fr., charges et
gaz compris. Tél. 24 45 94.

GARAGE POUR VOITURE situé dans le quartier
Favag-Champrév eyres, à louer tout de suite ou
pour date à convenir. Tél. 24 03 93.

BEL APPARTEMENT à louer pour le 15 octobre ou
le Y" novembre, 5 pièces, tout confort, vaste,
tranquille, situé au centre de Neuchâtel. Loyer
mensuel 605 fr. Tél. 24 03 93.

STUDIO MEUBLÉ, centre, cuisinette, douche, à
employée, pour date à convenir. Tél. 24 32 24.

3' 3 PIÈCES: GRANDES, tout confort, à quelques
minutes de Neuchâtel. Balcon, dépendances, ga-
rage. Situation dominante, très ensoleillés.
Tél. 36 13 45.

LE LANDERON, appartement 3 'A pièces, vue im-
prenable, 547 fr., charges comprises. Tél. 51 33 20
ou 51 38 54.

POUR FIN MARS appartement de 3 à 4 grandes
pièces, si possible avec cheminée et jardin, à
Neuchâtel et environs. Tél. (038) 45 10 41.

DAME cherche studio meublé ou non, région
Neuchâtel - Peseux, loyer maximal: 300fr.
Tél. (038) 33 52 95. 

AU LANDERON. LOCAL environ 25 m-. Tél. (038)
51 31 84. 

MONSIEUR CHERCHE APPARTEMENT 2 ou
3 pièces, ancien ou moderne, Neuchàtel-ouest
préférence, tranquillité, vue, confort, loyer rai-
sonnable, pour 24 novembre. Eventuellement
dans jard in contre entretien. Adresser offres écri-
tes à BJ 5846 au bureau du journal.

CORMONDRÈCHE ou aux environs de la gare de
Corcelles, famille sans enfants cherche appar-
tement de 3 è 4 pièces, avec confort. Adresser of-
fres écrites à FN 5850 au bureau du journal.

EMPLOYÉE BUREAU cherche chambre meublée
indépendante à Neuchâtel - Serrières pour 15 oc-
tobre 1975. Tél. (038) 61 13 15. interne 24, heures
bureau.

JEUNE FILLE cherche studio meublé, bon marché,
région Corcelles. pour fin octobre. Tél. 31 48 76,
demander M"* Penzes.

COUPLE SOLVABLE avec 1 enfant, cherche ap-
partement de 4 pièces, avec confort, garage avec
lumière et jardin, dans maison tranquille ou
ferme, région Bôle, Montmollin, Corcelles. Co-
lombier ou Auvernier. Loyer raisonnable.
Tél. 31 75 54.

n M i mi un "
PAROI MURALE (noyer), utilisée 1 année, valeur
neuve : 2500 fr., cédée à 1500 fr. Tél.41 38 14,
(repas).

COL RENARD ARGENTÉ, superbe peau neuve, et
un naturel. Tél. 31 69 13.

UN RÉPONDEUR AUTOMATIQUE DE TÉLÉ-
PHONE, enregistrement des communications
possible, bon marché. Tél. (038) 51 36 33.

CUISINIÈRE A GAZ ou butagaz, 3 feux. 1 four;
1 cuisinière électrique 2 plaques et four.
Tél. 41 23 51, de 11 à 15 heures.

COLLIE. mâle, 1 année. Tél. 41 23 45.

CAUSE IMPRÉVUE: 1 frigo-congélateur, 600 fr.;
1 cuisinière électrique, 4 plaques, couvercle, four
autonettoyant, 500 fr. ; ou en bloc : 1000 fr. Le tout
encore en magasin. Tél. (038) 24 04 24, heures de
bureau.

VAISSELIER avec bar incorporé, table mosaïque
et table roulante ; prix à discuter. Tél. 42 29 95,
aux heures des repas.

DEUX MAGNIFIQUES SOFAS à haut «dossier
oreille» velours côtelé brun, deux places et trois
places, modèle suédois 1974, cause double em-
ploi, Fr. 1900.— (neuf Fr. 5050.—). Tél. 25 36 40.

TRENCH-COAT LODEN et fourrure. 10 ans. brun.
Manteau-reporter finlandais, doublure fourrure,
6 ans. Etat impeccable. Tél. 25 36 40.

UT ENFANT; frigo 150 litres, bas prix.
Tél. 24 10 90. 

ROBES, JUPES, PULLOVERS, etc., dame taille
40-42. Fr. 45.— le tout. Tél. 25 36 40.

HABITS FILLETTE jusqu'à 3 ans, état neuf. Très
intéressant Tél. 24 07 49.

POUSSE-POUSSE, capote et tablier en très bon
état, bas prix. Tél. 31 58 35.

MANTEAU OCELOT, long, taille 40, 2100 fr.
Tél. 33 36 05. 

BLOCS-EVIER INOX avec armoire, boiter et robi-
netterie, à enlever sur place. Renseignements :
tél. 21 11 41, interne 258, ou 25 66 86. interne 17.

POUR CAUSE DOUBLE EMPLOI, frigo gaz-électri-
cité, cédé 250 fr. Tél. 42 10 29. dès 18 heures.

ACCORDEON HOHNER (Riviera II), 72 touches,
96 basses. Tél. 33 53 83.

VETEMENTS DE GROSSESSE taille 40-42. envoi
au choix. Tél. 42 33 32.

VOILIER À CABINE. 5 m 80. modèle 1971. très bon
état Fr. 9000.—. Tél. bureau 24 33 03, privé
25 99 50.

POUSSETTE TRANSFORMABLE. 45fr.; pupitre
écolier 25 fr. Tél. 41 36 44.

BUREAU MINISTRE, table à rallonge, table basse,
lit 2 places. Téléphoner le soir au 25 60 50.

AMPLIFICATEUR pour guitare impact 100 W. +
guitare solo Aria, état neuf ; prix à discuter.
Tél. (038) 42 32 36 (12 h à 13 h).

PIANO, bas prix. Tél. 24 64 88, dès 19 heures.

MACHINE A CALCULER électrique Précisa, état de
neuf. 280 fr. Tél. 24 03 93.

GOUVERNANTE pour monsieur âgé. habitant
villa haut de Neuchâtel, congé tous les week-ends
Tél. (038) 42 13 05.

FEMME DE MÉNAGE. 2 heures par semaine, jeudi
ou vendredi matin, à 5 minutes place Purv
Tél. 25 63 58.

JECHERCHE MANŒUVRE capable pour quel ques
jours. Tél. 53 18 05.

VÉLOMOTEUR deux vitesses, moteur Sachs ou
Puch. Tél. (038) 33 38 72.

COMMODE À LANGER ou commode simple,
hauteur 90 cm. bas prix. Tél. 46 21 73.

RADIO-GRAMO DE TABLE Loewe-Opta. Saba.
Normende. Philips, etc., année 1960. Je paie bon
prix. Tél. 53 34 68.

VÉLO ENFANT 8 à 10 ans, bon état. Tél. 24 01 02.

POUPÉES, JOUETS, même miniatures, avant
1930, pour créer musée. Tél. (039) 23 86 07.

MEUBLES POUR CLASSEURS suspendus et ma-
chines à écrire électriques. Téléphoner le soir au
31 66 44.

PATINS GARÇON. N° 35-36. Tél. 33 16 51.

JEUNE CHAT blanc, affectueux , à donner contre
bons soins. Tél. 42 19 34.

A DONNER CHATTE tricoline de 2 ans.
Tél. 33 36 05.

FONDATION POUR LA VIE1LLESSE Pro-Senectute
vous accueillera à la Fête des vendanges, rue du
Concert : cornets à la crème, café, thé.

Pour faire publier une • Petite annonce >,
il suffit de remettre un texte clair
et t rès lisible à notre réception,
4, rue Saint-Maurice, 2000 Neuchâtel.



RADIO
RADIO ROMANDE 1 ET TÉLÉDIFFUSION

Informations toutes les heures, de 6 h à 23 h,
puis à 23.55.6 h, le journal du matin et à 6 h. 7 h et
8 h, éditions principales. 7.30, billet d'actualité.
8.05, revue de la presse romande. 8.30, la puce à
l'oreille. 12 h, le journal de midi. 12.15, les uns,
les autres. 12.30. édition principale. 13.00. le
rendez-vous de l'humour et de l'humeur. 13.10,
magazine d'actualité. 14.05, des ronds dans
l'eau.

16.15, Ote-toi de là, Attila (19). 17.05, en ques-
tions. 18 h, le journal du soir. 18.20. édition ré-
gionale. 18.40, informations sportives. 18.50,
revue de la presse suisse alémanique. 19 h, édi-
tion nationale et internationale. 19.30, paroles.
20.05, contact. 22.05. baisse un peu l'abat-jour.
24 h, hymne national.

RADIO ROMANDE 2 . --.-
7 h. Suisse-musique. 9 h, informations. 9.05, à

votre service. 10 h, de vive voix. 10.15, radiosco-
laire : à vos stylos. 10.45, université radiophoni-
que internationale : les oubliés du troisième âge.
11 h, Suisse-musique avec le Groupe instru-
mental romand. 11.30, interprètes romands.
12 h, midi-musique. 14 h, informations. 14.05,
rêves et voyages. 16 h, rencontres. 16.30,
Suisse-musique. 17.30, redilemele. 18 h, infor-
mations. 18.05, rhythm'n pop. 18.30, jazz-live.
19 h, per i lavoratori italiani in Svizzera. 19.30,
novitads. 19.40, jazz en réédition. 20 h, informa-
tions. 20.05, scènes musicales. 20.30, l'œil
écoute : retour aux sources. 22.30, les raisons de
la folie. 23 h, informations. 23.05, hymne natio-
nal. . ,

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
Informations à 6 h. 7 h, 8 h. 9 h, 11 h, 12.30,

14 h, 16 h, 18 h, 20 h, 22 h, 23 h. 6.05, espresso.
9.05, dixieland. 10 h, nouvelles de l'étranger.
11.05, musique populaire de Nouvelle-Zélande.
12 h, musique à midi. 12.15, félicitations. 12.40,
rendez-vous de midi. 14.05, magazine féminin.
14.45, pages d'Elgar. 15 h, musique populaire.

16.05. théâtre. 17 h, onde légère. 18.20, chant
choral. 18.45, sport. 19 h, actualités. 19.40, partis
politiques. 20.05, consultation, médecine: l'arté-
riosclérose. 22.15, discorama. 23.05-24 h, tubes
d'hier, succès d'aujourd'hui.

MOTS CROISES

HORIZONTALEMENT
1. Primulacée à fleurs violettes. 2. Article. - Ce

qui brille d'un faux éclat. 3. S'oppose à la force. -
Pronom. - Carte. 4. Beauté rare. - Pour son
amour , on renonce au profit. 5. Rivière de France.
— On peut en faire beaucoup pour pas grand-
chose. 6. Qui ne monte ni ne descend. - Interjec-
tion. 7. Possessif. - Celui de Banquo apparaît
dans Macbeth. 8. Légumineuse. - On y rattrape
un oubli.- Frère de Cham. 9. Changement dans le
siège d'une maladie. 10. Bateau spécial.

VERTICALEMENT
1. Il en faut à l'cedipe. 2. Nom de deux constella-

tions.-Prémunit. 3. Personne. -Celui de Glauber
a des vertus thérapeutiques. 4. Note. - On peut
s'y laisser prendre. - Symbole. 5. Son port n'est
pas toujours libre. - Charmes. 6. S'inscrit en faux.
- Outrage. 7. Deux ôtés de sept. - Sa noix donne
un masticatoire. -Caché. 8. Physicien et prestidi-
gitateurfrançais. - Le dernier périt en 1918. 9. Va-
ches. 10. Pronom. - Sujets à variations.

Solution du N° 333
HORIZONTALEMENT: 1. Mortadelle. 2. Abou-

ler. - In. 3. Ris. - II. - Sec. 4. Ergoteur. 5. An. -
Ante. - Si. 6. Génie.- Urée. 7. Esus. - Eté. 8. Ta.-
Adonis. 9. Logements. 10. Arétin. - Eon.

VERTICALEMENT: 1. Mariage. - La. 2. Obi. -
Nestor. 3. Rose. - Nuage. 4. Tu. - Rais. - Et. 5. Ali-
gné. - Ami. 6. Délot - Eden. 7. Er. - Teuton. 8. Se.
- Rente. 9. Lieuse. - Iso. 10. Encriers.

HOROSCOPE
NAISSANCES: Les enfants de ce jour
seront des indépendants, des originaux et
parfois bohèmes.

BÉLIER 121-3 au 19-4)
Santé: Votre foie est un peu malade, mé-
nagez-le. Amour: Ne jouez pas avec les
sentiments de l'être aimé. Affaires : Ne
portez pas de jugement rapide.

TAUREAU (20-4 au 20-51
Santé: N'abusez pas de somnifères, pre-
nez plutôt une tisane. Amour: Ne vous re-
pliez pas sur vous-même et ne vous en-
fermez pas. Affaires : On vous fera plu-
sieurs propositions.

GÉMEAUX (21-5 au 21-6)
Santé : Soyez plus sobre, remplacez le vin
par de l'eau. Amour: Votre jalousie injus-
tifiée exaspère l'être aimé. Affaires: Si
vous avez un choix à faire n'agissez pas à la
hâte.

CANCER (22-6 au 22-7)
Santé : Supprimez définitivement le pain et
les féculents. Amour: Excellente journée
pour les projets sentimentaux. Affaires :
Montrez-vous moins susceptible.

LION (23-7 au 23-8)
Santé : Ne vous fatiguez pas trop en ce
moment. Amour: Soyez attentionné et dé-
licat envers l'être aimé. Affaires: Ne jetez
pas l'argent par les fenêtres.

VIERGE (24-8 au 23-9)
Santé: Les troubles passagers ne doivent
pas être négligés. Amour: Vous n'obtien-

drez jamais rien par la brusquerie. Affai-
res : Ecoutez attentivement ce qui se dit.

BALANCE (24-9 au 23- 10)
Santé: Votre cuir chevelu est en mauvais
état. Amour: Ne participez pas aux dis-
cussions. Affaires : Soyez prudent dans
vos décisions.

SCORPION (24-10 au 22- 11)
Santé : Maux de tête à redouter. Amour:
Vous demandez beaucoup trop. Affaires :
Gardez-vous de porter un jugement.

SAGITTAIRE (23- 11 au 21-12)
Santé: Vous avez besoin de beaucoup de
calme. Amour: Fiez-vous plus à votre rai-
sonnement. Affaires : Vos efforts seront
couronnés de succès.

CAPRICORNE (22- 12 au 19- 1)
Santé : N'abusez pas ainsi de cafés.
Amour: Ne faites pas trop voir votre
contrariété. Affaires : Vous vous trouverez
dans une situation embarrassante.

VERSEAU (20- 1 au 18-2)
Santé : Vous êtes très mal assis, corrigez
votre tenue. Amour: Efforcez-vous de
vaincre votre timidité. Affaires: Soyez par-
ticulièrement prudent aujourd'hui en af-
faires.

POISSONS (19-2 au 20-3)
Santé : Suivez les prescriptions de votre
médecin. Amour: Efforcez-vous de de-
meurer en dehors des conflits. Affaires :
N'accordez pas systématiquement votre
confiance.

1 CARNET DU JOUR]
NEUCHÂTEL

Université, auditoire C 47 : Méditation transcen-
dantale.

EXPOSITIONS. - Musée d'art et d'histoire : Cé-
ramiques suisses. Collections privées neuchâ-
teloises : peintres figuratifs français du
XXe siècle ; collection H. et K. Liechti ; Prix Ba-
chelin (Section histoire).

Galerie des Amis des arts : Walter et Yves Mafli,
peintures.

Musée d'ethnographie : Amazonie.
Musée cantonal d'archéologie.
Musée d'histoire naturelle.
Centre culturel : Maria de Bonis, peintures.
Centre d'artisanat : Découpages en papier,

d'Annelore Fâssler.
Galerie Média : Claude Loewer, peintures et ta-

pisseries.
Galerie Contact : Christine Andres, peintures, cé-

ramiques.

TOURISME. - Bureau officiel de renseigne-
ments : place Numa-Droz 1, tél. 25 42 42.

CINÉMAS. - Palace : 15 h et 20 h 30, Un justicier
;darçs la ville. 18 ans. 2">° semaine, s . .

Arcades: 15 h et 20 h 30, La grande course au-
. tour du'monde. Enfants adjriis..  ̂ ^Rex : ' lô rTâT 2trh 45, Opération lady Marlène.

12 ans. 2m° semaine.
Studio : 15 h et 21 h, Emmanuelle. 18 ans.

6 m* semaine.
Bio: 16 h. Pratiques sexuelles parfaites. 20 ans.

18 h 15 et 20, h 45, 8 Vide Fellini. 16 ans.
Apollo: ' 15 h et 20 h 30, Rollerball. 16ans.

2m° semaine. 17 h 45, Lacombe Lucien. 16 ans.

DANSE ET ATTRACTIONS (jusqu'à 4 h)
L'ABC, La Rotonde, L'Escale.

DANCINGS (jusqu'à 2 h)
Le Corsaire, Milord, Big Ben bar, Red club,
Bavaria , Bar du Dauphin, Bar du Vieux Vapeur.

Urgences : La main tendue, tél. (032) 25 45 55.

Pharmacie d'office : Pharmacie des Beaux-Arts
(Favez). La période de service commence à 8 h.
La pharmacie de service est ouverte jusqu'à
22 h. De 22 h à 8 h le poste de police (25 10 17)
indique le pharmacien à disposition en cas
d'urgence.

DESTINS HORS SÉRIE
PAROLES IMPRUDENTES

Le jeune homme se penche pour ramasser le papier tombé à
terre. Il l'ouvre sur ses genoux avec mille précautions afin de
n'être surpris ni par ses voisins de table, ni surtout par la sévère
Mm* Dubeld qui, du haut de son estrade, veille à ce que ses pen-
sionnaires ne manquent de rien. Pas un seul de leurs gestes ne
lui échappe. Aussi est-ce d'un coup d'oeil rapide que Sutter dé-
chiffre ces quelques lignes : « Je vous attends ce soir à minuit
dans ma chambre. Venez. Je vous aime. Annette.»

Bien entendu, Jean-Auguste est ponctuel au rendez-vous ce
soir-là... et tous les soirs suivants. Car la farouche Annette, qui
jusqu'alors a repoussé les hommages de tous les hommes,
cède dès leur première rencontre aux tendres caresses de Sut-
ter. Dès lors, chaque nuit, le jeune homme se glisse sans bruit
hors de sa chambre. Après avoir jeté un regard inquiet vers la
porte derrière laquelle sommeille Mm* Dubeld, il se faufile
prestement dans la chambre d'Annette qu'il ne quitte qu'aux
premières lueurs de l'aube.

RÉSUMÉ: Un soir, en se mettant à table, Jean-Auguste Sutter
trouve un billet caché dans sa serviette.

Mme Dubeld ne manque pas de remarquer l'intérêt que sa fille
porte à leur jeune pensionnaire et elle s'en inquiète. Elle se
tourmenterait bien davantage, si elle était au courant de leurs
rendez-vous nocturnes ! « Ma fille, je n'aime pas te voir tourner
autour de ce garçon, lui déclare-t-elle sévèrement. C'est un sé-
ducteur et un beau parleur qui n'en veut qu'à ta dot. Après avoir
refusé les plus beaux partis de la région, tu ne vas tout de même
pas famouracher d'un commis épicier!»

A ces remontrances, Annette oppose une obstination qui est
celle de toutes les filles amoureuses : « Qu'importe sa situation
puisque je l'aime et que j'aurai assez d'argent pour nous faire
vivre?»-«Je neveux pas d'un gendre qui vive à mes crochets
et à ceux de ma fille. Jamais tu n'épouseras ce garçon, tu m'en-
tends... jamais!» Paroles imprudentes! Peu de mois s'écoule-
ront avant que Mmo Dubeld fasse des pieds et des mains pour
activer les formalités de mariage !

Demain : Mariage in extremis..

''NOTRË FTÔTITETON *'
L'ESCALE DU BONHEUR

par Jean-S. Macleod
Adapté de l'anglais
par René d'Aguy

5 ÉDITIONS FLAMMARION

Ainsi , il l'avait remarquée ; il avait même observé attenti-
vement son visage. Elle s'était trompée en supposant qu 'il ne
prêterait aucun intérêt à une simple infirmière. Mais, pensa-t-
elle, peut-être n'est-ce qu 'habitude, entraînement profession-
nel à tout regarder , à tout noter. Cela , sans doute , ne signifiait
rien de personnel. Elle soupira , mélancolique:
- Vous avez raison , je pars le cœur attristé. C'est mon der-

nier voyage. Je ne faisais que remplacer ma sœur pendant sa
convalescence.
- Je comprends... et je sens que vous aimez la mer. Vous

sembliez , à l'instant , scruter l'horizon comme si vous espériez
apercevoir le vaisseau fantôme s'efforçant une fois de plus de
doubler le cap. Les marins s'attendent encore à le croiser dans
ces parages , mais je crois que le vieux Vanderdecken s'est lassé
de poursuivre l'impossible amour. Il a certainement aban-
donné la lutte. Il lui aura tout de même fallu quelques siècles
pour comprendre que, tout comme la mer , la femme est une
cruelle maîtresse!

Surprise par le ton désabusé, Moïra leva les yeux et lança :
- Naturellement , vous méprisez les femmes !
- Les femmes ? Non , pas toutes . Par exemple, j'ai assez

vécu dans les salles d'hôpital pour savoir que certaines sont in-
telligentes, dévouées, capables et utiles. Mais tant d'autres
sont coquettes, légères et frivoles !

Moïra haussa les épaules d'un geste de colère et, tournant la
tête vers le large, répondit sèchement :
- Dévouées... capables... utiles ! Vous épargnez notre sexe

à cause de celles de nous qui se sacrifient. Mais croyez-vous
vraiment que ce soit notre seul désir , d'être... utiles? ...

Sa main , agitant la pipe qui laissait monter une pâle fumée
aussitôt emportée par le vent , parut balayer l'objection. Il re-
prit calmement en se tournant vers la jeune fille:
- Je n'ai pas l'intention de parler philosophie... Qui nierait

qu'il y a beaucoup d'égoïsme en nous , et que l'utilité soit le
plus souvent le critère de nos actions ? Pour moi , je ne m'en ca-
che pas, j'ai l'intention, justement , de vous demander un ser-
vice... un service d'ordre professionnel , évidemment.

Surprise, Moïra fit face au docteur et leva vers lui des yeux
brillants :
- Un service ? Mais naturellement , vous pouvez compter

sur moi. Est-ce pour votre frère? Je serai trop heureuse de l' ai-
der, si vous pensez que je puisse lui être utile.
- Je le crois. Philip est venu en Afrique pour mettre sur pied

une affaire de transports aériens. U est fou d'aviation. J'espé-
rais le garder en Angleterre... Quelque chose est arrivé , qui l'a
décidé à partir. Il voulait recommencer sa vie et se débarrasser
du passé. Mais le destin n'y consentait pas, sans doute, Et il va
rentrer, infirme peut-être pour le reste de ses jours .

Grant , c'était évident, ne faisait qu 'à regret cette demi-
confession, et il n'en dirait pas plus que ce qui serait indispen-
sable. Moïra ne l'interrogea pas. Elle attendit qu 'il s'expliquât
sur ce qu 'il désirait obtenir d'elle. Après un moment , sa voix ,
moins brève , reprit :
- J'ai jugé préférable de vous dire cela avant que vous 1 ap-

preniez par quelqu 'un d'autre. Une affaire privée le reste bien
rarement , surtout à bord d'un bateau. Jusqu 'à ce que nous
soyons en Angleterre, mon frère aura besoin de calme et de
repos. Il devra passer des heures sur le pont , pour profiter de
l'air marin et du soleil. Mais il me sera difficile de le convaincre

de rester exposé à la curiosité, et surtout à la pitié des voya-
geurs. Il est très sensible à son état et tellement révolté qu 'il ne
supporterait pas d'être plaint. Le commissaire m'a offert un
coin tranquille , tout à l'avant , au-delà des rambardes, et je
pense qu 'on peut espérer des passagers assez de courtoisie
pour qu 'ils n 'aillent pas rôder par-là. Mais , dans le cas où cer-
tains ne le comprendraient pas d' eux-mêmes, Phili p aura be-
soin... excusez le terme, mais c'est exactement l'idée que je me
fais du rôle... d'un chien de garde compétent!
- Et c'est à moi que vous entendez confier cette tâche? de-

manda Moïra en souriant. Je n'ai pas peur des mots et si mon
uniforme ne suffi t pas à éloigner les curieux, je me sens fort ca-
pable de les écarter par d'autres moyens...
- Merci... Je pense d'ailleurs que vous pourrez faire davan-

tage. Vous êtes calme et vous inspirez la confiance... La
confiance ! C'est justement ce qu 'il faut à Phili p. Hélas ! Je n 'ai
pas entièrement la sienne, en dehors du domaine médical.

Grant se tut , et Moïra ne tenta pas de lui arracher d'autres
confidences. Elle se born a à affirmer:
- Je suis à votre disposition , et je ferai de mon mieux.
Il la remercia d'une voix presque chaleureuse, puis s'en fut

de son pas rapide qui semblait déjà parfaitement adapté aux
mouvements du bateau.

En ce premier jour de navi gation , G regory Paston n 'avait
presque rien à faire. Occupés à s'installer , à faire connaissance
avec leurs voisins et à exp lorer les diverses parties du bâti-
ment , les passagers ne trouvent pas le loisir de consulter un
docteur. Il savait pouvoir se reposer sur la longue expérience
des stewardesses pour soigner les inévitables cas de mal de
mer contre lesquels , de toute façon , sa médecine restait à peu
près impuissante.

Errant sur le pont-promenade, il cherchait une occasion de
passer agréablement quelques heures. La silhouette élancée
d'une belle fille aux cheveux blond cendré, et qui , fort peu re-
couverte d'un maillot de bains orange agitait ses longues jam-
bes bronzées sur le bord de la piscine , l'attira bientôt. Mais
comme il s'approchait d'un air nonchalant , il passa à portée
d'une dame qui se reposait dans un grand fauteuil. M re Oliver
Chiltern l'interpella et , désignant un siège à côté d'elle , lui
lança :
- Hello, docteur, venez vers moi un instant... Regardez

donc Audrey faire le veau marin dans le bassin... Elle a pour-
tant dix-sept ans déjà et ces jeux ne sont plus de son âge... Je
n'arrive pas à lui faire comprendre qu'elle devrait s'approcher
un peu des jeunes gens, au lieu de rester sans cesse dans mes
jupes...

Paston fit de la main un geste indiffé rent. Lui , en tout cas, ne
s'intéresserait pas à cette gamine , même si elle suivait les
conseils maternels. La grande blonde ferait mieux son af-
faire... Malheureusement , un jeune homme en short s'appro-
chait d'elle et la regardait d'un air de propriétaire... «Allons ,
pensa-t-il , je ne vais pas entrer en compétition par une telle
chaleur ; autant écouter cette vieille pie; j'apprendrai peut-
être quelque chose (^'intéressant. »

Il se laissa donc tomber dans le fauteuil ; on ne lui demande-
rait certes pas d'effort ; il n'aurait qu 'à ouvrir les oreilles.
- Croiriez-vous , docteur , que je n'ai pas pu dire un mot à

mon vieil ami Bruce-Melmore ? On ne le voit pas à la salle à
manger ; j'espère ua 'il ne restera pas dans sa cabine durant tout
le voyage. J'espère surtout qu 'il n 'y enfermera pas son pauvre
frère ; ce serait trop triste pour Phili p, qui doit déjà supporter
tant de choses. Pensez donc : il perd sa fiancée ; pour se conso-
ler , il vole jusqu 'au bout de l'Afrique... et il n 'a même pas le
temps de commencer à s'installer que son avion percute une
montagne... Le destin s'acharn e contre lui !

(A suivre)

Un menu
Sardines à l'huile
Gratin de bœuf
Salade
LE PLAT DU JOUR :

Gratin de bœuf
C'est une excellente utilisation d'un reste
de bœuf cuit en pot-au-feu : 500 g de bœuf
cuit, 15 g de beurre, 20 g de farine, deux
verres de bouillon, 3/4 de verre de vin
blanc, 15 g de gruyère râpé, 25 g de beurre,
sel, poivre, muscade. Par personne:
450 calories, 35 g de protéines, 230 mg de
calcium. Couper le bœuf en tranches de
1 cm d'épaisseur. Faire chauffer 20 g de
beurre dans une casserole, y faire revenir
la farine et verser peu à peu le bouillon et le
vin blanc sans cesser de mélanger. Saler,
poivrer , ajoutez un peu de muscade. Met-
tre une couche de cette sauce dans le fond
d'un plat à gratin beurré, saupoudrer avec
la moitié du fromage râpé, et disposer les
tranches de viande cuite. Napper avec le
restant de la sauce, verser le reste du
gruyère, parsemer de lamelles de beurre,
passer à four très chaud 10 min et servir
vite.

Votre beauté
Un petit truc bien innocent :
Si votre peau est désespérément grise, ou
jaunâtre, prenez dans le creux d'une main '

*ÛTj.xieu,, de votre crème-fond.de.téint hatypj
'tuétlé'et ajoutez-y gros comme une pointe

d'épingle de votre rouge-crème. Mélangez
bien ; appliquez sur le visage en touches
légères. Mettez le rouge à joues, et essuyez
avant de poudrer. Ce petit truc joue admi-
rablement le rôle d'une vive et juvénile
circulation du sang sous l'épiderme. Vous
me bénirez de vous l'avoir indiqué. '

Conseils pratiques
L'aspirateur est-il nuisible pour l'entretien
d'un tapis de valeur?
L'aspirateur est parfait pour l'emploi quo-
tidien ; n'usez surtout pas des brosses du-
res qui complètent la tête du balai I Elles
provoqueraient une usure excessive. Pas
de séance de secouage par la fenêtre ! leur
nocivité n'est pas à démontrer. En effet,
tout le poids du tapis repose sur les quel-
ques fils de la trame que vous tenez entre
vos mains, les secousses plus ou moins
violentes « fatiguent » également les fils. Le
« battage» sur un fil est également à éviter
ou, plus exactement, à doser. Pas de
grands chocs vigoureux, mais plutôt des
secousses rapides et pas plus de deux fois
par an. Les « batteurs » mécaniques munis
de brosses cylindriques ne sont pas da-
vantage recommandés.

Diététique
Le poireau est un désintoxicant : 100 g =
30 calories.
Le poireau est un légume peu nourrissant
mais, très., saj .n. Riche er» vitamine C (ajpti-

r.scorbutique); il convient, parfaitement'[à?
v^pusjgeMjt.i.qui désjipnt.un, régime légtny?

désintoxicant et diurétique.

POUR VOUS MADAME

DE TOUT POUR FAIRE UN MONDE
Les Acadiens, la Louisiane
et Napoléon

Vous avez certainement entendu à la
radio « Tous les Acadiens, toutes les
Aca diennnes » sont aujourd 'hui «Amé-
ricains» par «la faute à Napoléon» ...

Qui sont-ils au juste, ces Acadiens ?
Vous en chercheriez en vain l 'histoire
dans la plupart des grands dictionnaires,
qui ne consaci 'ent à l'Acadie que quel-
ques lignes succinctes. Nous allons es-
sayer de satisfaire votre curiosité, le sujet
en vaut la peine.

A partir de 1605, des Français venus
d'Aunis , de Saintonge, . du Poitou,
commencent à s'installer sur la rive de la
baie de Fond y qui sépare la Nouvelle-
Ecosse du Nouveau-Brunswick actuels, à
l'extrémité sud-est du Canada. On ap-
pelle cette terre l 'Acadie du mot indien
« alagatie » qui signifie campement, ou le
terme « quodd y »  lieu fertile , dans le
dialecte d'une autre tribu. Avecpeut-être
un rappel inconscient de l'antique Arca-
die, comme écrira d'ailleurs, fautivement
Champlain.

En 1710, après de multiples luttes de
voisinage, les Ang lais s 'emparent de la
capitale, Port-Royal , qu 'ils rebaptisettt
Annapolis. Leur conquête est consacrée
trois ans p lus tard par le Traité d'Utrecht.
Les Aca diens , premiers Canadiens à
tomber sous la domination britannique ,
continuent cependant à être à peu près

tranquilles jusqu 'au jour où la guerre du
Canada, un moment interrompue, re-
commence. Elle va leur réserver de ter-
ribles épreuves.

En 1755, les Anglais accusant les
Acadiens d'avoir aidé la garnison de Fort
Beauséjour - ce qui était probablement
exact - décident ni p lus ni moins de
confisquer tous leurs biens et de les ...
déporter en masse! Ce que les Acadiens
nommeront , dans leur parler du terroir,
le « Grand Dérangement ».

Un euphémisme aimable... En sep-
tembre 1755, on réunit hommes et jeunes
gens dans les églises pour leur signifier la
«sentence» . Puis les villages sont brûlés
et on embarque les malheureux, manu
militari, à destination des colonies an-
glaises de Pennsylvanie ou de Virgi-
nie-Occidentale. Les familles sont bru-
talement séparées.

Si beaucoup d'Acadiens s 'étaient en-
fuis dans les bois avec femmes et enfants ,
où bon nombre mourront de faim et de
froid , si d'autres réussirent à atteindre les
postes fra nçais proches, 7000 furent ainsi
transplantés. La p lupart reviendront en
1758 au pays natal, après une «Longue
Marche» de plus de 1000 kilomètres.
Leurs descendants sont aujourd'hui
100.000 en Nouvelle-Ecosse, 50.000 au
Nouveau-Brunswick. Ceux-là sont évi-
demmen t Canadiens. Canadiens fran-
çais dans des provinces de langue et de
culture britanniques.

Service d'urgence des pharmacies : région Bou-
dry - la Côte, M™ S. Marx, Cortaillod,
tél. 42 16 44.

AUVERNIER
Galerie Numaga I : J.-F. Liègme, huiles, goua-

ches, gravures.
Galerie Numaga II: Yvan Moscatelli , huiles ré-

centes. Mazliah, huiles, gouaches, gravures.

COLOMBIER
Cinéma Lux: 20 h 15, L'homme-orchestre

(12 ans).
HAUTERIVE

Galerie 2016: Hai'm Kern, peintures, collages,
dessins, estampes.

LE LANDERON
Galerie Eric Schneider : Franz Anatol Wyss, des-

sins et gravures.
PESEUX

Cinéma de la Côte : 20 h 30, Oscar.

SUISSE ROMANDE
18.00 (C) Téléjournal
18.05 (C) TV-Jeunesse
18.30 (C) Courrier romand
18.50 (C) Aglaé et Sidonie
18.55 (C) Le chirurgien de St-Chad
19.15 (C) Un jour, une heure
19.40 (C) Téléjournal
20.00 (C) Un jour, une heure
20.20 (C) Temps présent
21.20 (C) Les peupliers

de la Prétentaine
22.15 (C) A témoin Vivre, pas survivre
22.30 (C) Téléjournal

SUISSE ALEMANIQUE
15.00 (C) Da Capo
17.00 (C) L'heure des enfants
17.30 Sur les traces des sauriens
18.10 TV culturelle
18.40 (C) Fin de journée
18.50 (C) Téléjournal
18.55 (C) Point de vue régional
19.05 (C) Calendrier sportif
19.35 (C) Reportage
20.00 (C) Téléjournal
20.15 Ici Berne
20.25 (C) Hommes - Technique -

Science
21.10 (C) L'heure de vérité
22.05 (C) Téléjournal
22.20 Ou parlement

FRANCE I
12.15 Réponse à tout
12.30 Midi première
13.00 I T 1 journal
13.35 Magazine régional
17.45 TV scolaire
18.15 A la bonne heure
18.45 Pour petits et grands
19.20 Actualités régionales
19.40 Minutes pour les femmes
19.45 Les compagnons d'Eleusis
20.00 I T 1 journal
20.35 Les Mohicans de Paris
21.25 Profil
22.25 Allons au cinéma

I T1 dernière

FRANCE II
14.30 (C) Aujourd'hui Madame
15.30 (C) L'homme de fer

16.20 (C) L'après-midi à Antenne 2
17.30 (C) Fenêtre sur...
18.00 (C) Actualités d'hier
18.30 (C) Flash journal
18.45 (C) Palmarès des enfants
18.55 (C) Chiffres et lettres
19.20 (C) Actualités régionales
19.45 (C) Y'a un truc
20.00 (C) Antenne 2 journal
20.20 (C) Astralement vôtre
20.30 (C) Messieurs les jurés
22.30 (C) Vous avez dit... bizarre
23.35 (C) Antenne 2 dernière

FRANCE III
12.30 (C) Relais de T F 1
19.00 (C) Pour les jeunes
19.20 (C) Actualités régionales
19.40 (C) Tribune libre
19.55 (C) F R 3 informations
20.00 (C) Altitude 10.000
20.30 (C) La vie privée

(C) F R 3 dernière

SVIZZERA ITALIANA
8.40 (C) Telescuola

10.20 (C) Telescuola
18.00 (C) Per i ragazzi
18.55 (C) Hablamos espanol
19.30 (C) Telegiornale
19.45 Qui Berna
20.15 (C) Don Juan
20.45 (C) Telegiornale
21.00 (C) Reporter
22.00 Treni strettamente sorvegliati
23.25 (C) Telegiornale

ALLEMAGNE I
16.15, téléjournal. 16.20, égalité ou

apparence seulement. 17.05, le moi-
neau de la place Wallraf. 17.30, images
d'aujourd'hui. 17.55, téléjournal. 18 h,¦ programmes régionaux. 20 h, télé-
journal, météo. 20.15, plusminus. 21 h,
la patrouille de l'espace. 22 h, maga-
zine culturel. 22.45, téléjournal, météo.

ALLEMAGNE II
16.30, l'école des parents. 17 h, télé-

journal. 17.10, Wickie. 17.40, plaque
tournante. 18.20, 24 heures à Berlin.
19 h, téléjournal. 19.30, hommage à
Grete Weiser. 20.30, magie du cirque.
21 h, téléjournal. 21.15, controverses.
22 h, ciné-club. 23 h, téléjournal.

A LA TV AUJOURD'HUI



' ' - r̂j^̂ ^T*^*^" -¦'̂ ^̂ r
 ̂ Tous les |0urs ^̂f^^̂ ^̂ ^̂ r c vet de chevreui'̂ ^™B̂̂^^^ÉiÉÉi__|fi '- y  ̂ NOUVEAU ^^^

W^^^^JWtW^^W 
Choucroute 

garnie ^WU-mamlffi^SÊËÈÊÊM assiette : 8.50 ^̂^ te f̂ f̂ 

FILETS 

DE 

PERCHES 

^M "'/> Tn éWà j i t d̂ m , .. 7 vf- Ét R  ̂ ¦ 
sur plat : 13 — S_W3_L_L1 • *V^O, la_B___f FR,TS

IW^Él-1-ft 11-1 LÉÉ ¦ ff _¦ lift ff <¦ 
sur assiette 8.— 

_¦ __?_! ¦ l̂ _^ __L Lundi et mardi _¦ |Lj f ] k4\' l<\*i_fl R assiette 7.50 Jj¦
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JACK LEMMON - TONY CURTIS Aw
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NATHALIE WOOD # f̂c
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Wi LA GRANDE COURSE tftf

5̂  ̂ AUTOUR DU MONDE NKlP
avec des milliers de figurants W*»

LE FILM le plus gai, le plus explosif, le plus cocasse, le plus
délirant, le plus drôle, le plus amusant !
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iwi-6me semaine-
Le grand succès de la littérature erotique 

^̂triomphe au cinéma _dtf£-l̂ _̂_L

ffimiftattuelle £3%
II faut voir «Emmanuelle»...

Faveurs suspendues | Version intégrale j Interdit aux moins de 18 ans

1 ¦¦

NOUVELLE ADRESSE

IrWlM
PLACE DES HALLES 8

NEUCHATEL - Tél. 24 2724

VOS OPTICIENS
Manuel LAZARO - Pierre MIÉVILLE

VITRINE No 4:
SÉLECTION DU MOIS

A consulter avant tout achat
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_wPBWb-r Matines : 16 ANS un ctes films les plus importants
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I MARCELLO MASTROIANNI - CLAUDIA CARDINALE - ANOUK AIMÉE 0  ̂
éÊ 

/
¦ / La confession du génial FELLINI. KB H /
/ &% L'œuvre la plus comp lète et la plus f lB  _/l_)
/ _¦¦ profonde du maître. ^_P / ___¦

VENDREDI - SAMEDI EN NOCTURNE à 23 h 15 | ̂ ^̂ ^̂ ^ T^̂ t̂ | 20 ans

a- -57 PRATIQUES SEXUELLES PARFAITES
,u"di (The Perfect Arrangement)
samedi-dimanche 17 h 30 Un « TRIANGLE » qui trouve la solution idéale... ou presque.|:;; | ï SEMAINE Une spectaculaire création de |q?|
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Ssî *̂  18 ans-Parlé français - Ne pas manquer le début du film tg

| 2me SEMAINE g

^MNH â̂ —^ 2me semaine de succès <—
¦gf2|&j| f|| ...un véritable événement :

y 1 CHAQUE JOUR »V*WWlW _rWW r̂ W_^̂ W!!_n_HW_mW
_HlW^

_PW_^W 15 h et 20 h 30 E3-J_l--3Jiiajg^  ̂ '| ^ TTr TTHrTFTî ¥1
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^ | % I _ 1 [ !
LJ strictement suspendues m » ' I » i • l_
M . . . ... . . 1«yy .' .,: , Li l i I k I 11 J l I I 1
b Jeudi 17h45 Une œuvre admirabte de LACOMBE LUCIEN --«e destin tragque

M vendredi 16 ___ Louis MALLE avec Pierre BLAISE ... rinçai » de 1944
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H 2012 Auvernier p
I SPÉCIALITÉS D'AUTOMNE I
H Langoustines grillées, sauce citron ^[
jPî Foie d'oie frais aux raisins chauds 

^£_[ Civet de chevreuil Maison P|
H Noisettes de chevreuil à ta crème |3]
H Selle de chevreuil Saint-Hubert VJ
H Râble de lièvre aux reinettes 

^«E Faisan frais d'Alsace à la crème £#
mu Perdreau aux choux de Chaumont braisés 8̂
¦ Réservation : tél. (038) 31 6231. fy

i

Elna: couture
plus facile.
Elnapress:
repassage plus
rapide.
-elna
Gratuit: prospectus, démonstration et tirage au sort chez:

Mme M.-Th. Pitteloud,
Rue de l'Hôtel-de-Ville 6 - St-Honoré 2
Neuchâtel - Tél. 038-25 58 93
Cours de coupe et de couture, grand choix
d'accessoires de couture, fils patrons Bourda,
collection de tissus - service rapide.

^̂  ̂
Fbg de l'Hôpital 44

_l̂ ti^BW_ 1er étage

**  ̂
Fr. 40L—

4 |J COLOR
|̂#v WflcEmw

^——*|] AUTO-/HOP
P àVmammW %Ua| Rue de l'Ecluse 15
K Ê> .̂ -rïîmW Neuchâtel, Tél.:. 251780

Cours de peinture
rustique décorative

g pour débutants et connaisseurs

£Î Cours de 12 heures en 4 périodes de 3 heures Fr. 48.—
fij du jeudi 16 octobre au lundi 10 novembre en matinée de 14 à 17 h ou
p en soirée de 20 à 23 h.

t£ cours théorique et pratique

*,: Veuillez vous inscrire en indiquant votre soirée ou matinée préférée.
H. Envoyez-nous le talon ci-joint dûment rempli jusqu'au 16 octobre 1975.
¦ Pour tous renseignements, téléphoner au 25 17 80.I ̂ < 
H Nom . 
I Prénom : 

I ; Adresse 

„;--; Soirée désirée . Matinée . 

§ D débutants D connaisseurs

» 1
Comme particulier vous

^ 
recevez de suite un

X r  
I ©ï sans caution
vite et efficace

Banque Procrédit Hl
2001 Neuchâtel \

t Av. Rousseau 5
I Tél. 038 -24 63 63

I J. désira Fr. I

I Nom ......
f I Prénom „. j

I Rus I
ĵ u>c«lltè _ 

„. 
„... 4

DÉMÉNAGEMENT
M. DANUSER. Tél. (038) 331748.

31 5783. Tires 22, 2034 Peseuxv

tRANSPORT OANS TOUTE L'EUROPE

J'ai trouvé
le moyen de faire
exécuter mes
photocopies à ta
minute, sous .mes
yeux, et à un prix
avantageux,
chez Reymond,
rue Saint-Honoré 5,
à Neuchâtel. 

TOUS LES JOURS
Sympathique, seul,
à deux ou plusieurs

la fondue bourguignonne
Fr. 14.— par personne
Service compris

M E N U I S E R I E

DECOPPET et Cie
Evole 69 • Tel 25 12 67

I OUI OU NON?

fl Vous avez dit non à un budget de publicité...
m Avez-vous bien fait?
g Certainement pas !
fi Corrigez sans tarder votre erreur:

| Dites OUI à la publicité.

| La publicité est tout aussi efficace
B en période de récession. 1

i Véhicule moderne, rapide, frappant, le quotidien I

 ̂
reste le support publicitaire numéro un 

d'aujourd'hui. I

I FAN-L'EXPRESS |
1 105.000 lecteurs chaque jour. |

f La bonne \
friture au

PAVILLON
des Falaises

Im 2584 98/

Taxis Réel
Boudevilliers
Tél. (038) 36 n 44

__F '̂̂ ^

- NOUVEAU -
NOUVEAU PROGRAMME

NOUVEL HORAIRE
Séances : vendredi et samedi à 23 h

samedi et dimanche à 17 h 30
UN FILM OSÉ ET TROUBLANT

LE JOURNAL EROTI QUE
D'UN BUCHERON

SI LES FEMMES TE GÊNENT DANS
TON TRAVAIL SUPPRIME TON

TRAVAIL !

Attention!!! Nocturnes
Vendredi et samedi à 23 h

— 18 ans révolus —



L état du blessé est stationnaire
Après I accident militaire de Bulle

Le mur, dont II reste la base, aurait dû s'effondrer à l'Intérieur du chantier,
vers l'arrière-plan de ce document. On distingue le câble qui devait être tiré par
un trax. Au lieu de cela, le mur s'est renversé vers le premier plan où l'on voit les
moellons qui ont écrasé les soldats. (Photo Michel GREMAUD)

De notre correspondant t
Nous avons relaté hier le tragique

accident qui a coûté la vie à deux sol'
dats fribourgeois écrasés lors de l'ef-
fondrement intempestif d'un mur, lors
d'une démolition, mardi après-midi, à
Bulle. MM. Gilbert Frivet, 28 ans, «le
Sorens et Denis Bersicr, 26 ans, de
Cugy (Broyé) seront ensevelis aujour-
d'hui. Quant an blessé, M. Pascal Des-
doux, 21 ans, de Komanens, atteint aux
vertèbres notamment, il est toujours hos-
pitalisé à Riaz. Le juge d'instruction de
la division 1 mène l'enquête sur les cir-
constances du drame. Des Imprudences
ont-elles été commises ? C'est fort pos-
sible, encore que la fatalité puisse bien
sûr être invoquée. En l'absence d'élé-
ments vraiment sûrs, nous ne jouerons

donc pas aux devinettes. Notre photo-
graphie a été prise hier matin, alors
que le chantier était désert. Peu après,
alors que nous prenions un deuxième
document, un groupe d'officiers est ar-
rivé sur les lieux. Un major s'est éton-
né que nous n'ayons pas eu la politesse
de demander la permission de photo-
graphier. Peu de jours auparavant, la
presse était conviée à donner de l'écho
aux exercices du même bataillon de
protection aérienne, à Bulle justement...

(c) Vers 16 h 30 hier, une voiture
descendait de l'Auberson en direction
de Sainte-Croix. Au lieu-dit « Le Rem-
blai », cette dernière s'est déplacée sur
la gauche qui a tamponné un au-
tre véhicule arrivant normalement en
sens inverse. La passagère de la pre-
mière voiture, Mme Balzam, femme du
conducteur, a été transportée à l'hôpi-
tal de Sainte-Croix puis à l'asile des
aveugles de Lausanne, étant sérieuse-
ment blessée aux yeux pour avoir passé
au travers du pare-brise. Souffrant de
blessures à une jambe, son mari, M.
Marcel Balzam a été transporté à l'hô-
pital de Sainte-Croix. Les deux voitu-
res sont pratiquement démolies.

NEUCHÂTEL 30 ,ep' 1'roc'
Banque nationale 560.— d 560.— d
Crédit foncier neuchât. . 570.— d 570. d
La Neuchâteloise an. .. 220.— d 220.— d
Gardy 85.— d  83.— d
Cortaillod 950.— d 950.— d
Cossonay . 1050.— d  1050.— d
Chaux et amants 490.— d 490.— d
Dubied 250.— 240.— d
Dubied bon 180.— d 180.— d
Ornent Portland 2050.— d 2050.—
Interfood port 1900.— d 1900.— d
Interfood nom. 405.— d 400.— d
Navigation N'tal priv. ... 65.— 60.— d
Girard-Perregaux 200.— d 200.— d
Paillard port 200.— d 200.— d
Peillard nom 65.— d  65.— d

LAUSANNE
Banque cent vaudoise . 1085.— d 1075.—
Crédit foncier vaudois .. 760.— 760.—
Ateliers constr. Vevey .. 530.— d  530.— d
Editions Rencontre 300.— d 300.— d
Rinsoi & Ormond 490.— 490.—
La Suisse-Vie aas. 2175.— d 2200.— d
Zvma 950.— 900.— d

GENEVE
Grand-Passage 270.— 275.—
Charmilles port 540.— 540.— d
Physique port 100.— 100.—
Physique nom. 85.— d 85.— d
Astra —.25 0.15
Monte-Ediaon 1.55 d 1.55 d
Olivetti priv 3.40 3.40 d
Fin. Paris Bas 99.— 99.—
Allumattee B 53.— 54.— d
Elektrolux B 79.— 76.—
S.K.F.B 80.50 79.50

BÂLE
Pirelli Internat 155.— 155.— d
Bâloise-Holding 250.— 245.— d
Ciba-Geigy port 1185.— 1165.—
Ciba-Geigy nom. 528.— 520.—
Ciba-Geigy bon 830.— 830.—
Sandoz port 3750.— 3750.—
Sandoz nom. 1505.— 1500.—
Sandoz bon 3000.— 2950.—
Horfmann-LR. cap. .,.. .105000.— 104500.—
Hoffmann-LR. jee 84750.— 84500.—
Hoffmann-L.R. 1/10 8500.— 8500.—

-.uniun
(act. suisses)
Swissair nom. 364.— 360.—
Swiaaairport 376.— 375.—
Union bques suisses ... 2875.— 2855.—
Société bque suisse .... 413.— 412.—
Crédit suites 2580.— 2570.—
Bque hyp.com. port ... 1280.— d 1290.—
Bque hyp. com. nom. ... 1125.— d 1120.—
Bsnquepop. suisse .... 1745.— 1725.—
Bally port 501.— 501.—
Bally nom 415.— d  415.— d
Elaktro Watt 1730.— 1725.— d
Holderbank port 360.— 355.—
Holderbank nom 338.— 332-— d
Juvena port 405.— 420 —
Juvana bon 26.50 26.50
Motor Colombuc 880.— 870.— d
rtalo-Suitse 134.— 133.—
Reass. Zurich port 4150.— 4050.—
Réass. Zurich nom 2115.— 2065.—
Winterthour aas. port. .. 1690.— 1690.—
Winterthour aas. nom. .. 915.— 920.—
Zurich ass. port 9400.— 9400.—
Zurich ass. nom 6175.— 6250.—
Brown Boveri port 1260.— 1255.—
Saurer 760.— 750.— d
Hacher 460.— 465.̂ -
Jelmoli 1020.— 1030.—
Hero 307i— 3100.—
Landis & Gyr —.— 500.— d
Nestlé port 2840.— 2825.—
Nestlé nom. 1430.— 1425.—
Roco port. 2000.— d 2000.—
Alu Suisse port. 870.— 880 —
Alu Suisse nom. 355.— 342 —
Sutzar nom 2100.— 2025.—
Sutzer ban 365.— 360.—
Von Roll 545.— 550.—

| ZURICH 30 sep'- 1er oct
(act. et rang.)
Alcan... 58.— 58.—
Am. Métal Climax 141.— d 136.50

: Am. Tel _.Tel 126.— 125 —
Béatrice Foods 55.— 55.—
Burroughs 238.50 237 —
Canadian Pacific 36.— 35.75
Caterpillar Tractor 181.— 187.— d
Chrysler 28.75 28.50
Coca Cola 199.— 194.50
Control Data 46.— 46.50
Corning Glass Works ... 105.50 102.50
CP.C Int 108.— 106.—
DowChemical 237.— 231.50
Du Pont 301.— 295.—
Eastman Kodak 252.— 248.50
EXXON 243.— 239.—
Ford Motor Co 100.75 99 —
General Electric 121.50 120.50
General Foods 62.75 63.—
General Motors 142.— 137 —
General Tel. & Elec. .... 61.50 60.50
Goodyear 51.25 51.75
Honeywell 79.— 77 —

. I.B.M 521.— 517.—
International Nickel 70.— 68.50
International Paper 146.50 141.50
Internat. Tel. & Tel 53.— 52.50
Kennecott 85.50 84.50
Litton 19.— 19 —
Marcor 66.— 65.50
MMM 147.— 140.50
Mobil Oil • 123.— 123.—
Monsanto 194.— 192.—
National Cash Registar . 71.50 71.—
National Distillers 41.— 40.25
Philip Morris 129.— 127 —
Phillips Petroleum 158.50 157.50
Procter 8c Gamble 228.— 228.—
Sperry Rand 113.— 108.50
Texaco 65.— 63.50
Union Carbide 155.— 153.—
Uniroyal 23.— 22.75
U.S. Steel 176.— 172.—
Warner-Lambert 89.— 86.50
Woolworth F.W. 42.75 42.—
Xerox 146.— 148.—
AKZO 32.25 32.—
AngloQold l 121.50 121.—
AngloAmeric 13.25 13.75
Machines Bull 19.75 19.50
Halo-Argentins 82.75 80.50
De Beers i 10.50 10.50
General Shopping 378.— 379.— d
Impariai Chemical Ind. .. 15.50 15.50 d
Péchiney-U.-K. 61.— 60.—
Philips 22.50 22.75
Royal Dutch 92.25 92.25
Sodée 9.50 9.50
Unilever 103.— 101.—
AEG 73.— d 74.50
B.A.S.F. 132.— 134.—
Degussa 225.— 227.—
Farben Bayer 110.— 111.50
Hoechst Farben 125.— 126.50
Mannesmann 271.— 273.—
R.W.E 126.50 d 128.50
Siemens 265.50 268.—
Thysaen-Hutte 86.25 86.—
Volkswagen 123.— 124.50

FRANCFORT
A E-G 71.50 72.—
B.A.S.F. 128.20 130.10
B.M.W 215.50 217.—
Daimler 306.— 309.—
Deutsche Bank 300.— 305.—
Dresdner Bank 225.— 227.80
Farben. Bayer 106.50 107.10
Hcechst. Farben 121.40 122.— d
Karstadt 427.50 430.— o
Kauthof 259.— 261.50 0
Mannesmann 261.50 264.—
Siemens 258.— 260.—
Volkswagen 120.10 120.70

MILAN
Assic Gênant! 41.640.— 40610.—
Fiat 1053.— 1047.—
Rnsider 257.— 255.25
holujnwmi 22400.— 21050.—

30 sept. 1er oct
Monto Arnia-- 6g?_ ' " (•&._. ¦

m™m 
..•¦..• ••••"'•• ¦'  1019.— 1015.—

Sl_««_ii_i "'•'*••! 1320.— 1301.—ninasceme 71 50 70_

AMSTERDAM
Amrobank 69.80 68.50
AKZO 32.40 32.30
Amsterdam Rubber ..., —.— —.—
Bols 69.20 68.40
Heineken 134.80 133.—
Hoogovsne 50.50 49.80
K.L.M 50.50 49.90
Robeco 179.50 177.60

TOKIO
Canon 208.— 206.—
Ci««n 161.— 162.—
Fuji Photo 337.— 346.—
Fujitsu 302. 292. 
Hitachi 132]— 131.—
Honda 500.— 487.—
Kirin Brew. , 273.— 272.—
Komatsu 365.— 362 —
Matsushita E. Ind 455.— 446.—
Sony 2580.— 2440.—
Sumi Bank 323.— 324.—
Takeda 206.— 205.—
Tokyo Marins 497.— —.—
Toyota 583.— 572.—
PARIS
Air liquide 332.— 334.50
Aquitaine 378.— 370.—
Cim. Lafargs 180.— 180.60
Citroën 45.50 46.90
Fin. Paris Bas 165.50 167.50
Fr. des Pétroles 125.— 503.—
L'Oréal 331 — 850.—
Machines Bull 33.1g 32.60
Michelin .. .1 1135.— 1179.—
Péchiney-U.-K. 101.20 99. 
Perrier 105.50 105/10
Peugeot 263.50 275.—
Rhône-Poulenc 111.50 111.—
Saint-Gobain 119.10 120.—

LONDRES
Anglo American ........ 240. 236. 
Brit&Am.Tobacco .... 298.— 295.—
Brit. Petroleum 560.— 550.—
De Beers 184.— 179.—
Electr. 8t Musical 198.— 199.—
Impérial Chemical Ind. .. 280.— 280.—
Imp. Tobacco 69.— 68.50
Rio Tinto 161.— 160 —
Shell Transp 339.— 336 —
Western Hold 17-7/8 17.25
Zambien anglo am 25.— 26.50

Cours communiqués sans engagement
par le Crédit suisse

NEW-YORK
Allied Chemical 31-1/8 30-3/8
Alumin. Americ 39-1/4 33-3/4
Am. Smelting 14-5/8 14-1/4
Am. Tel & Tel 45-7/8 46
Anaconda 15.5/8 15-3/4
50?'"'8 :": 26-1/2 26-3/8
Bristol & Myers 59_5/8 60-3/4
Burroughs 86-1/4 86-3/8
Canadien Pacific 13-1/8 13
Caterp. Trector 65.1/3 63-7/8
Chrysler 10-5/8 10-1/4
Coca-Cola 70-3/4 70
Colgate Palmolive 26-1/4 26-7/8
Control Data 17-3/8 16-5/8
CP.C int 39 38-5/8
DowChemical 84-3/8 83-1/2
Du Pont 107-3/8 106-3/4
Eastman Kodak 90-3/4 89-1/4
Ford Motors 36-1/4 35-7/8
General Electric 44 42-1/2
General Foods 23-1/4 23-3/8
General Motors 50 49-1/2
Gilette 26-3/4 26-3/8
Goodyear 19 18-7/8
Gulf Oil 21-3/8 20-3/4
LB.M 188-1/4 183-3/8
Int Nickel 25-1/4 25-1/8
Int Paper ... 51-5/8 50-3/8
Int. Tel & Tel 19-1/4 19-1/4

30 sept. 1er oct

!C",n""e0lt 30-7/8 30-5/8
_i"°|! 7-1/8 7
îî "• 68-1/8 68-1/2Monsanto ¦•••¦•.....¦¦ Tn RQ Q/_
Minneaot. Mining ™ •$
Mobil OH 44-5/8 44National Cash _5-7/8 24-3/4Panam . 4Penn Central 1 1/9 1 ./,
PW''P MorrS. £$ £$&£::::::: ™* «g
S'0 "̂-"___' 17-3/8 16-3/4Royal DUtcn 33-7/8 33-5/8
Std OII Calf 29-3/8 29-3/8
EXXON 87-1/2 86-7/8
Texaco 23.̂ 2 23-3/8
T.W.A. 7.1/4 6-7/8
Union Carbide 56-3/8 55-1/8
United Technologies .. 56-5/8 54-5/8
U.S. Steel 63.3/8 62-1/4
Westingh. Elae. 13-3/8 12-7/8
Woolworth 15-1/2 15-3/8
Xerox 53-3/4 53-1/4
Indice Dow Jones
industrielles 793.88 784.16
chamlns de fer 155.97 154.79
services publics 76.97 76.85
volume 12.520.000 14.060.000

Cours communiques
par « Reynolds Securltles S.A., Lausanne »

Cours des billets de banqus

Achat Vent»
Angleterre (10 5.40 S65
U.S.A (1 $I 2.67 2.77
Canada (1 $ can.) 2 60 2.70
Allemagne (100 DM) .... i02] 105 Autriche (100 sch.) 1445 14'g0Belgique (100 fr.) 6]50 6 80
Espagne (100 ptas) 44g 485
France (100 fr.l 59 75 62 25
Danemark (100 cr. d.) ... 43 4g 
Hollande (100 fl.) 99.25 102!25
Italie (100 lit) —.3550 —.3750
Norvège (100 er. n.) .... 46.50 49.50
Portugal (100 esc.) 8. 8.—
Suède (100 cr. s.) 59.50 62.50

Marché libre de l'or
Pièces :
suisses (20 fr.) 122.— 134.—
françaises (20 fr.) 134.— 146.—
anglaises (1 souv.) 113.— 125.—
anglaises 

(1 souv. nouv.) 114.— 128.—
américaines (20 f) 590.— 630.—
Lingots (1 kg) 12.450.— 12.650.—

Cours des devises du 1er octobre 1975

Aehet Vente
Etata-Unis 2.7250 2.7550
Canada 2.6625 2.6925
Angleterre 5.57 5.55
£5 2.04 2.05
Allemaone 103.40 104.20
France étr 60.40 61.20
Belgique 6.85 6.93
Hollande 100.35 101.15
Italie est —.3960 —.4040
Autriche 14.6O 14.72
Suède 60.65 61.45
Danemark 44.— 44.80
Norvège 47.90 48.7
Portugal 9.95 10.15
Espagne 4.56 4.64
Japon —.8950 —.9200

Communiqués à titra indicatif par la
Banque Cantonale Neuchâteloise

SYNDICAT SUISSE DES MARCHANDS D'OR

1.10.75 or classe tarifaire 257/128
26.9.75 argent base 415.—

Deux blessés
dans une collision

près de Sainte-Croix

rwr̂ ijwwrrrrrwwTTOTîwrTO^^

BERNE (ATS). — L'Association de
la presse suisse (APS) a, une nouvelle
fois, défendu énergiquement le libre
exercice de l'activité journalistique.

Le comité central, dans sa séance de
communiqué de l'Association de la pres-
se genevoiso (APG), dans lequel 1*APG
proteste contre le fait qu'à l'occasion
de la manifestation du samedi 27 sep-
tembre contre les exécutions capitales
en Espagne, un journaliste dans l'exerci-
ce de sa profession a reçu des coups de
matraques et des coups de pied de
la part de fonctionnaires de la police,
alors qu'il était déjà au sol.

Le comité central do l'APS se joint
sans réserve à la protestation de l'AGP
et revendique une nouvelle fois avec
force la garantie pour les journalistes
de pouvoir exercer librement leurs ac-
tivités, dans toutes les circonstances.

Les journalistes
dans les manifestations :

nouvelle intervention
de l'APS
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Jura : débat-fleuve au Conseil national
De notre correspondant de Berne .
Le débat renvoyé le 17 septembre der-

nier sur la question jurassienne a repris,
hier soir au Conseil national, malgré
une motion d'ordre de M. Richard
Mueller, président du groupe socialiste .
demandant que l'on attende la session
de décembre pour y revenir. Il faut,
disait M. Mueller, éviter une discussion
superflue, attendre la fin des enquêtes
confiées aux juges de divers districts du
Jura, laisser le nouveau canton naître
tranquillement. Cette thèse a été forte-
ment combattue par M. Buergi, député
saint-gallois et président du groupe radi-
cal, ainsi que par M. Koenig, président
du groupe de l'Alliance des indépen-
dants, et par M, Oehen, président du
groupe de l'Action nationale. Après ces
interventions, la motion d'ordre de M.
Mueller a été repoussée à la très grande
majorité de la Chambre du peuple.

La discussion proprement dite, qui
forme la suite, on s'en souvient, de la
réponse de M. Furgler à une interpel-
lation de M. Wilhelm (PDC-BE), une
interpellation du groupe de l'Union
démocratique du centre, et une motion
transformée en postulat de M. Gass-
mann (soc-BE), s'est engagée immédiate-
ment ensuite.

18 ORATEURS
Dix-huit orateurs s'étaient succédé à la

tribune entre 17 h et 20 h 15, quand le
président Kohler put annoncer la clôture
de la séance. Et ' ce que le débat a
révélé, c'est la profonde transformation
de l'attitude du parlement à l'égard du
séparatisme après les événements qui ont
marqué la troisième phase de la procé-
dure plébiscitaire, en particulier la nuit
tragique de Moutier, du 7 au 8
septembre. Sur les dix-huit orateurs
quatre seulement prirent la défense du
séparatisme : MM. Wilhelm, député
démocrate-chrétien de Porrentruy, M.
Gassmann, député socialiste de
Delémont, M. Villard, député socialiste
pacifiste de Bienne, et M. Baechtold,
socialiste vaudois, avocat et défenseur
habituel des « leaders » du Rassemble-
ment jurassien.

Premier à monter à la tribune, M.
Raoul Kohler, radical biennois a
dénoncé « les apologies de la violence et
du racisme » auxquelles se livre M.
Wilhelm, et a déploré la gravité d'une
telle attitude. M. Baechtold a regretté
que rien n'ait été fait jusqu'ici pour
saluer la naissance du nouveau canton,
puis a répété la demande formulée par
le RJ en faveur de la création d'une
commission d'enquête pour étudier les
événements de Moutier. M. Copt, radical
valaisan, a révélé les efforts des
radicaux pour amener les groupes du
Parlement à se mettre d'accord sur une
déclaration commune condamnant la
violence, et a présenté le texte auquel
s'est finalement arrêté son parti. Con-
damnation également de la violence et
de l'extrémisme de la part de M.
Nebiker (UDC-BL), Widmer (ind-ZH),
puis de M. Carruzzo (PDC-VS), qui a

présenté a son tour une déclaration
officielle du groupe démocrate-chrétien.

Vint ensuite M. Oehen (AN-BE), évo-
quant le problème de l'intégrité territo-
riale et surtout émettant l'idée intéres-
sante et à approfondir que les partis
politiques doivent reprendre leur rôle
traditionnel dans le Jura. Le point de
vue des . évangéliques et des libéraux fut
présenté par M. Zwygart, de Berne, pour
les. ¦ premiers, et par M. Durrenmatt, de
Bâle-Ville, pour les seconds, souhaitant
lui aussi, après d'autres, que l'on mette
tout' en œuvre pour parvenir à créer le
nouveau canton selon les principes, en
honneur dans notre pays, de l'Etat fondé
sur le droit. Représentant de l'ancien
canton de Berne, M. Schuerch, député
radical, dans une très belle intervention,
citant des poètes jurassiens, a rappelé
tout ce qui unira toujours le Jura et
l'ancien canton, mais aussi déplore avec
une très grande vigueur les prises de
positions de ceux qui ont comparé
Moutier à Belfast.

M. Wilhelm ensuite s'est déclaré
opposé à la violence, mais a demandé
que l'on en analyse les causes. Il dit
ressentir un malaise après les déclara-
tions du conseiller fédéral Furgler lors
de la première partie du débat, n a
suggéré une fois de plus la création d'une
commission fédérale d'enquête, annonce
encore que la violence disparaîtra quand
on redonnera aux autonomistes du Sud
leur liberté d'expression, pour conclure
enfin en souhaitant pour les séparatistes
davantage de justice et de compréhen-
sion.

M: Bircher, socialiste de Berne, reprit
le thème de la comparaison entre
Moutier et Belfast et souligna les
craintes que suscitent certaines des
déclarations de M. R. Béguelin, secré-
taire général du RJ. Condamnation de
la violence et appel au retour de l'ordre
une fois de plus dans le discours de M.
Ueltschi (UDC-BE). Pour sa part, M.
Schwarzenbach mit en évidence le fait
qu'à son avis, il n'y a pas de problème
du Jura, « mais un problème du fuhrer
du -Jura, M. Béguelin », puis analysa les
articles du code pénal applicables au
« leader » séparatiste. Le Dr Gehler,
agrarien, de Bassecourt, décrivit la triste
situation régnant actuellement dans le

Jura, et mit en évidence le phénomène
de la frontière confessionnelle.

Les déclarations de M. Gassmann
consistèrent pour une bonne part dans la
critique de la prise de position de M.
Furgler, accusé de précipitation et de
partialité. Quant à M. Villard, les seuls
exemples de violences cités par lui con-
cernaient les Jurassiens du Sud. Les
deux derniers orateurs furent M. Corbat,
radical genevois, rappelant au parlement
la garantie qu'il a donnée à l'additif
constitutionnel bernois, et le président
du Conseil national, M. Simon Kohler,
annonçant son adhésion aux déclarations
de bonnes intentions exprimées au cours
du débat.

M. FURGLER S'EXPLIQUE
Puis ce fut au tour du conseiller

fédéral Furgler de faire état de la posi-
tion du gouvernement. Le chef du dé-
partement de justice et police a rappelé

qu'il ne saurait être question que la
Confédération crée une commission
d'enquête se substituant à celle de
Beme, ce qui serait juridiquement inad-
missible. Le RJ , s'il estime que le canton
de Berne, auquel appartient la compé-
tence de juger les émeutiers de Moutier,
manque d'impartialité, pourra s'adTesser
ensuite au Tribunal fédéral s'il le désire.
Rien ne lui permet, à lui ni à personne
d'autre, d'y recourir d'entrée de cause.
Répondant à M. Schwarzenbach, M.
Furgler analysa lui aussi les articles du
code pénal applicables au cas de M.
Béguelin , et reprit l'idée du rôle tradi-
tionnel des partis. Le conseiller fédéral
dans sa conclusion, se félicita enfin qu'il
n'y a pas lieu de céder au pessimisme.

On le voit, un débat dont le ton est
tout à fait nouveau, mais qui correspond
certainement à une récente transforma-
tion de l'opinion.

Etienne JEANNERET

Comptoir
de Fribourg :

plus qu'un jour
(c) Demain, le 8me Comptoir

de Fribourg ouvrira ses portes pour
une dizaine de jours. La première
journée sera celle de la femme fri-
bourgeoise, avec un forum , ven-
dredi à 15 heures. La journée offi-
cielle de samedi sera surtout consa-
crée aux hôtes d 'honneur, la ville
de Berne et le district du lac. Les
gens du moratois ont préparé un
cortège de... 700 participants (autant
qu'au cortège de la Suisse primitive
à Lausanne). Fribourg sera pavoisée
pour l 'occasion.
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FRIBOURG Informations suisses

Bruits de complot à Lisbonne
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LISBONNE (Reuter). — Le parti so-
cialiste portugais a dévoilé hier un
complot d'extrême-gauche devant être
exécuté dans la soirée contre le pre-
mier ministre Pinheiro de Azevedo,

De son côté, la présidence a annon-
cé que le chef du gouvernement avait
convoqué le général Otelo Saraiva de
Carvalho, chef du COPCON (forces de
sécurité), le général Numo Melo Edi-
gio, commandant d'une nouvelle force
d'intervention, et les chefs d'état-major
des trois armes.

La présidence a affirmé que le gou-
vernement était au courant du complot
dénoncé par le parti socialiste, mais a
précisé qu'aucune mesure n'avait en-
core été prise.

Le parti socialiste, qui devait par la
suite affirmer avoir obtenu son infor-
mation grâce à une fuite dans les mi-

lieux gouvernementaux, a déclaré que
ces groupements d'extrême-gauche pré-
voyaient « d'attaquer le premier minis-
tre et de prendre d'assaut les rédactions
de journaux et les stations de radio ».

Selon le PS, l'opération projetée
s'inscrit dans le cadre d'une tentative
tenant du suicide « ourdie par des élé-
ments irresponsables et des provoca-
teurs bons à rien d'autre qu'à compro-
mettre la révolution et à ouvrir la voie
à un coup de force réactionnaire ».

Lip sur le marché
américain
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Informations horlogères

NEW-YORK (AFP). — L'expérience
de Lip en France au cours des deux
dernières années « pourrait contribuer à
résoudre une partie des problèmes de
gestion qui se présenteront au cours de
la prochaine décennie », estime M. Clau-
de Neuschwander, président directeur-
général de la Compagnie européenne
d'horlogerie « Lip », devant plusieurs
centaines d'hommes d'affaires français
et américains réunis à New-York par
la Chambre de commerce française aux
Etats-Unis.

M. Claude Neuschwander a réclamé
en conclusion « une meilleure gestion
du temps et de l'énergie que l'homme
met dans son travail». Il se trouve cette
semaine à New-York pour participer au
lancement des montres « Lip » sur le
marché américain.

La petite Valérie
retrouvée

METZ (AFP). — Près de quarante
heures après avoir été enlevée par deux
individus masqués, alors qu'elle se ren-
dait à l'école à bicyclette, la petite Va-
lérie Rupperr, âgée de douze ans, a été
rendue à ses parents mercredi soir. Ceux-
ci avaient payé deux heures auparavant
une rançon de deux millions de francs.
Les ravisseurs sont en fuite.

La fillette avait été enlevée mardi ma-
tin à Hagotidan'ge, près de Metz, dans
le nord-est de la France.

VIGNOBLE—— i

Vers 18 h45, M. A. L., de Cortaillod,
circulait sur la route de Rochefort en
direction de Corcelles. Peu avant le lieu-
dit « Les Sagnes », il s'arrêta derrière
une remorque agricole en stationnement.
A ce moment, son véhicule a été heurté
successivement par deux voitures con-
duites par MM. R.A., de Neuchâtel et
F.J., de Noiraigue. Dégâts.

ROCHEFORT

Les autres
ne l'avaient-ils pas vu?

- Enfant™-~~
grièvement blessé

à Yverdon

VAUDj <^_ _  m m ^~ ^~ y »îm^

(c) Hier, vers 15 h 50, le petit
Patrick Truan, âgé de 8 ans, fils de
Reynald, domicilié à Yverdon, chemi-
nait sur le trottoir est de l'avenue des
Bains dans cette localité. Soudain U
s'élança sur la chaussée devant une
voiture qui arrivait de Lausanne. Mal-
gré un énergique coup de frein du con-
ducteur, l'enfant fut heurté par l'avant
droit du véhicule, projeté sur le capot
et transporté sur une certaine distance
avant de retomber sur la chaussée.

Transporté à l'hôpital d'Yverdon, on
constata qu'il souffrait d'une fracture
du fémur gauche, d'une commotion cé-
rébrale et d'une large plaie au front.
Vers 16 h 35, son état s'étant aggravé,
le petit Patrick fut transféré au CHUV
de Lausanne.

« Certains le considéraient comme -to-
pique il y a dix ans : le centre touris-
tique de Cheyres est une vivante réali-
té. Deux à trois mille personnes pas-
sent plusieurs mois de vacances, cha-
que année, dans ce village de vacances
situé dans la Broyé fribourgeoise, au
bord du lac de Neuchâtel. Bien que la
conjoncture y semble peu favorable, les
responsables de Cheyres entendent pour-
suivre l'effort. Sur la base de leurs ex-
périences, ils recherchent une cohésion
accrue dans le concept architectural.
D'importantes recherches ont ainsi été
menées à bien, dans le domaine de la
préfabrication. Le but était de parvenir j
à- une solution à la fois bon marché et
esthétiquement valable, d'une qualité
d'isolation et de construction globale ir-
réprochable.

A partir de ce concept, trois commu-
nes broyardes verront naître d'impor-
tants projets touristiques. De telles réa-
lisations pourront ensuite s'étendre à
d'autres régions du canton et du pays.
Le premier effort sera porté à Chey-
res, Châbles et Gletterens, où l'on en
attend un nouvel essor.

Projet touristique
dans la Broyé



Le nouveau chef du gouvernement portugais
recule devant les exigences des gauchistes

LISBONNE (AP). — Le chef dn gou-
vernement portugais, l'amiral de Aze-
vedo, a rapporté mercredi en début de
matinée l'ordre d'occupation par l'armée
des stations de radio et de télévision
qu'il avait pris U y a 48 heures.

« On espère qne ce retrait ne sera pas
exploité en direction d'un retour à la
situation qui avait conduit à la mesure,
aujourd'hui suspendue », est-il précisé
dans le texte da ministère de l'infor-
mation.

Le communiqué précise qne l'amiral
Azevedo, le Conseil de la révolution
ainsi qne le gouvernement sont « con-
vaincus» qu'il ne sera pas nécessaire de

recourir «à des mesures d'urgence...
destinées à défendre l'autorité , la dis-
cipline révolutionnaire et la révolution
elle-même ».

Le chef du gouvernement avait décidé
lundi matin l'occupation des organes
d'information en raison, avait-il dit, des
appels à la désobéissance an sein de
l'armée et à la violence politique
prodigués par ces stations. Il avait nom-
mément cité la mise à sac du consulat et
de l'ambassade d'Espagne à Lisbonne,
les manifestations des anciens com-
battants ainsi que la création d'un mou-
vement d'extrême-gauche regroupant les
appelés.

Assurant à ce moment-là que cette
mesure ne serait qne • temporaire » et
rapportée d'ici 48 heures, l'amiral
Azevedo avait néanmoins reconnu
qu'elle avait un caractère de « réelle
urgence » et que cette mesure éviterait
au gouvernement de décréter un « état
d'urgence » qui aurait suspendu les
libertés fondamentales.

Le ministre de l'information avait par
la suite affirmé que la situation était la
plus grave depuis le 11 mars dernier,
date d'un coup d'Etat avorté de la
droite.

LA CONTRE-RÉVOLUTION
Le communiqué de mercredi estime :

« Néanmoins, la situation politique
recommande encore des mesures effi-
caces de précaution contre le risque
d'une contre-révolution et à rencontre
des individus et mouvements qui,
consciemment ou non, l'encouragent ».

U ajoute que des forces de police
seront encore utilisées autour des bâti-
ments. Mercredi matin, des policiers
étaient déjà visibles en compagnie de
vigiles d'extrême gauche, dans l'éventua-
lité d'attaques socialistes.

« Les déclarations des différents mou-
vements seront contrôlées» pendant
l'occupation des locaux, précise le com-
muniqué du ministère de l'information.
Lorsqu'elle occupait les stations, l'armée
avait été chargée de ne faire passer sur
les ondes que les informations offi-
cielles et les dépêches d'agences.

Mardi soir, des milliers de manifes-
tants socialistes avaient obtenu du chef
du gouvernement la promesse que sera
rétablie la discipline, ensuite, ils avaient
défilé en direction de la station de la
radio d'Etat occupée où, après des
accrochages avec des extrémistes de
gauche, l'armée était intervenue en tirant
en l'air et en 'faisant usage de grenades

lacrymogènes. Les affrontements
avaient fait plusieurs blessés.

NON
Cependant, les soldats qui occupent

les studios de « Radio clube portugues »
ont refusé d'obéir aux ordres du pre-
mier ministre portugais qui leur avait
demandé d'évacuer les locaux.

Cette nouvelle indiscipline risque de
diminuer le crédit de l'amiral Azevedo
qui s'était récemment attaché à rétablir
l'ordre dans le pays.

Un soldat Installé dans les studios de
la radio a raconté que les militaires
s'étaient réunis et avaient décidé de
rester après un vote.

« Nous allons avoir une réunion avec
les travailleurs de la station sous peu, a-
t-il ajouté, mais nous ne partirons pas
pour laisser la place à la police civile. »

L'amiral Avezedo et les membres de ton gouvernement salués par le* manltes
tants socialistes (Téléphoto)

Q__> Manifestation monstre à Madrid
Brandissant des pistolets, ils l'ont

arrêté près de la Puerta-del-Sol et ont
exigé de voir sa carte d'identité.

« Nous avons perdu quatre des nôtres
ce matin et c'est la faute de la presse
étrangère », lui ont-ils dit, en faisant de
toute évidence allusion aux quatre poli-
ciers attaqués.

Le photographe, un Espagnol, a
demandé à ce que son nom ne soit pas
divulgué, craignant pour sa sécurité.

Sur les pancartes et banderoles des
manifestants on pouvait lire : « Non à
l'ingérence étrangère » ou encore « nous
sommes tous Espagnols malgré nos di-
vergences ».

Sur sa pancarte, un militant de
« Fuerza neuva » (Force nouvelle) avait
inscrit : « L'Espagne du 18 juillet (date
du déclenchement de la guerre civile) ne
capitulera jamais ».

Les quatre policiers étaient de faction
devant quatre banques différentes. Ces
attentats semblent être le fait de com-
mandos opérant par groupes de deux.

Aucune organisation n'a revendiqué
ces attentats et on se demande à Madrid
s'ils sont l'œuvre dn Front
révolutionnaire anti-fasciste et patrio-

tique (FRAP) ou du mouvement sépa-
ratiste basque ETA.

Des slogans avaient été peints sur
certains murs de la ville annonçant des
représailles à la suite de l'exécution,
samedi dernier, de trois membres du
FRAP et de deux militants de l'ETA.

Ces trois décès portent à 22 le nombre
des policiers qui ont succombé à des
attaques terroristes depuis janvier 1974.
Quatorze civils ont également été
victimes des terroristes pendant cette
période.

Franco était visiblement ému par les
cris d'enthousiasme qui ont salué son
arrivée au balcon du Palais national. Il
a remercié la foule et a déclaré que ce
rassemblement était une « réparation
pour les attaques venues de l'étranger ».

CENSURE
Les gouvernements des neuf pays

membres de la communauté européenne
ont à l'unanimité demandé à leurs
représentants diplomatiques à Madrid de
s'abstenir de participer aux cérémonies
officielles marquant le 39me anniversaire
de la venue au pouvoir du général
Franco.

Les gouvernements de la Norvège et
de la Suède qui ont comme les Neuf

rappelé leurs ambassadeurs pour consul-
tations se sont joints à l'initiative des
gouvernements des pays de la CEE,
ajoute-t-on de même source.

L'annonce de l'abstention des ambas-
sadeurs a été connue au moment où les
premier groupes de manifestants, dra-
peaux en tête, se dirigaient vers la place
d'Orient pour la manifestation de masse
de Franco et de protestations contre les
attaques dont l'Espagne est l'objet à
l'étranger.

Ne pas se tromper
Et maintenant, il y a une erreur à

ne pas commettre : croire que
Franco est seul au milieu d'accla-
mations de commande. Croire qu'il
n'est, après tout, qu'un général sud-
américain. Un putsch... et l'on
tourne la page. Le moment est venu
de faire taire quelques illusions.

Croire que, demain, malgré les
péripéties de la journée de
mercredi, les opposants au régime
pourraient devenir les maîtres de la
rue, ce n'est pas simplement un
mauvais diagnostic : c'est préparer
un drame. Si les adversaires de
Franco — arc-en-ciel d'intentions
— se lançaient dans une pareille
aventure, l'Espagne, à nouveau, mar-
cherait dans le sang. Et l'Espagne a
peur du sang. Le sang l'étouffé
depuis près de 40 ans. Une révolte ?
Rien ne se passerait. Sauf que,
comme jadis à Malaga, à Brunete, à
Terruel, l'Europe qui redoute ou
celle qui espère, en tendant l'oreille,
n'entendrait aucun chant de
victoire. Mais seulement les mou-
rants et les blessés criant leurs
souffrances. Leur désespoir. Et leur
effroi.

C'est cette Image du temps passé
que l'Espagne promène avec elle.
Un nouvel affrontement entre Espa-
gnols sera peut-être un jour le seul
choix possible. Encore faut-il savoir,
comment il se produira. Et quelle
sera son image. Mais, de toute ma-
nière, cela se passera plus tard,
beaucoup plus tard. Si Juan Carlos
manque son entrée dans l'histoire.
Nous n'en sommes pas là. Souhai-
tons qu'il sache, à temps, ouvrir la
fenêtre. Celle qui donne sur le
monde. Celui que nous aimons. En
dépit de ses faiblesses. Le drame
est que les Espagnols n'ont jamais
connu cet aspect des choses. Qui
donc saura, ou pourra le leur ap-
prendre ?

A chaque fols, depuis tant d'an-
nées, que le pouvoir espagnol est
secoué par une tempête, alors
Franco appelle au rassemblement.
Jadis, ce n'était pas sur la place
d'Orient que les choses se pas-
saient, mais sur le Paseo Castel-
lana. L'intention était la même. Et
aussi le but. Le premier de ces ren-
dez-vous franquistes eut lieu en
1939. L'Espagne était ruinée. L'Espa-
gne était en ruines. Miguel Hernan-
dez pouvait écrire : « Dans le ber-
ceau de la faim, mon enfant dort ».
1940-1948 : toute l'Espagne eut faim
et l'estomac vide. Mais, même les
historiens républicains le notent
dans leurs ouvrages, si rien ne bou-
ge vraiment dans l'Espagne fran-
quiste, si le caudillo règne encore
en dépit de tout : « C'est parce que
le mot misère est resté pendant des
années au ventre de chaque Espa-
gnol ».

Tout ce peuple, pendant des an-
nées, s'est nourri de pelures de
pommes de terre. Et voilà tout le
problème. Et voilà, après 40 ans,
deux morceaux d'Espagne qui se
regardent et s'accusent. L'une dit :
c'est Franco qui a fait l'Espagne
d'aujourd'hui. Et l'autre réplique que
c'est Franco qui assassina
l'Espagne d'hier. C'est Franco qui a
fait de l'Espagne un rendez-vous
pour touristes. C'est Franco qui fit
de l'Espagne de jadis « un peuple
affamé, traqué et qui fuit ». C'est la
polémique. Et ce sont les réquisi-
toires, le plaidoyer et la condamna-
tion. Rien n'a changé. Rien ne
changera. Il faut attendre la fin du
règne.

Cette année, les rassemblements
franquistes sont en avance. Les pro-
cès ont eu lieu plus tôt. Et encore
plus vite que naguère. Il y a 5 ans,
ils étaient aussi venus, par milliers,
soutenir le caudillo. En chantant
leur « Cara al sol ». J'ai ouvert mer-
credi le dossier des manifestations
d'autrefois. La note qui revenait le
plus souvent dans les commentaires
était celle-ci : « c'est la fin d'un
pouvoir », Franco a pris de l'âge.
Son régime est toujours là. Un peu
plus menacé sans aucun doute. Et,
alors, comme mercredi, les libéraux,
les universitaires, les membres des
syndicats officiels, l'Eglise refu-
saient l'allégeance. Il y a 5 ans, un
diplomate en poste à Madrid fit
cette réflexion : « Je me croyais aux
actualités d'il y a 30 ans ». C'est
que tout est pareil. L GRANGER

Les combats ont repris à Beyrouth
BEYROUTH (AP). — Des combats

de rue qui ont duré toute la nuit ont
mis fin à une trêve qui durait depuis
deux jours entre milices chrétiennes et
musulmanes. La police a annoncé hier
matin que cette nouvelle vague de vio-
lences avait fait 16 morts et que 60 per-
sonnes avaient été enlevées.

Les combats au mortier et à la mi-
trailleuse ont surtout été signalés dans
les faubourgs orientaux de la capitale.
Dans le district chrétien d'Ein Rumma-
neh et dans le district musulman de
Chiyah. Les sorties est et nord de la
capitale ont été coupées par des tireurs
isolés.

Les magasins et les banques qui
avaient rouvert leurs portes après deux
semaines de paralysie les ont refermées
aussitôt. Les barricades que l'on avait
détruites après l'acceptation du cessez-
le-feu de la fin de la semaine dernière
ont réapparu.

La police , les forces de sécurité para-
militaires et l'armée semblaient incapa-

bles de faire cesser les nouveaux com-
bats.

Le président Frangié a convoqué le
cabinet libanais en session d'urgence
pour lui demander d'accepter l'envoi de
2000 hommes de troupe dans le centre
commercial de Beyrouth afin de le pro-
téger et de laisser les mains libres aux
forces de sécurité pour qu'elles puissent
intervenir à Chiyah et à Ein Rummaneh.

Cette proposition a été acceptée à
l'unanimité par un « comité de réconci-
liation nationale», à la condition, tou-
tefois, que les dirigeants palestiniens
donnent leur accord à une présence ac-
crue de l'armée dans le centre de Bey-
routh.

TROIS ASSASSINATS
Le ministre de l'intérieur a également

annoncé qu'il cherchera à faire voter
un crédit de près de 70 millions de f.f.
destiné à rééquiper les forces de sécu-
rité intérieures et'à augmenter leurs sa-
laires. Ces forces ont d'ores et déjà

reçu 36 véhicules blindés quo l'armée
leur a prêtés.

Ces nouveaux combats semblent avoir
pour origine l'assassinat de trois Druzes
de gauche. Selon la police, ces assassi-
nats sont le fait des miliciens chrétiens
du parti de la phalange qui ont fait
monter de force ces trois Druzes dans
une voiture avant de les abattre.

Les phalangistes forment la milice
chrétienne la plus puissante qui se soit
opposée aux musulmans et aux forces
de gauche au cours des multiples érup-
tions de violences qui se sont produites
au Liban depuis le début de l'année.

LE BILAN
Selon la police, ces combats ont fait,

depuis le mois de janvier, 5873 morts
et 17.972 blessés. A eux seuls, les com-
bats qui ont éclaté à Beyrouth il y a
trois semaines, ont fait près de 1000
morts et 2500 blessés environ.

Les dégâts matériels et les pertes com-
merciales dues à la fermeture des bu-
reaux et des ateliers n'ont pas encore
été chiffrés exactement, mais les res-
ponsables gouvernementaux ont avancé
des estimations qui vont de 11 milliards
à 45 milliards de f.f.

Mais, le président n'en continue pas moins ses bains de foule (Téléphoto AP)

CHICAGO (AP). — La police de
Chicago a appréhendé mardi soir une
femme qui se trouvait à l'extérieur de
l'hôtel Conrad Hilton portant un fusil
12 minutes seulement avant l'arrivée
du président Ford dans l'établissement,
a annoncé le porte-parole de la Mai-
son-Blanche, M. Nessen, qui a assuré
que l'incident n'avait rien à voir avec
le déplacement présidentiel.

La femme, répondant au nom de Car-
men Thérèsa Pulido, a été appréhendée
par la police, puis interrogée par les
services secrets.

Citant les propos d'un agent, M. Nes-
sen a affirmé : < L'incident ne présente
pas d'intérêt pour les services secrets
et on a considéré que cet épisode n'avait
rien à voir avec le déplacement prési-
dentiel. »

Un commissaire de police, M. Mc-
Laughlin, a ajouté qu'il croyait qu'il
s'agissait d'un « incident isolé... Elle a

pu se trouver au mauvais endroit au
mauvais moment. »

Au cours d'une conférence de presse,
M. Nessen a précisé que la femme déte-
nait un permis l'autorisant à posséder
l'arme, mais pas à la porter.

Ayant demandé à un policier si elle
pouvait rester pour regarder le prési-
dent, elle aurait répondu à l'agent qui
voulait fouiller son sac : « Ce n'est pas
grave, mais vous y trouverez un revol-
ver ».

Selon le commissaire McLaughlin, il
s'agissait d'un calibre compris entre 6,32
te 6,35 mm, mais il n'a pas précisé
s'il était chargé.

Une femme sur le passage de Ford...

Accord Halo-yougoslave sur Trleste
BELGRADE (AP). — La Yougosla-

vie et l'Italie sont arrivées à un accord
sur la question de leurs frontières aux
environs de Trieste, a annoncé le mi-
nistre yougoslave des affaires étrangères.

Les pays de l'Est aussi
PRAGUE (AFP). — La crise énergé-

tique mondiale n'épargne pas les pays
du bloc socialiste, mais les difficultés
auxquelles sont confrontés les membres
du Comecon sont d'une autre nature que
celles des pays capitalistes, a indiqué le
ministre tchécoslovaque de l'énergie.

Nuage bleu au-dessus de l'Alsace
STRASBOURG (AFP). — Des re-

tombées bleuâtres se sont fixées sur des
voitures en stationnement à Saint-Louis
(Haut-Rhin) à la suite du passage sur
la ville d'un nuage en provenance de
l'usine chimique Sandoz à Bâle. Le nua-
ge bleu s'était formé à la suite d'un in-
cident dans l'atelier de colorants textiles
de l'usine bâloise voisine. La société suis-
se a pris en charge le nettoyage et même
le polissage des voitures souillées.

Les humeurs de Patricia Hearst

Patricia, à droite, arrivant à l'hôpital

SAN FRANCISCO (AP). — Dan»
une déclaration adressée au juge Olliver
Carter, les deux avocats de Patricia
Hearst ont, pour la première fois, re-
connu mardi que leur cliente n'était nul-
lement coopérative.

Patricia Hearst est c vacillante dans
son comportement envers ses parents et
ses avocats », ont déclaré Terence Halli-
nan et John Knutson. Elle éclate en san-
glots chaque fois qu'on l'interroge sur
ses aventures avec l'armée symbionaise
de libération et refuse d'évoquer sa vie
clandestine », ont-ils ajouté, persuadés
que l'héritière du magnat de la presse

(Téléphoto AP)

américaine pourrait être sur le point
d'être victime «d'une dépression ner-
veuse ».

«Elle semblait n'avoir aucune idée
de la gravité de la situation et écoutait
avec une impatience évidente toute dis-
cussion concernant la procédure », ont
encore indiqué MM. Hallinan et Knutson.

Par ailleurs, Patricia Hearst a été ex-
traite de sa cellule de la prison du comté
de San Matco, près de Redwood City,
pour être conduite au centre médical
de l'université de Stanford, afin de su-
bir des examens psychiatriques.

Soulagement sans opération en cas d'hémorroïdes
Un remède fait disparaître les douleurs,

démangeaisons et enflures
Un médicament à base d'extrait de cel-
lules de levure vivantes, d'huile de foie
de requin et de nitrate de phényl-mercu-
re a fait ses preuves dans le traitement
d'affections hérnorroïdales. A la suite
d'expériences cliniques étendues, ce pro-
duit a été lancé sur le marché sous la
dénomination « Sperti Préparation H »
(marque déposée) contre les hémorroï-
des. En utilisant cette préparation, on
constate bientôt un soulagement des
douleurs et des démangeaisons, ainsi que
l'arrêt du flux hémorroïdal, et cela sans
aucun autre médicament
Chez la plupart des patients, on constate

une amélioration nette au bout de 2 à 4
jours déjà. Celle-ci n'est pas due à l'ac-
tion de substances astringentes doulou-
reuses, mais uniquement à l'effet curatif
de « Sperti Préparation H » contre les
hémorroïdes.

Sperti Préparation H • est vendue sous
forme d'onguent (avec applicateur) ou
de suppositoires (pour hémorroïdes in-
ternes) en pharmacies et drogueries. Un
traitement combiné avec la pommade et
les suppositoires, apporte souvent des ré-
sultats particulièrement rapides et bien-
faisants.

Les « Mirage » du Caire
LE CAIRE (AP). — Des « Mirage »

de fabrication française participeront
pour la première fois à un défilé mili-
taire en Egypte à l'occasion de la célé-
bration du second anniversaire de la
guerre d'octobre 1973 contre Israël, ré-
vèle l'officieux « Al Ahram ».

Belgique :
énorme fraude fiscale

BRUXELLES (AFP). — La police
judiciaire belge vient de découvrir une
gigantesque escroquerie portant sur en-
viron trois cents millions de francs fran-
çais (trois milliards de francs belges).
L'escroquerie portait sur la récupération
de la taxe sur la valeur ajoutée (T.V.A.)
établie sur de fausses factures. Ces der-
nières étaient vendues par une équipe de
faussaires à des entreprises soucieuses,
pour des raisons fiscales, de ne pas dé-
clarer trop de bénéfices.

Les entreprises en question sont en-
viron trois cents et sont surtout spécia-
lisées dans les charpentes métalliques,
la peinture et la construction.

Selon les premiers résultats de l'en-
quête, l'escroquerie durait depuis près
de cinq ans. Aucune arrestation n'a en-
core été opérée, mais l'on craint que les
amendes que la justice ne manquera
d'infliger, le moment venu, provoquent
la faillite pure et simple de nombreuses
entreprises.

Après une « drogue-party »

Donatella Colasantl dans le coffre de la voiture (Téléphoto AP)

ROME (AFP). — Une jeune fille a
été tuée et une autre grièvement blessée
dans des circonstances mystérieuses, que
la police romaine tente d'élucider. Le
corps de la victime et la blessée ont été
trouvés dans le coffre d'une voiture,
dans une rue d'un quartier populeux de
la capitale.

L'alerte a été donnée, dans la nuit de
mardi à mercredi, par des passants qui,
entendant des gémissements venant de la
voiture, avaient remarqué que du sang
coulait de la malle.

Les carabiniers, après en avoir forcé
la serrure, y découvraient le cadavre de
Rosaria Lopez, 19 ans, et, sur elle,
l'autre jeune fille, Donatella Colasanti,
17 ans. Elles avaient été frappées à
coups de barre de fer.

La survivante, Mlle Donatella

Colasanti, a raconté qu'elle était partie
avec son amie, Rosaria Lopez, et quatre
jeunes gens pour passer quelques jours
dans une luxueuse villa du bord de mer
à 110 km au sud de Rome.

Mais, mardi soir, les quatre hommes
se déchaînèrent et frappèrent sauvage-
ment les jeunes filles à coups de barre
de fer. Mlle Colasanti n'eut la vie sauve
que parce qu'elle fit semblant d'être
morte.

Les quatre meurtriers ont été immé-
diatement arrêtés par la police. Ils ap-
partiennent à de riches familles ro-
maines, mais deux d'entre eux ont déjà
été compromis dans des affaires de viol
et de cambriolage. Par ailleurs , la sœur
de la victime, de même que son mari,
étalent morts il y a trois ans tués d'une
rafale de pistolet-mitrailleur.

C est une histoire écossaise !
GLASGOW (AP). — Lt proprié-

taire du *Quo Vadls », un pub de
Glasgow, croyait avoir tout vu dans
sa longue vie derrière le bar.

Mais, l'autre jour, un homme en-
tra avec son . chien, un berger alle-
mand, et commanda « deux demis... »

M. Macbride, le tenancier, servit
les deux demis sans broncher. Le
chien baptisé « Mlchael » avala le
sien de même que son maître,
M. Toner.

t Deux autres », dit M. Toner. Et
le tenancier s'exécuta de nouveau.
Une troisième tournée fut  servie peu
après.

Puis « Michael » mit ses pattes de
devant sur le comptoir et commença
à lécher M. Toner.

« C'est sa manière de réclamer un
whisky », expliqua M. Toner.

Le tenancier servit deux whlskies.
Mais < Michael » se mit à aboyer,

t II s'est bien aperçu que vous ne
lui avez pas versé son compte *, dit
M. Toner. Le chien aboya de plus
belle et M. Toner vociféra plus fort
encore. Il alla même jusqu'à lancer
le contenu de son verre — c'est-à-
dire ce qu'il en restait — à la tête
du tenancier. Le chien ne voulant
pas être en reste, se mit à poursuivre
dans la salle les quelques clients qui
s'y trouvaient.

La police finit par arriver et em-
mena M. Toner et son chien au
poste. Le chien a été relâché. Après
tout, aucune loi n'Interdit aux chiens
de boire même plus que de raison.
Mais M. Toner a été condamné à
une amende de 22 livres.

Autour du monde
en quelques lignes
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